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Cette étude documentaire et de topographie archéologique, commandée par la mu-
nicipalité de Malemort-sur-Corrèze, s’inscrit à la suite d’une campagne de fouilles ar-
chéologiques réalisée en 2011 sur le castrum de Malemort. Ces fouilles ayant confirmé 
le potentiel archéologique du site castral, la municipalité a souhaité compléter les 
recherches par une étude focalisée sur le contexte urbain associé au castrum. 
Le bourg médiéval de Malemort est situé sur la rive droite de la Corrèze, au nord-ouest 
de la route départementale D 2089 (avenue Jean Jaurès). L’agglomération s’est déve-
loppée en contrebas du site castral, qui occupe le sommet d’un éperon de confluence 
où se rejoignent la Corrèze et le ruisseau des Saulières. Les principales habitations 
sont regroupées au sud-ouest de l’éperon. Une deuxième concentration d’habitats 
peut être restituée au nord de la plate-forme castrale, au débouché d’une route de 
crête ancienne d’orientation générale nord-sud (lieu-dit « Montemart », fig. a). 

La problématique de cette étude était de restituer, dans ses grandes lignes, l’évolu-
tion morpho-historique du village castral de Malemort depuis le Moyen Âge jusqu’à 
la fin de l’époque moderne. Ce travail comprend une recherche en archives destinée 
à compléter les informations historiques produites dans le cadre du PCR « Castrum » 
dirigé par C. Rémy (Conte 2006), et du rapport d’opération archéologique paru en 
2012 (Paloumbas 2012). Un inventaire archéologique des édifices civils et religieux du 
bourg castral a également été effectué. Un autre volet de la demande concernait la 
réalisation d’un système d’informations géographiques (SIG) destiné à élaborer des 
cartes thématiques.

Le bilan de cette étude est globalement positif. L’analyse des sources écrites a tout 
d’abord permis de cerner une première phase de peuplement, à la charnière des XIIe 
et XIIIe siècles. Le décompte des maisons a révélé que le bourg comportait au moins 
quarante logis vers 1200. Ces logis étaient insérés dans un espace clos par plusieurs 
portes et protégé par un fossé. D’après l’inventaire archéologique, la zone dite « de 
Montemart » était occupée dès le XIIIe siècle. La plus ancienne maison médiévale de 
cette zone serait celle de la parcelle 168 (fig. b), mais on peut supposer que des mai-
sons existaient, dès le XIIIe siècle, au nord du croisement de la rue de Montemart et de 
la rue des Brabançons. Dans le bourg proprement dit, l’édifice le plus ancien pourrait 
être celui des parcelles 92 et 93 (fig. c). 
À défaut de sources, l’activité foncière n’est pas documentée durant une période com-
prise entre le milieu du XIVe siècle et le début du XVe siècle. À partir de 1440-1450, 
l’étude historique s’appuie sur un nombre important de reconnaissances foncières. 
Ces documents contiennent en outre des informations essentielles pour l’étude du 
bourg, comme la première mention connue du pont de Malemort, en 1443. Sur le 
plan archéologique, plusieurs vestiges de portes, de baies ou de cheminées peuvent 
être associés à cette séquence de « reconstruction ». Celle-ci semble avoir perduré 
jusqu’au milieu du XVIe siècle. À partir de cette date, la masse documentaire diminue. 
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Une reprise de l’activité foncière est perceptible vers le milieu du XVIIe siècle. Cette 
période correspond à l’apparition des premiers registres de notaires. Ceux-ci font état 
de nombreuses transactions portant sur des maisons du bourg, qu’il s’agisse de prix-
fait de réparation, de vente ou d’échange. Au XVIIIe siècle, le bourg connaît peut-être 
des difficultés économiques. Selon plusieurs sources, le pont et la barque destinés 
au franchissement de Corrèze restent détruits durant plusieurs décennies. L’implan-
tation d’une magnanerie dans l’ancien château de Bréniges et la construction d’une 
usine destinée à la production de tissus de gaze et de mouchoirs de soie, après 1760, 
marquent le début d’un certain « renouveau » économique. Les aménagements de 
la route de Sainte-Féréole et de la « traverse » de Malemort ont aussi probablement 
contribué au désenclavement de la ville à la même période. L’inventaire a permis de 
voir que de nombreuses maisons avaient effectivement été construites ou recons-
truites au XIXe siècle (fig. d). 

Fig. d
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Fiche signalétique

Identité du site

Localisation 
 Région : Limousin
 Département : Corrèze
 Commune et code INSEE : Malemort-sur-Corrèze - 19 123 
 Lieu-dit ou adresse : Bourg
Références cadastrales actualisées
 Commune : Malemort-sur-Corrèze
 Année : 2012-2013
 Section : BM

Opération archéologique

No d’opération archéologique : 2013-12
No de l’arrêté de prescription : 2013-12
Valable du 1er février au 30 novembre 2013
Opérateur  archéologique : s.a.s.  HADÈS 
Adresse : 9 rue Vidailhan 31130 Balma
Responsable scientifique : Dimitri Paloumbas-Odile (s.a.s. HADÈS)
Type d’intervention : prospection thématique
Dates d’intervention : du 11 au 22 février 2013

Nature des découvertes 

Mots clefs (thesaurus PATRIARCHE pour la chronologie et les vestiges immobiliers)
- sur la chronologie : Moyen Âge, époques moderne et contemporaine
- sur la nature des vestiges immobiliers : édifice militaire, édifices civils

Lieu de dépôt du mobilier archéologique : néant
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Intervenants phase terrain

Équipe de terrain, recherches en archives, photographies,
Dimitri Paloumbas-Odile - Responsable d’opération

Topographie,
Marie Dutailly - Topographe

Intervenants phase rapport

Équipe de rédaction,
Dimitri Paloumbas-Odile
Éric Dellong - Archéologue géomaticien

Mise en forme du RFO,
Gwendaëlle Bonte - Responsable PAO
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1. Présentation de l’intervention

1.1. Présentation du contexte 

Cette étude documentaire et de topographie archéologique a été réalisée à la demande de la municipalité 
de Malemort-sur-Corrèze (fig. 1 et 2), qui a pour projet de mettre en valeur le patrimoine bâti de sa com-
mune, et plus spécifiquement celui du bourg castral. Ce travail s’inscrit à la suite d’une campagne de fouille 
menée en 2011 sur l’ancien castrum de Malemort. Les fouilles ayant confirmé le potentiel archéologique 
de ce site, il a été décidé de compléter les recherches par une étude focalisée sur le contexte urbain associé 
au castrum.

1.2. Présentation du site

Le bourg médiéval de Malemort se trouve en bordure de la route départementale D 2089, sur la rive droite 
de la Corrèze (fig. 3 et 4). L’agglomération s’étend de part et d’autre du site castral, lequel occupe le som-
met d’un éperon de confluence où se rejoignent la Corrèze et le ruisseau des Saulières (fig. 5). La majorité 
des habitations est regroupée au sud-ouest de l’éperon. Un deuxième groupement d’habitats s’est déve-
loppé au nord de la plate-forme castrale, au débouché d’une route de crête ancienne d’orientation géné-
rale nord-sud (lieu-dit « Montemart », fig. 6). 

1.3. Problématiques et méthode de travail

Le principal objectif de cette étude était de restituer, dans ses grandes lignes, l’évolution morpho-histo-
rique du bourg castral de Malemort depuis le Moyen Âge jusqu’à la fin de l’époque moderne. Ce travail 
devait comprendre une recherche en archives destinée à compléter les informations historiques produites 
dans le cadre du PCR « Castrum » dirigé par C. Rémy (Conte 2006), et du rapport d’opération archéologique 
paru en 2012 (Paloumbas 2012). Il était aussi demandé la réalisation d’un inventaire archéologique des 
édifices civils et religieux du bourg castral. Le cahier des charges prescrivait, dans le cadre de cet inventaire, 
une couverture graphique et photographique des éléments bâtis étudiés, ainsi que l’étude détaillée des 
édifices présentant le plus fort potentiel archéologique. Un autre volet de la demande concernait la réali-
sation d’un système d’informations géographiques (SIG) destiné à élaborer des cartes thématiques.

L’enquête morpho-historique comprend deux parties. Une première phase de travail a été consacrée aux 
recherches en archives. Le temps imparti à la rédaction de la synthèse nous a conduit à réduire ce travail 
à une présentation des sources, qui se veut néanmoins la plus exhaustive possible. Un catalogue raisonné 
des sources inventoriées (Annexe 1) regroupe les différentes sources recueillies, réparties en plusieurs 
sous-ensembles. Nous avons distingué : les recueils de sources et les terriers, les registres de notaires, les 
sources écrites proprement dites, les cartes postales anciennes et les plans ou les extraits de plan de la ville. 
Les sources consultées sont conservées aux Archives départementales de la Corrèze, à Tulle. L’inventaire 
raisonné des sources a permis, dans un second temps, de réaliser une courte synthèse morpho-historique 
retraçant les principales étapes du développement du bourg castral de Malemort, dans le but de fournir 
des éléments de contexte à la synthèse architecturale. 
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Le cadre spatial de l’inventaire archéologique a été circonscrit aux deux entités qui définissent le bourg 
castral, à savoir la zone d’habitat principale, sur les pentes sud et sud-ouest de l’éperon, et Montemart 
(fig. 4). Des prospections complémentaires ont été effectuées dans le hameau de l’Hôpital Bodat, suspecté 
d’avoir abrité un hôpital mentionné au XIIIe siècle. L’église Saint-Xantin et les deux tours du château de 
Bréniges ont également fait l’objet d’une couverture documentaire. Ces prospections n’ont pas donné lieu 
à la création de fiches d’inventaire (fig. 7). Les photographies des vestiges observés sur ces trois sites ont 
en revanche été utilisées pour la synthèse. 

L’inventaire comporte 65 fiches (fig. 8). Tous les édifices inventoriés n’ont pas été visités, et certains bâti-
ments ayant fait l’objet d’une prospection intérieure n’ont pas donné lieu à la réalisation d’une fiche d’in-
ventaire. Les bâtiments non enregistrés mais visités sont ceux des parcelles 26, 101, 186 et 153 de la section 
BM. Il faut y adjoindre le logis de la parcelle 144 de la section BI, au lieu-dit l’Hôpital-Bodat (fig. 9). Deux 
raisons justifient que ces cinq bâtiments ne soient pas inventoriés : le faible intérêt qu’ils présentent d’un 
point de vue archéologique, pour les quatre premiers ; le positionnement à l’extérieur de la zone d’étude 
définie en amont de cette enquête, pour le cinquième. C’est aussi l’éloignement de la zone d’étude qui 
nous a conduit à ne pas enregistrer le logis de la parcelle 68 de la section BI. 
Les fiches ont été saisies dans une base de données produite avec le logiciel FileMaker Pro. Le repérage 
des entités qui composent ces édifices a été réalisé selon une méthode dans laquelle toutes les unités 
stratigraphiques renvoient à une entité spatiale supérieure. Ont été distinguées, par ordre de grandeur dé-
croissant : l’ESS (entité spatiale structurée), correspondant au bâtiment (Annexe 2) ; l’ES (entité spatiale), 
assimilée à un espace intérieur inclus dans le bâtiment (rez-de-chaussée, étage…, Annexe 3) ; l’EA (entité 
architecturale), qui regroupe toute entité  composant une ES (mur, porte, maçonnerie…, Annexe 4) ; enfin, 
les US (unité stratigraphique) et les USC (unité stratigraphique construite, Annexe 5). Ces dernières ont été 
utilisées dans le cadre des notices approfondies uniquement. 
Quatre édifices ont été analysés sous la forme de monographies. Ce sont ceux des parcelles 24, 67, 92-93 
et 275 (fig. 207). Un double enregistrement a été appliqué pour ces édifices-là : dans la base documen-
taire informatisée, sous la forme de courtes notices liminaires, et dans un volume indépendant (Vol. 2). 
Conformément aux recommandations du cahier des charges, l’étude des quatre bâtiments sélectionnés 
pour l’enquête de terrain approfondie a été effectuée selon les méthodes traditionnelles de l’archéolo-
gie du bâti. Cependant, nous n’avons pas jugé nécessaire de détailler tous les liens stratigraphiques dans 
des diagrammes en raison du caractère épars des informations recueillies et de la difficulté à élaborer de 
véritables études régressives. Le temps consacré à ces monographies, parfois restreint, et l’absence de 
piquage expliquent en grande partie ce choix. En revanche, des échantillons de mortier ont pu être préle-
vés dans ces maisons. Nous les avons analysés à l’œil nu. 

Plusieurs relevés topographiques ont été effectués au tachéomètre par Marie Dutailly. Les maisons concer-
nées par ces relevés sont celles des parcelles 21, 22, 24, 67, 92, 93, 95, 275, 105 et 168. Précisons que les 
altitudes mesurées n’ont pas été raccordées au nivellement général de la France, mais à un système local. 
Les plans de certains édifices inventoriés dans la base informatisée sont des croquis métrés (parcelles 76, 
119, 145, 152, 355). 

À la suite de cet inventaire et des notices détaillées, une synthèse regroupant les principales données 
issues des observations de terrain a été réalisée. Le thème de l’architecture médiévale a été délibérément 
ciblé dans cette synthèse, car il est rapidement apparu que de très nombreuses maisons conservaient une 
armature médiévale, même si celle-ci est souvent réduite à l’état d’objet archéologique insignifiant. Mal-
gré cette focalisation sur le Moyen Âge, nous nous sommes efforcé d’inventorier les aménagements de 
l’époque moderne, par souci de continuité. 
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Le dernier aspect de cette étude documentaire et de topographie archéologique concerne le SIG La réali-
sation d’un système d’informations géographiques a été confiée à Éric Dellong, archéologue géomaticien, 
assisté de Nicolas Tranchant, stagiaire au sein de l’entreprise Hadès. Le SIG a permis de produire deux types 
de cartes : des cartes thématiques à l’échelle de la commune, à partir des données extraites des états de 
sections de 1826, d’une part ; des cartes spécifiques à l’enquête de terrain, d’autre part. Les cartographies 
générales ont été regroupées dans l’annexe 6, laquelle comprend également, en introduction, une notice 
méthodologique retraçant les différentes étapes de la réalisation du SIG, depuis le géoréférencement et la 
numérisation du cadastre napoléonien jusqu’à l’analyse des données. Si toutes les cartes produites n’ont 
pas été exploitées dans le cadre de cette étude documentaire et de topographie archéologique, on mettra 
en avant l’intérêt qu’elles pourraient présenter dans l’optique d’une étude historique élargie à l’ensemble 
du territoire communal. Précisons aussi que la réalisation de ces cartes a été possible grâce à la transcrip-
tion intégrale des états de sections. Ce travail fastidieux a été effectué par Nicolas Tranchant.  

Il convient à présent de remercier chaleureusement l’ensemble des propriétaires des maisons que nous 
avons visitées, et plus particulièrement M. Pillet, M. et Mme Aubry, M. et Mme Pannetier, M. et Mme Santiso 
Garcia, M. Da Silva, M. Coletel, M. et M. Delmas, M. Valat, M. Rosenthal, M. et Mme Besse, M. et Mme Meslin. 
Sans leur disponibilité, nous n’aurions pas pu mener à bien cette étude. 
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2. L’enquête historique

2.1. Les sources 

Les recherches historiques ont été orientées dans deux directions. Une partie du travail a consisté à re-
cueillir des documents ayant trait aux aménagements collectifs (portes et murs de ville, pont, etc.) et aux 
opérations d’urbanisme (travaux d’alignement, etc.). L’autre volet de l’étude historique concerne plus di-
rectement les bâtiments : dans la mesure du possible, nous avons sondé les différents types de sources sus-
ceptibles de fournir des informations descriptives ou iconographiques sur les bâtiments proprement dits. 

2.1.1. Les sources manuscrites et publiées

2.1.1.1. Les sources médiévales

Nos connaissances sur le bourg castral avant le XVe siècle reposent sur un registre conservé aux Archives 
départementales de la Corrèze, dans la sous-série 6 F 115 de la collection Gustave Simon. Intitulé Car-
ta commemorationis de fevis P. Malamortis et filiorum P. Malamortis patrui sui, ce registre rédigé dans une 
langue mêlant le latin et l’occitan a été recopié à partir de documents originaux qui semblent dater des 
XIIe-XIIIe siècles. Le document a été transcrit et étudié par M. Guély dans trois articles parus dans le Bulletin 
de la Société scientifique, historique et archéologique de la Corrèze entre 1995 et 1997 (Guély 1995, 1996, 
1997). Il contient des informations sur les possessions du lignage Malemort autour de Brive et de Malemort. 
Plusieurs mentions de maisons, de portes, de murs et de fossés relatives au village de Malemort y ont été 
relevées. En dehors de cette source, l’unique document qui concerne le peuplement subcastral de Male-
mort au Moyen Âge s’avère être le testament de Gérald de Malemort, rédigé en 1270. Ce testament men-
tionne l’existence d’un hôpital (hospitali de Malamorte unum lectum completum…, Poulbrière 1894-1910, 
p. 147). Signalons pour être complet qu’un terrier daté de 1335 est cité dans une courte notice provenant 
d’un document de la série E 142 des Archives départementales de la Corrèze (« terrier de toute la baronie 
de Malemort »). Nous n’avons pas pu mettre la main sur ce document. 

L’inventaire de la documentation a mis en évidence les lacunes des sources écrites pour le plein Moyen 
Âge. Dans ce contexte, l’intérêt de la « charte des fiefs » mérite d’être souligné, en dépit d’une transcription 
qui remet en cause l’authenticité du texte. 

2.1.1.2. Les sources du bas Moyen Âge et du début de l’époque moderne

Les documents sont plus nombreux à partir du XVe siècle. Onze registres de reconnaissances, terriers ou 
fragments de terriers émis par différents seigneurs fonciers de Malemort entre 1440 et 1530 ont ainsi été 
recueillis (Annexe 1). Il faut ajouter plusieurs documents épars conservés de manière isolée dans la série D 
des Archives départementales de la Corrèze (cotes D 34, D 36 et D 44). Ce fonds est celui du collège des 
doctrinaires de Brive-la-Gaillarde, auquel fut uni le prieuré de Saint-Xantin de Malemort en 1610. Un docu-
ment foncier conservé aux Archives nationales, daté de 1414, complète le corpus des sources disponibles 
pour cette période, qui se révèle être la mieux documentée. 
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2.1.1.3. Les sources du XVIIe siècle et du XVIIIe siècle

Un vide documentaire peut être observé entre les années 1530 et 1600. La disponibilité des sources fon-
cières, en particulier, s’améliore après 1600 : sept registres ont été répertoriés entre 1591 et 1800 dans 
la série D des Archives départementales de la Corrèze (Annexe 1). Plusieurs documents isolés ont éga-
lement été extraits de la sous-série 6 F 115 et de la série D. La plupart sont des reconnaissances ou des 
ventes émanant du collège de Brive. On trouvera aussi dans cette liste quelques documents particuliers, 
comme ce procès-verbal de l’état des ruines de la chapelle dressé au XVIIe siècle (cote D 29). Le hasard des 
dépouillements nous a aussi permis de récupérer un devis de réparation très précieux qui concerne la tour 
de Malemort. Coté E 143, ce devis livre une description1 d’une tour a priori identifiable à l’actuelle tour à 
contreforts enveloppants. Enfin, la série D contient également plusieurs documents relatifs à la réparation 
de la barque de Malemort, entre 1706 et 1756 (cote D 34). 

Les registres issus de l’activité notariale ne débutent qu’à partir de l’année 1703, ce qui laisse penser que 
de nombreuses sources ont été perdues. Le plus ancien registre connu est celui de Pierre I Beynie. Nous 
avons examiné ce registre, coté E 16150. Il couvre la période 1703-1727 et contient des contrats de vente 
et des prix-faits relatifs à des biens immobiliers situés dans le bourg de Malemort. Les autres registres de 
notaires datent de la deuxième moitié du XVIIIe siècle. Ont été consultés ceux cotés E 16164 (notaire Sym-
phorien Delon, années 1761-1766), E 16151 (notaire Pierre II Beynie, années 1774-1777), E 16152 (idem, 
année 1779), E 16167 (notaire Symphorien Delon, années 1780-1787), E 16156 (notaire Pierre II Beynie, 
années 1788-1789). 
  
Nous mettrons à part les trois documents conservés dans la liasse cotée C 6, datés de 1786. Nous avons 
extrait de cette liasse, en particulier, une requête adressée au roi de France par les habitants de Malemort 
au sujet du projet de construction d’une route royale (future route impériale n° 89). Ce document confirme 
l’existence d’au moins deux portes de ville, d’une chapelle ruinée intra-muros et d’un couvent de Domini-
cains à proximité de l’une des deux portes. 

2.1.2. Les sources iconographiques

2.1.2.1. Les sources planimétriques

Malemort ne figure pas en tant que ville « close » sur la carte de Cassini, réalisée entre 1760 et 1789. Il est 
en revanche intéressant de constater la présence, sur cette carte, d’un édifice religieux à la confluence du 
ruisseau des Saulières et de la Corrèze, sur la rive droite de ce fleuve (fig. 10). Le plus ancien plan de la ville 
de Malemort s’avère donc être le cadastre dit « napoléonien », approuvé en 1823. Le document original est 
consultable sur le site internet des Archives départementales de la Corrèze (www.archives.cg19.fr). D’un 
point de vue formel, il faut souligner le bon état de conservation de ce plan et notamment de la planche B2, 
qui concerne le bourg et le hameau de Montemart, et de la planche D1, qui englobe l’Hôpital-Bodat et 
Saint-Xantin (fig. 11 à 15). Un des intérêts de ce plan est son antériorité au percement de la route impé-
riale n° 89 (1847). La carte d’état-major de Malemort (1845) n’apporte, quant à elle, aucune information en 
termes d’analyse morphologique (fig. 16), même si elle est antérieure à 1847. Dans les sous-séries 2 S 126, 
2 S 492, 2 S 525 et 2 O 891 des Archives départementales de la Corrèze se trouvent plusieurs plans réalisés 
entre 1847 et 1893 à l’occasion de la construction de la route impériale (puis nationale) n° 89 (fig. 17 à 37). 
Ils concernent donc exclusivement le secteur compris entre la Corrèze et les maisons situées sur la bordure 
sud du bourg médiéval. Un seul plan de bâtiment a été recueilli. Il s’agit d’un plan de l’école daté de 1908 
(cote 2 O 891).

1  Ce texte avait été transcrit par J.-B. Célerier mais ce document n’avait pas pu être authentifié, faute de références. 
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2.1.2.2. Les cartes postales anciennes

Des cartes postales ont pu être récupérées. Elles nous ont été aimablement communiquées par M. et 
Mme Besse. Plusieurs de ces documents sont des vues générales de la route de Tulle (fig. 38 à 42). On 
mettra en avant la photo de l’ancienne papeterie dont le bâtiment, aujourd’hui détruit, était situé au nord 
de l’actuelle parcelle 259, au bord de la nationale (fig. 43). Une vue générale du bourg a été répertoriée. 
Elle a été prise depuis le sud-est avant la construction de la villa « Hom », c’est-à-dire probablement à la 
toute fin du XIXe siècle (fig. 44). D’autres cartes postales méritent d’être commentées. Trois d’entre elles 
représentent l’ancien château Bréniges (fig. 45 à 47). Une autre a pour objet la tour à contreforts enve-
loppants. On distingue, sur ce dernier document, la porte d’entrée du mur de clôture au nord du castrum 
(fig. 48). Des vues de l’école (fig. 49), de l’église Saint-Xantin (fig. 50) et du pont construit entre 1846 et 
1847 (fig. 51) ont également été répertoriées. On ajoutera à ces cartes postales une vue aérienne du bourg, 
prise depuis le sud-ouest (fig. 52).

2.1.3. La bibliographie

Un recensement des ouvrages et des articles traitant de Malemort a été effectué. Il s’avère que l’Histoire 
de la paroisse Saint-Santin et de la commune de Malemort, de Jean-Baptiste Célerier, est l’unique ouvrage 
consacré à l’histoire de cette commune. Publié en 1923, ce livre relate de façon plus ou moins diachronique 
les principaux faits connus concernant l’histoire sociale, militaire et religieuse de la commune de Malemort. 
Quelques documents utiles à notre étude ont été répertoriés dans cet ouvrage, comme cet « état des répa-
rations à faire au bâtiment de la vicairie » (Célerier, p. 21). Des informations sur les maisons du bourg ont 
aussi pu être glanées dans ce livre. L’auteur signale l’existence, p. 112, « d’auges creusées dans le rocher, sur 
lequel est bâtie la dernière maison de Montemart ». Dans le chapitre consacré à l’« annexe de Malemort », 
l’auteur propose de restituer la « chapelle du bourg » à l’emplacement d’une maison située au milieu du 
bourg (p. 19-20). Ce bâtiment pourrait être celui des parcelles 92 et 93. En définitive, malgré l’absence de 
renvoi aux sources utilisées, l’ouvrage de J.-B. Célerier constitue un document appréciable. 

Plusieurs articles ont été consacrés à Malemort. Nous avons déjà évoqué les trois articles parus en 1995, 
1996 et 1997, dans le bulletin de la Société scientifique, historique et archéologique de la Corrèze. Dès 1973, 
M. Guély avait publié une synthèse sur les « souterrains aménagés du château de Malemort » (Guély 1973), 
dans laquelle on trouvera un plan des souterrains (p. 117) et une réflexion intéressante sur les fonctions 
de ces cavités. Il convient également de mentionner l’article que D. Freygefond et S. Villechalane consa-
crèrent au château de Bréniges, en 1975 (Freygefond, Villechalane 1975). En 1978, le premier numéro de 
la revue de l’Association des Amis de Malemort dédia plusieurs pages à l’histoire de la magnanerie et de 
l’usine construites au XVIIIe siècle en périphérie du vieux bourg. Enfin, nous n’oublierons pas de citer la 
notice consacrée à Malemort dans le Dictionnaire des paroisses du diocèse de Tulle de J.-B. Poulbrière (Poul-
brière 1894-1910), ainsi que les très nombreuses notes manuscrites non publiées que M. Guély a accumu-
lées depuis plusieurs années. Ces notes se sont révélées d’un secours précieux pour la compréhension du 
contexte historique général de Malemort. 

2.1.4. Limites de la démarche et perspectives de recherche

L’enquête documentaire mériterait d’être poursuivie dans plusieurs directions. Il faut tout d’abord convenir 
que tous les registres notariaux n’ont pas été vus : l’étude complète des registres des notaires Pierre Beynie, 
Pierre II Beynie et Symphorien Delon apporterait certainement d’autres informations sur les maisons de 
Malemort dans la seconde moitié du XVIIIe siècle, et sur la nature de l’activité foncière durant cette période. 
Signalons l’existence de deux répertoires cotés E 16162 et E 16163. L’étude exhaustive de certains registres, 
tel celui de la sous série 6 F 115, serait bénéfique. Ce registre contient peut-être d’autres copies modernes 
qui concernent Malemort. Il est également vraisemblable que nous soyons passé à côté de documents 
intéressants dans la série D : le prieur de Saint-Xantin, puis les doctrinaires de Brive, étaient manifestement 
des seigneurs fonciers importants à Malemort. Des sondages effectués dans les sources rassemblées ont 
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révélé l’existence de nombreux biens à l’intérieur du bourg parmi les possessions du prieur. Il sera impor-
tant de procéder à un dépouillement complet de ces registres dans le cadre des futures recherches histo-
riques sur Malemort. De même, il pourrait être nécessaire de se rendre aux archives municipales de Brive. 
Nous savons que ce dépôt d’archives conserve de nombreux documents sur les moulins et les usines de 
Malemort (ancienne filature Le Clere ; voir notamment : sous-série S, cote 1 S 54/608). Enfin, il sera primor-
dial à l’avenir de procéder à l’enregistrement informatique des données issues des terriers et des cahiers de 
reconnaissance. En effet, seul un traitement sériel de ces informations permettrait d’effectuer des recoupe-
ments de confronts en vue de proposer des hypothèses de restitutions spatiales. 

Malgré ces réserves, l’inventaire des sources réalisé dans le cadre de cette enquête a permis de recueillir 
plusieurs documents de premier plan. L’étude exhaustive de ces documents pourrait servir à alimenter 
une synthèse morpho-historique dont le champ chronologique couvrirait la période allant des années 
1200 jusqu’au XXe siècle. En attendant qu’une telle étude soit entreprise, nous nous sommes efforcé de 
synthétiser les données récoltées.

2.2. Une perception de la morphogenèse du village castral de Malemort

2.2.1. Observations générales sur les quatre composantes du système parcellaire de 
Malemort-sur-Corrèze : une première lecture morphologique

Le système parcellaire du village castral de Malemort n’est pas suffisamment élaboré pour permettre une 
véritable analyse morphologique. Nous avons malgré tout essayé d’étudier le plan du village indépendam-
ment du contexte socio-historique, de façon à faire émerger une chronologie relative des formes. Le choix 
a été fait d’utiliser le cadastre de 1823 comme support planimétrique (fig. 53). Les numéros de parcelles 
auxquels nous nous référons sont donc ceux du cadastre napoléonien, sauf mention contraire. Les don-
nées issues de ce premier travail, qui ne concerne que l’emprise réduite de l’ancien village, ont ensuite été 
confrontées aux informations fournies par l’enquête historique afin de proposer une brève restitution des 
grandes étapes du développement du village castral de Malemort.

2.2.1.1. Étude du système parcellaire

On distingue plusieurs zones à l’intérieur du réseau parcellaire de Malemort (fig. 54). Une première peut 
être observée dans la partie centrale du bourg. Elle est constituée de deux îlots d’orientation générale 
sud-ouest/nord-est, comprenant chacun plusieurs parcelles de grande taille (zone 1). La zone 2 regroupe 
toutes les parcelles situées à l’intérieur de l’emprise urbaine, délimitée ici par des voiries périphériques qui 
se sont peut-être substituées à des remparts (infra). De manière générale, on constate que les parcelles de 
la zone 2 ont une direction assez constante. La plupart convergent en direction de la zone 1 : on pourrait 
dire que le parcellaire de la zone 2 devient quasiment rayonnant (fig. 55). Une troisième zone peut être 
mise en évidence au sud-ouest de ces deux ensembles. Les directions du parcellaire de la zone 3 sont hié-
rarchisées, avec une direction préférentielle nord-sud. Quelques divisions secondaires peuvent être repé-
rées à l’intérieur de la zone 3, perpendiculairement à la trame principale, mais elles sont peu nombreuses 
(entre les parcelles 780 et 781 par exemple). Enfin, on peut considérer que les bâtiments situés au sud de 
l’ancienne route de Tulle déterminent une quatrième zone. 
En résumé, on retiendra du système parcellaire de Malemort qu’il paraît s’articuler autour d’un ou de deux 
noyaux organisateurs forts au centre de la composition. Ces noyaux pourraient révéler l’existence d’un ou 
de plusieurs pôles à partir desquels se serait constitué le bourg. Il ressort aussi de cette décomposition par 
zones l’impression d’une dualité entre un « intérieur », que matérialisent les zones 1 et 2, et un « extérieur », 
défini par les zones 3 et 4. Ces deux dernières zones semblent pouvoir être qualifiées de péri-urbaines.
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2.2.1.2. Le système viaire 

L’analyse du système viaire met en évidence une organisation « en résille », caractérisée par le fait que plu-
sieurs chemins permettent de rejoindre les deux principales issues du village, au nord-est et au sud-ouest 
(fig. 56). Dans un tel système, il est difficile de dégager une véritable hiérarchie entre les rues. Les variantes 
dimensionnelles ne sont pas significatives, car toutes les rues principales ont des largeurs comprises entre 
3 m et 5 m. La longueur des rues semble plus déterminante. La rue la plus longue est celle qui opère un 
quart-de-cercle au sud de la ville (environ 170 m entre la parcelle 753 et l’angle est de la parcelle 712). 
En outre, la géométrie curviligne de cette rue, qui correspond historiquement à la route Brive-Tulle, accentue 
la continuité du trajet et contribue à faire de cet axe une voie « forte ». Au contraire, on observe que l’axe péri-
phérique nord (actuelle rue des Roses, fig. 6) a une géométrie plutôt orthogonale qui génère des ruptures de 
continuité, notamment au niveau de la parcelle 738, à l’angle de la rue des Roses et de la rue Jean Bosredon. 
Le réseau viaire de Malemort s’organise donc en fonction d’une direction préférentielle nord-est/sud-ouest. 
On distinguera les voies « principales », qui suivent cette direction, des voies « secondaires », perpendicu-
laires aux précédentes. On notera que les zones de rencontre entre les rues principales et les voies secon-
daires, entre les îlots, sont généralement orthogonales, ce qui ne modifie pas la hiérarchisation des rues. 

2.2.1.3. Le système bâti

L’étude topologique des masses bâties fait ressortir plusieurs cas de figure (fig. 57). Au nord et au centre 
du bourg, le bâti est plutôt discontinu même si l’on observe quelques cas d’accolement, comme sur les 
parcelles 730 à 732. Au sud, les bâtiments se caractérisent par davantage de continuité, notamment le long 
de l’axe en quart-de-cercle : malgré le fait que tous les bâtiments ne sont pas accolés les uns aux autres, ils 
forment une ligne continue. Ce phénomène pourrait traduire l’existence d’une ligne d’enceinte qui serait au-
jourd’hui masquée par les remembrements subis par les bâtiments médiévaux. La cohérence géométrique 
des bâtiments situés au nord, le long de l’actuelle rue des Roses, est moins prégnante. Quant aux bâtiments 
qui occupent les îlots centraux, ils forment un bâti véritablement ponctuel, sans aucun lien de continuité. 
Il peut également être intéressant de noter que la densité du bâti est plus forte au sud qu’au nord. Cette dif-
férence peut s’expliquer par des destructions plus importantes au nord, ou par l’existence de l’axe Brive-Tulle. 
L’analyse géométrique des bâtiments met en évidence deux modules : des modules rectangulaires ou tra-
pézoïdaux de dimension moyenne, de 25 m2 à 35 m2 environ (parcelles 730, 731, 698, etc.) et des modules 
plus grands qui peuvent être rectangulaires (parcelle 719 : environ 260 m2) ou non linéaires (bâtiment en 
« T », comme la parcelle 716, ou à cour central, comme la parcelle 755). Nous avons donc affaire à Male-
mort à un bâti différencié, caractérisé en certains endroits par une forte continuité et en d’autres par une 
certaine discontinuité. Plusieurs bâtiments se singularisent par leur dimension, au sud de l’agglomération 
notamment. Cette hétérogénéité dimensionnelle peut traduire deux phénomènes. Certains édifices ont 
probablement été réunis durant l’époque moderne pour constituer des fermes. On peut aussi considérer 
que d’autres bâtiments sont d’anciens édifices « structurants » (église, bâtiment seigneurial), comme celui 
de la parcelle 726. L’isolement de ce dernier bâtiment, détaché du bâti sur toutes ses faces, renforce l’hypo-
thèse d’un édifice singulier autour duquel se seraient progressivement greffées les autres masses bâties2.  

2.2.1.4. Les espaces libres publics (les places)

L’étude des espaces libres publics révèle une certaine indifférenciation des « vides » : on ne trouve pas de 
place à proprement parler mais des zones résiduelles dont la géométrie est imposée par les masses bâties 
et par la voirie. Une place peut être restituée, par exemple, entre les rues Jean Kantelip et Jean Bosredon. 
L’embranchement de la rue de la République et de la rue Jean Bosredon détermine une autre place, tout 
comme l’embranchement entre la rue Jean Kantelip et la rue de la République. La géométrie déformée des 
places de Malemort pourrait être le résultat de modifications profondes du système parcellaire dans son 
ensemble, ou d’une genèse lente et progressive du bourg. 

2 Cette hypothèse doit être nuancée. En effet, la position du bâtiment s’explique peut-être par le fait qu’il ait été construit, dès 
l’origine, pour contrôler une entrée du bourg.
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2.2.1.5. Synthèse/notes complémentaires

À la suite de ces observations, plusieurs traits propres au système parcellaire de Malemort peuvent être 
mis en évidence. Ce système se caractérise tout d’abord par une assez forte dépendance du bâti et des 
parcelles vis-à-vis de la voirie, et notamment des voies principales. On constate d’ailleurs que ces rues 
sont pratiquement les seules dotées de voies de desserte, ce qui renforce leur position. Globalement, on 
observe aussi un rapport d’interdépendance entre les systèmes viaires et parcellaires : les parcelles s’inflé-
chissent selon les directions de la voirie de façon à être perpendiculaires aux rues. Il y’a donc bien une 
réelle cohérence entre les deux systèmes. Il en découle que beaucoup de parcelles ont une géométrie 
déformée, généralement en trapèze irrégulier. L’autre singularité du système parcellaire de Malemort est 
qu’il est grossièrement rayonnant : la position centrale de l’îlot formé par les parcelles 726 et 727 a été sou-
lignée (fig. 55). À partir de ce double constat, nous formulons l’hypothèse que le bourg de Malemort s’est 
construit en fonction de deux « contraintes » : l’existence très probable d’une voirie antérieure aux XIIe-XIIIe 
siècles, peut-être contemporaine du « premier » castrum ; la présence d’un ou de plusieurs noyaux forts 
dont les liens chronologiques avec le reste du bâti restent incertains. 

Il semble à présent pertinent d’essayer de restituer schématiquement les étapes de la formation du bourg, 
en nous appuyant sur les données issues du travail de collecte des sources. L’enjeu de la synthèse qui suit 
est de croiser les informations provenant des sources écrites, des sources planimétriques, et, dans une 
moindre mesure, de l’étude du bâti, dans le but d’apporter au cadre théorique ci-dessus un ancrage en 
chronologie absolue.

2.2.2. Une perception de l’évolution morpho-historique du village castral de Malemort

2.2.2.1. Le castrum

Les recherches sur les origines du bourg de Malemort reposent sur le postulat selon lequel l’habitat s’est 
greffé à un pôle castral existant. Il faut préciser, d’une part, que les fouilles réalisées en 2011 n’ont pas 
permis de dater précisément les vestiges de ce castrum et que, d’autre part, l’analyse morphologique a 
mis en évidence l’existence hypothétique d’un élément de polarisation dont la vocation pourrait avoir été 
religieuse. 
Dans tous les cas, la genèse du bourg subordonné au castrum de Malemort reste imprécise. Rappelons 
que le castrum de Malemort est mentionné pour la première fois dans le Traité des saints du Limousin de 
Bernard Gui. D’après cet ouvrage, les reliques de Saint Cessateur auraient été transférées en 742 à Saint 
Xantin, « près du castrum de Malemort » (…hujus corpus inde apportatum Normanni habere se dicunt sed 
re vera asseritur quod apud sanctum Sanctinum prope castrum de Malamorte…). Le castrum réapparaît en 
1010 dans la chronique d’Adémar de Chabannes. Le passage n° 48 du livre troisième relate la capture d’un 
certain Gauzbertus, princeps castri Malamartensis, par le vicomte de Comborn Ebles (Chauvin, Pon 2003). 
Les vestiges mis au jour lors des fouilles de 2011 ne sont pas antérieurs, a priori, au Xe siècle. Les données 
issues de ces fouilles attestent, pour le moins, l’existence d’une fortification élitaire à Malemort dans les 
années 1200. Ces fouilles ont aussi révélé la présence d’une structure bâtie médiévale sur la plateforme 
subcastrale située en contrebas de la tour à contreforts enveloppants, au sud-ouest de celle-ci. Les pre-
mières interprétations suggèrent d’identifier cette structure à un logis (Paloumbas 2012, fig. 58).

2.2.2.2. La genèse du bourg castral (XIIe-XIIIe siècles) : pistes de réflexion 

La genèse du bourg est incertaine. Plusieurs hypothèses peuvent être formulées à partir des données his-
toriques. Le bourg a pu naître d’un paréage entre le prieur de Saint-Xantin et la famille Malemort (note de 
bas de page : voir les mentions tardives du « paréage » de Malemort,  AD 19, E 353 : « Prise de possession par 
Antoine Laroche, procureur d’office en la ville de Brive, de l’office de juge du paréage de Malemort, dont il 
avait été pourvu par le duc de Noailles (1669) »). Des liens pourraient également être faits entre la mise en 
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place de l’administration royale en Limousin au XIIIe siècle et la création du bourg de Malemort3. Les pre-
mières mentions connues de maisons dans le bourg de Malemort dateraient du milieu du XIIIe siècle. Elles 
ont été recueillies dans un registre de la liasse cotée 6 F 115 des Archives départementales de la Corrèze 
(supra). Ce registre détaille le patrimoine foncier des seigneurs de Malemort (l’hostal de Malamort) dans le 
bourg. Environ quarante maisons, ainsi qu’un four, ont été recensés par M. Guély (Guély 1997). 

Certains propriétaires appartiennent à des lignages de chevaliers, tels G. de Malefayde et Hélie de Saint-
Exupéry, mais il semble que la majorité des propriétaires soit issue de la société civile. Les confronts des 
maisons sont précisés, ce qui a permis de recenser quatre portes de ville : la porte Langlade (porta Lan-
glada), la porte (ou poterne ?) Bardi (dal Portal bardi), la porte de Brive et la porte des Molières (la porta aux 
moleyras). L’existence d’un fossé est attestée par la double occurrence fossat/valat. P. d’Agaut et P. Aurel 
avaient un jardin en dehors des fossés. 
Les textes fournissent peu de renseignements descriptifs sur les maisons. Nous savons toutefois qu’un cer-
tain Malardeus avait fait construire son logis sur une cave, près de la porte aus Moleyras (…enque Malardeus 
a bastit maiso meu dessos cavem…). Si les textes dont nous disposons sont insuffisants pour parvenir à déce-
ler des rythmes de l’activité foncière, l’importance des mutations mérite d’être soulignée (Guély 1997, p. 41).

La présence de quatre portes et d’un fossé suggère que le bourg était clos et qu’il était manifestement 
pourvu d’un système d’arrêt et/ou de défense. Cependant, l’emplacement des portes reste aléatoire 
(fig. 59). On peut considérer que le resserrement parcellaire au niveau du croisement de la rue de la Répu-
blique et de la rue du Lieutenant-Colonel Vérines correspond à un emplacement de porte, à l’ouest. À l’est, 
le croisement de la rue des Glaïeuls et de l’avenue Jean Jaurès, de même que la zone de rencontre entre 
la rue Jean Kantelip et la rue des Glaïeuls conviennent, théoriquement, à un emplacement de porte. Une 
porte existait peut-être également au sud du castrum, au niveau du croisement de la rue des Roses et de 
la rue de la Station (fig. 59). L’emprise matérialisée par l’enceinte, que révèlent implicitement les noms 
de portes, est incertaine elle aussi. La topographie incite à penser que tout le village n’était peut-être pas 
fermé, notamment au nord. La linéarité des parcelles bâties situées le long de la grande rue curviligne, au 
sud, incite à restituer le tracé d’enceinte à proximité de cette voie. Selon une autre hypothèse, le tracé de 
l’enceinte se superposerait avec la rue Jean Kantelip (fig. 57). L’inventaire des maisons n’a pas permis de 
découvrir l’emplacement exact de cette enceinte. 

La densité de l’occupation bâtie hors les murs est difficile à percevoir. Les plus anciennes références écrites 
à Montemart ne sont pas antérieures au XVe siècle. Les vestiges découverts dans le logis de la parcelle 168 
incitent toutefois à penser que cette zone était peuplée dès le XIIIe siècle (fig. 206). Il faut aussi considérer 
que ce secteur se trouve sur un axe de crête ancien qui débouchait directement sur le castrum : une porte 
peut également être envisagée dans cette zone (fig. 59). Nous savons par ailleurs qu’un hôpital existait en 
1270, peut-être même dès 1259 (Poulbrière, p. 147). La tradition situe cet établissement dans le secteur du 
hameau de l’Hôpital Baudat. Une prospection rapide des maisons de ce hameau a révélé des vestiges de la 
fin du Moyen Âge ou de l’époque moderne (parcelles 68, 144, fig. 60). La date de construction du château 
de Bréniges n’est pas assurée. La première mention remonte à 1361 et fait référence aux prisons de ce 
château4. Les vestiges actuels ne semblent pas antérieurs aux XIVe-XVe siècles (fig. 61). Nous tenons pour 
probable l’existence d’un pont sur la Corrèze dès le XIIIe siècle. Il devait permettre de relier l’église romane 
Saint-Xantin (fig. 62) à l’agglomération castrale. Rappelons que cette église a été construite peu après 
1150 (Proust 2004, p. 293) et qu’elle s’est probablement substituée à un édifice antérieur que révèlent 
les mentions de la paroisse Saint-Xantin en 933 (…meam villam quae dicitur Juliacus in vicaria Brivensi, in 
parrochia Sancto Sanctini… Champeval 1903, charte n° 282) et 1144 (…et ecclesiam Sancti Santini…in par-

3 Sur cette question voir Rémy 2000.

4  AM Brive, FF 7.
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rochia prefati Sancti Sanctini… Bonhomme de Montégut 1907, charte n° 314). Enfin, nous n’excluons pas 
l’existence d’une activité économique sur les bords de la Corrèze dès cette période. M. Guély a recensé un 
moulin dit « del Prat » au XIIIe siècle. La propriété de ce moulin était partagée entre le vicomte de Turenne 
et Pierre de Malemort. Il est possible d’associer, avec beaucoup de réserves, ce moulin aux vestiges conser-
vés sur le bâtiment de la parcelle 263. Le bâtiment figure en tant que « sol du moulin » sur les états de 
section de 1826 (fig. 63). 

Le croisement des sources écrites et des vestiges en élévation a mis en évidence une première phase 
d’occupation au cours du XIIIe siècle. Les témoignages écrits attestent que le village subcastral était densé-
ment peuplé et qu’il était fermé sur tout ou partie de son emprise. Nous ne connaissons pas la nature du 
découpage foncier durant cette période, mais le registre coté 6 F 115 laisse apparaître une forte implanta-
tion du lignage Malemort dans la ville. En définitive, l’image donnée par les sources écrites est celle d’un 
paysage urbain très largement constitué au XIIIe siècle, au sein duquel émerge un pouvoir seigneurial fort. 
Les textes ne disent rien sur la présence d’une communauté civile, dont pourrait témoigner l’enceinte. Plu-
sieurs indices confirment par ailleurs l’extension du peuplement au-delà du village, au nord du castrum, et 
l’éclatement des lieux de pouvoir avec l’existence d’un second pôle castral, à partir du XIVe siècle, au sud 
du village5 (fig. 64). 

2.2.2.3. Le paysage urbain vers 1450-1550

2.2.2.3.1. Le contexte historique

Les conséquences de la guerre de Cent Ans sur les rythmes de la construction sont difficiles à cerner. En 
revanche, plusieurs faits historiques laissent entrevoir, entre le milieu du XIVe siècle et les premières décen-
nies du XVe siècle, un contexte belliqueux qui n’a probablement pas favorisé l’activité foncière. 
Un important basculement des pouvoirs intervient en 1373 avec le rachat de la châtellenie par le vi-
comte Guillaume Roger de Beaufort (Pataki 1995, p. 187). Ce rachat entérine la mainmise des vicomtes 
sur le castrum, matérialisée par la mise sous « tutelle » de la tour, placée sous la garde d’un capitaine 
désigné par le vicomte de Turenne (Paloumbas 2012). Durant la première décennie du XVe siècle, Male-
mort est le théâtre d’un conflit qui oppose les habitants de la ville de Brive et les vicomtes de Turenne. 
En 1406, Louis d’Escorailles est contraint de « livrer le château de Malemort aux habitants de Brive »6. Le 
conflit paraît s’être prolongé malgré cette injonction, puisqu’une nouvelle ordonnance, datée de 1410, 
stipule que la forteresse de Malemort est assaillie par les habitants de Brive après un siège de cinq se-
maines, avec le secours de l’armée royale7. En réalité, nous ignorons le détail de ce conflit. Des doutes 
persistent sur le lieu de la bataille et sur l’identification de la « forteresse » censée avoir été détruite : le 
texte de 1410 fait-il allusion à l’ancien castrum ou au château de Bréniges ? Une hypothèse, reprise par 
J.-B. Célerier, soutient que Bréniges fut démantelé en 1410 (Célerier 1923, p. 83). Le château aurait été 
reconstruit en 1445 par Aymeric de Montal8. Il est vrai que la modénature des portes du rez-de-chaus-
sée des deux tours de Bréniges s’accorde, théoriquement, avec l’hypothèse d’une reconstruction en 1445 
(cf. infra 3.2.2.4 Les aménagements de l’époque moderne).

5 Notons que la genèse du château de Bréniges n’est pas connue. Doit-on l’édification de ce château à un lignage de chevalier ? 
Les questions relatives aux origines de Bréniges mériteraient en tout cas d’être rapprochées des problématiques liées aux 
repaires qui ont émergés en marge de certaines agglomérations castrales, à partir du XIIIe siècle.

6  AM Brive, FF 10.

7  AM Brive, AA 2.

8  Informations de Mme Guély. 
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En dépit des incertitudes qui persistent sur les détails de l’opération « militaire » de 1410, les textes ap-
portent la preuve que le site castral de Malemort a été affecté par des troubles au début du XVe siècle. 
Nous ne savons pas quel fut l’impact de ces faits d’armes sur l’activité foncière et sur l’économie du bourg. 
En revanche, les textes permettent de saisir une reprise assez nette des constructions et du marché foncier 
à partir des années 1440-1450.  

2.2.2.3.2. Aperçu de l’activité foncière

Les nombreux terriers recensés offrent une bonne vision du partage foncier durant la période couvrant 
les années 1440-1530. Dans une acception large du bourg castral, c’est-à-dire en y incluant les maisons 
groupées au nord du castrum, le long de la route de crête Brive/Sainte-Féréole, il apparaît que les maisons 
étaient tenues par deux principaux seigneurs fonciers : le prieur de Saint-Xantin et le vicomte de Turenne. 
Au total, sept terriers ou fragments de terriers rédigés en faveur du prieur de Saint-Xantin ont été récoltés, 
ce qui semble assez conséquent. Dans le détail, la transcription de ces documents reste à faire et nous ne 
sommes pas en mesure de cerner l’emprise des biens du prieur dans le village de Malemort. En 1459, le 
vicomte Agnet de La Tour possédait 42 parcelles dans la paroisse de Malemort, selon P. Marcilloux (1992, 
p. 420). Des sondages effectués dans le registre microfilmé coté 1 Mi 27 confirment que de nombreux 
biens étaient situés in loco de Malamorte. 
D’autres seigneurs fonciers sont attestés à la même époque. Nous avons ainsi extrait du registre (fausse-
ment ?) intitulé « Recueil des cens et redevances dûs au roi à Brive, Donzenac, Malemort, etc. », coté 6 F 112, 
une reconnaissance passée en 1507 en faveur de Jean Proheti, bourgeois de Brive. Johan Reynal recon-
naissait tenir dudit Proheti une partie d’une maison appelée de la mahymya, à Malemort, près du chemin 
de Brive à Sainte-Féréole, de la maison d’Antoine dal Pon, des ayriaux appelés de la farga et de la maison 
d’Aymeric Reynal. La transcription complète de ce registre révèlerait probablement d’autres seigneurs fon-
ciers, comme les barons de Malemort. 
Plusieurs observations peuvent être faites à partir des textes transcrits. Ces documents mettent en évi-
dence la surreprésentation des ayriaux parmi les biens reconnus ou arrentés à la fin du XVe siècle, ce qui 
pourrait laisser supposer que de nombreuses maisons ont été détruites ou abandonnées, ou que des par-
celles sont restées non loties. On retiendra également de ces textes qu’ils sont les premiers à mentionner 
expressément un pont à Malemort (1443 : juxta iter per quod itur de ponte mallemortis versus sanctum Santi-
num). Le toponyme « Montemart » apparaît également pour la première fois dans ces textes, sous sa forme 
Montamat (1474 : in bario de montamat). 
Quelques jalons topographiques supplémentaires ont été recensés. Une porte Saint-Georges est ainsi 
mentionnée en 1471, au débouché d’un chemin menant au castrum (itinere quo itur de Castro dicti loci al 
portal Sancti George). Il faut aussi noter que les sources de cette période distinguent assez nettement le 
locus de Malemort du castrum. Les deux entités étaient encore entourées de fossés (1459, juxta vallatum 
castri ; ayralia ctige site al bandat alias dos vallat (…) prope pontem Malemortis). Nous en déduisons que le 
comblement des fossés est postérieur à cette date. Par ailleurs, la majorité des biens mentionnés se situe 
dans le lieu de Malemort, près de la route de Sainte-Féréole et près du pont de Malemort. On peine en 
revanche à restituer l’emplacement des biens cités. En 1414, Arnaud Lachièze, habitant de Tulle, fit hom-
mage au vicomte de Turenne pour son hôtel dit de la Porte, à Malemort (Marcilloux 1992, p. 421). Peut-être 
faut-il rattacher cet « hôtel » (hospicium) au logis détenu par la famille la Porte au XIIIe siècle (mention de la 
maison d’Hymbert la Porte ; mention de P. la Porte, Guély 1997, p. 42). 

En définitive, l’intérêt de ces documents est de fournir une information minimale sur l’occupation bâtie 
au XVe siècle. La nature des biens cités dans les actes tendrait à prouver que l’effort de reconstruction, s’il 
est avéré, n’est pas antérieur à 1500 dans le bourg. Les lacunes documentaires à partir des années 1550 ne 
permettent pas de connaître en détail les rythmes de l’activité foncière après cette date. 
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Date Nature de l’acte Biens Tenancier
Seigneur 

foncier

Lieu de 
conservation/

cote
Texte

1414
Reconnaissance 

foncière
Hôtel dit « de la 

Porte »

Arnaud Lachièze, 
licencié ès loi, 

habitant de Tulle

Vicomte de 
Turenne

AN, Q1 146 * 1 

fol. 153 r°-154 r°
Non renseigné

1443
Reconnaissances 

foncières 

Une maison 
dans le lieu 

de Malemort/
un jardin près 

du pont de 
Malemort

Jean del Valat, 
prieur de 

Saint-Xantin
AD19, D 29

(…) domum vocatam delpi sitam in loco de 
malamorte cum quodam horto contiguo juxta 
iter publicum per quod itur de Malamorte versus 
Sanctam Ferreolam ex una parte et juxta domos 
de la Vignia (…) et juxta hortum de montounech 
cum aliis confrontationibus (…) Item etiam (…) se 
habere et tenere a dicto domino priore presente in 
emphiteosim perpetuam videlicet quondam hortum 
prope pontem mallemortis juxta aquam Curesia ex 
una parte et juxta ortum sancti michaelis ex alia et 
juxta iter per quod itur de ponte mallemortis versus 
sanctum Santinum…

1447
Reconnaissance Un « hôtel » et un 

airal contigus

M. Valeris, de 
la paroisse de 

Favars

Jean del Valat, 
prieur de 

Saint-Xantin
AD19, D 29

Quodam hospitium cum quibodam orto et 
parictibus sive ayrale eidem hospitio contiguis pro 
ut totum confrontatus ab una parte cum itinere 
publico quo itur de villa Brivae ad locum stae 
ferreole et ab alia parte cum quibusdam hospitio et 
horto vocatis del pi et cum quodam horto Aymarici 
et Petri Salva (…) itinere publico in medio parteque  
ex altera…

1459
Reconnaissance

Un jardin à 
Malemort, près 

du fossé du 
castrum/un 

airal près des 
fossés du lieu de 

Malemort

À déterminer Vicomte de 
Turenne

AD19, 1 Mi 27

….et primo quand ortum dictum lort de Godal olim 
fuit (…) chastel situm apud Malam Mortem juxta 
iter (…) de Briva apud sanctas ferreolam ex orient. 
et juxta viam tend de dicto itinere ad castrorum de 
malamorte (...) et juxta ortum Joh. Guibert alias 
(…) et juxta vallatum castri quod via intermed 
ex occident. Petrus Eimans loci de malamorte…
item plus (…) ayralia ctige site al bandat alias dos 
vallat (…) prope pontem malemortis juxta iter 
tenden de Briva apud Sanctum Santinium (…) et 
juxta ayrale…

1471 Arrentement 
Un airal dans le 

lieu de Malemort
Vicomte de 

Turenne
AD19, 1 Mi 27

Quoddam ayrale site in loco de Malamorte cft cum 
domo dicti domini Petri vocate de la Alboys et cum 
orto Ademari de Damazac et cum hospicio de Rabet 
itinere quo itur de Castro dicti loci al portal Sancti 
George (…) et cum orto Johe et Johe de Duray cum 
(…)

1473 Arrentement 
Un airal dans le 

lieu de Malemort
Vicomte de 

Turenne
AD19, 1 Mi 27

Quod eyrale site in dicto loco de malamorte cft 
cum domo dicti Reynal quod itinere intermed ad 
occidentalis et cum itinere quo itur de Brivam apud 
Sanctam Ferreolam et cum orto de C. et cum itinere 
quo itur de dicta domo dicti Reynal al (…)

1473 Arrentement 
Un airal dans le 

lieu de Malemort
Vicomte de 

Turenne
AD19, 1 Mi 27

Quod eyralia situm in dicto loco cft cum orto de 
Carlet quod itinere intermed et cum orto de Duchat 
quo alius itinere intermed et cum hospicio (…) quod 
alio itinere intermed et cum domo dicti de orto (…)

1473 Arrentement
Un jardin à 
Malemort

Martin Delon 
alias Salvaignac

Prieur de 
Saint-Xantin

AD19, D 36

 « jardin situé dans le lieu de Malemort près le 
pont confronte avec autres jardins dudit Martin, 
avec la rivière de Coureze avec autres jardins de 
Pierre (…) »

1474 Reconnaissance
Un ayrial et un 

jardin contigus à 
Montemart

Prieur de 
Saint-Xantin

AD19, D 36 et 
D 44

« un ayrial et un jardin contigus à Malemort, au 
barri de Montamat (in bario de montamat) 
confrontant avec le chemin qui va du lieu de 
Malemort vers Sainte Féréole, et avec la maison 
de Jean Imbert (domo Joannis imbert), et cum 
fonte pancha, alias gamet de malamorte et cum 
hospitiis de gamet, alias de molien, quodam itinera 
intermedio... »

1528 Reconnaissance
Un ayrial et un 

jardin contigus à 
Montemart

Antoine Damazac
Prieur de 

Saint-Xantin
AD19, D 36

« une maison située au lieu de Malemort près de 
la maison et du jardin desdits reconnaissants 
et du chemin qui va du château de Bréniges au 
château de la mothe »

1528 Reconnaissance
Une maison à 

Malemort
Prieur de 

Saint-Xantin
AD19, D 36

« une maison à Malemort près du chemin qui va 
du portail de (?) ad turres (?) »

1528 Reconnaissance
Un ayrial à 
Montemart

Prieur de 
Saint-Xantin

AD19, D 36

« un eyrial appelé de Montamat situé dans le lieu 
de Malemort près du chemin de Brive à Sainte 
Féréole et du fossé des (barris ?) et avec le jardin 
de Jean Reynal... »

Tableau 1 - Tableau récapitulatif des sources descriptives étudiées entre 1414 et 1528
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2.2.2.4. Un aperçu de l’activité foncière entre 1550 et la Révolution

L’histoire de Malemort durant la période moderne reste à écrire, même si l’absence de registres de notaires 
constitue une lacune dommageable pour les recherches sur le XVIIe siècle. Les rares textes disponibles que 
nous avons consultés confirment un certain regain de l’activité foncière au début du XVIIe siècle, mais nous 
ne savons pas dans quelle mesure ces faits coïncident avec la fin des guerres de Religion. Du point de vue 
de la répartition foncière, on note la présence du seigneur de Puymaret. Les transcriptions du registre coté 
6 F 115 B et du terrier coté 1 E 14 permettraient probablement de connaître l’ampleur de leur emprise 
foncière dans le bourg. 
Si les contrats de vente et les reconnaissances foncières paraissent avoir été nombreux, certains textes font 
état de maisons en ruine. En 1652, une maison en ruine était vendue (AD19, D 36). La maison dite « de la 
vicairie » est décrite en mauvais état dans un acte conservé dans le registre D 46 (« de même que ladite 
maison à laquelle manque au plancher den haut environ vingt aix, et au toit certaine quantité d’ardoises »). 
Plusieurs prix-faits de réparation issus du registre du notaire Pierre I Beynie confirment cette impression. La 
répartition des biens cédés, vendus ou arrentés n’est pas véritablement pertinente compte tenu du faible 
nombre de sources transcrites. On remarquera la présence de boutiques (1637 : « …maison, boutique et 
un jardin tenans ensemble et situés dans le bourg de Malemort… », AD19, D 46) et de bâtiments agricoles 
(1658 : reconnaissance pour une maison avec étable, AD19, D 36) dans le bourg.

Un des mérites de la documentation antérieure à la Révolution est aussi de nous faire connaître l’état des 
aménagements intra et péri-urbains. Un procès-verbal de visite atteste que la « chapelle » de Malemort 
était en ruine au XVIIe siècle (AD19, D 36). Il apparaît que le pont de Malemort était également détruit vers 
1650-1660 : il fut décidé en 1666 que les recettes de l’aumône seraient utilisées à sa réparation (AD19, D 34). 
Nous avons recensé entre 1709 et 1756 neuf documents relatifs à la réparation de la barque de Malemort 
(AD19, D 34). Le pont ne fut pas reconstruit avant les années 1846-1847 (Treinsoutrot 2005). 

Le bourg de Malemort apparaît donc sous des traits nuancés à la veille de la Révolution. La hausse des 
actes de la pratique indique un maintien de l’activité foncière, que confirment les nombreux contrats de 
mutation recensés ou aperçus dans les registres de notaires du XVIIIe siècle et dans le fonds du collège 
de Brive. Pour autant, le détail de ces actes fait transparaître un parc bâti peu entretenu. Il semble que les 
autorités aient également peiné à entretenir les infrastructures péri-urbaines, en premier lieu desquelles 
le pont qui franchissait la Corrèze, enjeu majeur du territoire de Malemort depuis le Moyen Âge. Il semble 
que les édiles aient également peiné à entretenir les voies de communication.  

2.2.2.5. Les aménagements urbains de la fin du XVIIIe siècle et du XIXe siècle

La fin du XVIIIe siècle et le XIXe siècle sont marqués par l’aménagement de deux nouvelles routes : l’une, au 
nord-ouest du bourg, en direction de Sainte-Féréole, et l’autre, au sud-est, en direction de Tulle (fig. 65).
 
Le dossier concernant la construction de la route de Saint-Féréole est peu documenté. D’après J.-B. Célérier, 
cette route a été percée en 1793, en remplacement de l’ancienne route de crête qui traversait Montemart 
(1923, p. 111-112). P. Ducourtieux rappelle que l’ancienne route de Sainte-Féréole était utilisée avant la 
Révolution (Ducourtieux 1920, p. 110 : « Avant la Révolution, la route, en quittant Brive, empruntait la route 
n° 20 de Paris à Toulouse, pour se diriger vers Tulle par Sainte-Féréole et Favars. Les côtes de Malemort, 
près Brive, et de Poissac, près Tulle, étaient très dures pour le roulage », p. 110). Les maisons construites le 
long de cette route sont donc a priori postérieures à 1793.

Le dossier de la route royale n° 89, à laquelle s’est substituée l’actuelle avenue Jean Jaurès, est plus com-
plet. Un des documents les plus intéressants de ce dossier est une requête datée de 1786, dans laquelle les 
habitants de Malemort exposent leur mécontentement face à l’enclavement du village durant les périodes 
d’intempéries (AD19, C 6). La partie du bourg qui était traversée par l’ancienne route est sommairement 
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décrite à l’occasion de cette requête. La route débouchait depuis le sud (?) sur une « une porte de Brive 
appellée des Precheurs », avant de faire « un quart de cercle sur une longueur de 238 toises et [d’]aller 
joindre la grande route de Bourdeaux à la porte appellée de barbecanne... ». Il est question, plus loin, de 
l’église et du couvent des Dominicains, situés à deux toises du tracé de la future route. Ce texte atteste 
donc l’existence d’un couvent près de la porte de Brive. On ignore si les Dominicains étaient installés intra 
ou extra-muros. Il s’agit en tout cas de la plus ancienne mention de ce couvent, à propos duquel les incer-
titudes sont nombreuses (date d’implantation, localisation…). Une hypothèse consisterait à situer cet éta-
blissement au sud-ouest du bourg, près de l’emplacement supposé de la porte de Brive. Le nom des par-
celles 743 (« hors d’Eglise ») et 744 (« pré d’Eglise ») du cadastre de 1823 donne du crédit à cette proposition, 
qui reste malgré tout conjecturale en l’absence de données descriptives plus précises. L’autre apport du 
dossier documentaire relatif à la construction de la route nationale n° 89 concerne l’étude planimétrique. 
Entre 1847 (date du début du chantier) et 1893, seize plans de la traverse de Malemort ont été récupérés. 
Ils fournissent des relevés détaillés des maisons situées sur le tracé de la route. Des parties de ces maisons, 
comme celles des parcelles 718 et 719 du cadastre de 1823 (actuelles parcelles 272, 273 et 83), furent sou-
mises aux procédures d’alignement (fig. 66).

Ces travaux de voirie ont été contemporains de l’introduction à Malemort d’une activité industrielle liée au 
tissage de la soie. En 1762, le manufacturier Thomas Le Clere fit construire une magnanerie dans l’ancien 
château de Bréniges, ainsi qu’une usine dans le bourg, à l’emplacement de la parcelle 764 du cadastre 
de 1823 (fig. 67). Cette usine fut transformée en filature à la fin du XVIIIe siècle, puis en papeterie dans la 
seconde moitié du XIXe siècle (Sauliere 1978, p. 6). 

2.2.3. Bilan et perspectives de recherche

Le désenclavement du bourg à partir de la fin du XVIIIe siècle rappelle que les réseaux de communication 
ont été de tous temps un enjeu de pouvoir important à Malemort. Au Moyen Âge, le castrum occupait une 
position de contrôle, sur le sommet d’un éperon d’interfluve situé au débouché d’une route de crête. Nous 
ne savons pas réellement à quelle période est apparu le premier habitat groupé subordonné à ce castrum. 
Les sources écrites mettent en évidence une première phase de peuplement au XIIIe siècle. Le « village » 
était composé d’une quarantaine de maisons incluses dans un périmètre clos dont le système de défense 
était constitué d’au moins quatre portes et d’un fossé. 
Le silence des sources à partir du milieu du XIVe siècle laisse penser que l’activité économique a décliné 
vers 1350. Plusieurs faits historiques concourent à restituer, en effet, une période de déclin après 1350 : 
la vente du castrum au vicomte de Turenne, en 1373, la disparition progressive du lignage Malemort dans 
la deuxième moitié du XIVe siècle, et le conflit entre le vicomte de Turenne et les consuls de Brive, dans les 
années 1400. Il est probable que peu de bâtiments aient été construits entre 1350 et 1450. On peut toute-
fois s’interroger sur la réalité des dégâts causés par ces événements à l’intérieur de l’agglomération.  
Le regain de l’activité foncière est nettement perceptible, dans les textes, à travers la multiplication des 
actes de la pratique dès 14409. Ces documents émanent du prieur de Saint-Xantin et du vicomte de Tu-
renne, qui figuraient alors parmi les principaux seigneurs fonciers du bourg, mais également d’autres 
autorités comme les familles bourgeoises de Brive. Ces sources sont les premières à mentionner le pont 
de Malemort, dès 1443. Cependant, les actes de cette période ne permettent pas de franchir le seuil des 
maisons. À défaut, l’analyse exhaustive de ces sources offrirait un aperçu de la densité du peuplement vers 
1500, et livrerait des données intéressantes sur le nom et le statut social des habitants. 
Le tassement des sources écrites dans la seconde moitié du XVIe siècle coïncide avec les guerres de Reli-
gion, mais il est difficile de lier les deux phénomènes sans plus de preuves : nous ne connaissons pas la 
proportion de la population protestante dans le bourg de Malemort.

9 Cette affirmation mérite d’être nuancée, car la vision que nous avons est peut-être due à un effet de sources.
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Nos connaissances sur les maisons et sur l’activité foncière dans le bourg s’accroissent à partir des années 
1700, avec l’apparition des premiers registres de notaires. Les quelques registres consultés donnent une 
image plutôt active du marché foncier, mais il se détache aussi une impression de paupérisation à travers 
les nombreuses mentions d’édifices en ruine ou en mauvais état. Parmi ces édifices figurent notamment la 
« chapelle » du bourg, le pont et la barque de Malemort. Il serait intéressant de transcrire et d’étudier dans 
le détail ces registres pour vérifier cette hypothèse.

L’enclavement du village devait être réel à la veille de la Révolution, comme l’attestent les documents 
extraits de la série C 6. La construction de la route de Sainte-Féréole en bordure du ruisseau des Saulières, 
à la fin du XVIIIe siècle, et le percement de la « traverse » de Malemort, à partir de 1847, permirent vraisem-
blablement un nouvel essor économique que trahissent les constructions nouvelles situées en bordure de 
la route nationale n° 89. 

Au terme de l’enquête historique il est possible de retracer dans ses grands traits l’histoire morphogéné-
tique de Malemort. Sur un plan méthodologique, le nombre de sources collectées permet d’envisager un 
traitement sériel à l’aide d’une base de données, afin d’obtenir des informations plus précises dans le do-
maine de la construction. Sur ce dernier point, nous avons surtout tiré profit de l’inventaire archéologique 
des édifices du vieux bourg de Malemort.
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3. Synthèse architecturale

Nous avons choisi d’articuler la synthèse des données recueillies au cours de l’inventaire archéologique 
autour de trois thèmes. La première partie de la synthèse est consacrée à l’étude des modes d’implantation 
des maisons. Dans cette partie, nous avons essayé de mettre en évidence les différentes typologies de logis 
recensés par le biais d’une approche structurelle. Le deuxième axe de réflexion concerne le vocabulaire 
architectural. Dans un troisième temps, nous proposons une synthèse sur  l’habitat médiéval de Malemort.

3.1. Cadre et mode d’implantation de la maison à Malemort

3.1.1. Les régimes de voisinage

L’étude de l’implantation des maisons a été axée sur les modes d’accolement, pour l’essentiel. L’observa-
tion des contiguïtés fait ressortir une assez grande mitoyenneté des logis. Les rapports d’accolement sont 
attestés sur plusieurs « fronts bâtis », comme celui constitué par les maisons des parcelles 87, 86, 85, 272 et 
273 (fig. 68), ou celui formé par les parcelles 17 et 18 (fig. 69). Un autre front bâti mesurant environ 30 m 
de long concerne les façades sud des logis des parcelles 20, 21 et 24 (fig. 70). L’ampleur de cet alignement 
et la permanence de son tracé depuis 1823 pourrait l’assimiler à un front d’enceinte, mais les vestiges 
visibles aujourd’hui ne permettent pas de l’affirmer : les deux arcades segmentaires observées sur le mur-
pignon sud du logis de la parcelle 24 ne peuvent être interprétées autrement que comme des percements 
postérieurs au Moyen Âge (fig. 71). Précisément, une des questions qui reste non résolue au terme de 
cette enquête concerne le tracé de l’enceinte médiévale, attestée par les textes. L’inventaire n’a pas révélé 
l’existence de fronts bâtis incorporés dans des constructions plus récentes, à l’image de ce qui a pu être 
observé dans d’autres agglomérations castrales du Bas-Limousin.

L’existence de rues secondaires reliées à la voirie principale est cependant avérée sur plusieurs parcelles. 
Ces espaces peuvent être différenciés selon la largeur de l’interstice, leur revêtement, ou leur position-
nement par rapport au bâti. On distinguera, par ordre de grandeur décroissant : la voie secondaire, que 
l’on peut assimiler à un chemin charretier ; la ruelle, supérieure à 1 m de large et correspondant à un 
espace pavé compris entre deux maisons ; l’entremis, zone non circulable entre deux maisons, réservée 
aux écoulements domestiques et aux déversements des eaux pluviales (dans le cas de maisons à pignons 
sur rue). Ces espaces peuvent avoir été dénaturés, comme celui qui existait entre les logis des parcelles 274 
et 275 (fig. 72). Dans le cas de l’entremis situé entre les parcelles 79 et 88, seul le front du passage a été 
comblé, de sorte que l’espace libre subsiste entièrement (fig. 73). Un autre entremis partiellement com-
blé est celui des parcelles 18 et 19 (fig. 74). Entre les parcelles 90 et 91 subsiste une ruelle d’une largeur 
comprise entre 1,7 m et 2,60 m (fig. 75). Elle est un des rares témoignages de ruelles dont le pavage a été 
conservé et constitue, à ce titre, un unicum précieux. Les voies secondaires semblent avoir été, de même, 
peu nombreuses. La seule que nous connaissions est la voie séparative entre les parcelles 19 et 23, mais 
son authenticité demeure sujette à caution (fig. 76). Deux interprétations peuvent être envisagées à son 
sujet. Cette voie est peut-être le dernier vestige d’un bâtiment ouvert sur la rue de la République, dont ne 
resterait plus qu’une porte en plein-cintre. On peut aussi considérer qu’elle matérialise l’espace au sol d’un 
passage couvert entre les deux parcelles. 
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Pour conclure, nous dirions que le régime de voisinage se caractérise à Malemort par une certaine mixité : 
dans l’ensemble, il apparaît que la coexistence du régime de la stricte mitoyenneté et celui de la non conti-
guïté des bâtiments semble avoir été la règle. Toutefois, en raison du nombre important de bâtiments 
isolés, les données issues de l’étude des modes d’implantation sont difficiles à interpréter. Nous ne savons 
pas si le bâti planaire et le bâti ponctuel, qui prédominent au nord du village, correspondent à une orga-
nisation primitive, ou s’ils sont le résultat d’une évolution. Le nombre d’entremis comblés ou murés (3) 
laisse penser que les régimes de voisinage ont évolué, dans une mesure que nous n’avons pas pu estimer. 
La principale difficulté vient du fait que le parc bâti et le parcellaire de la période médiévale sont encore 
méconnus. 

3.1.2. Les types d’habitation : première approche systémique

Sans entrer dans le détail des strates de la construction, une distinction entre les maisons de Malemort 
peut s’opérer en prenant en considération le type d’implantation, à mur-pignon ou mur-gouttereau sur 
rue, le rapport topologique à la voirie et surtout la surface au sol des bâtiments. 
Toutes périodes confondues, on s’aperçoit que la très grande majorité des édifices appartient au type 
du bloc. Le modèle dominant est le corps de logis subrectangulaire implanté en front de rue. Ce modèle 
présente plusieurs variantes comme les maisons d’angle (parcelles 275, 67, fig. 77) ou les maisons en tête 
d’îlot (logis des parcelles 92-93). Globalement, ces « maisons-blocs » ont des surfaces au sol relativement 
faibles. Les valeurs ne dépassent généralement pas 100 m2. L’inventaire archéologique a permis de res-
tituer plusieurs modules originels de plan subrectangulaire qui répondent à cette typologie, sur les par-
celles 24, 76, 96, 119, 147, 168 ou 388 (fig. 78). En raison des modifications importantes de la trame bâtie 
depuis le Moyen Âge, les maisons présentant une superficie supérieure à 100 m2 existent, comme sur les 
parcelles bâties 68 (environ 150 m2), 105 (environ 120 m2), ou 168. Tous ces bâtiments dont la superfi-
cie dépasse 100 m2 sont composés d’éléments juxtaposés et leur plan présente une forme généralement 
irrégulière : on peut dire que la présence de logis à formes complexes est un indice de l’importance des 
remembrements parcellaires à Malemort. On trouve des plans tassés, généralement des polygones (par-
celles 68, 76, 105…, fig. 79), mais aussi des plans en « U » (parcelle 168, fig. 80). Ces modifications se sont 
parfois étalées sur plusieurs siècles. Dans de nombreux cas, l’agrandissement s’est réalisé par la réunion 
de logis existants. Le cas le plus fréquent semble avoir été la jonction de deux logis. Les études du bâti 
menées sur les logis des parcelles 105 et 76 ont ainsi montré que les bâtiments actuels étaient issus d’un 
tel processus de regroupement. La juxtaposition porte plus rarement sur trois bâtiments, comme c’est le 
cas sur la parcelle 24. On peut penser que ce phénomène de réunion de parcelles déjà construites est la 
conséquence d’une raréfaction des terrains à bâtir après le XIIIe siècle. Les sources attestent en effet que le 
village était déjà largement constitué dès les années 1200. Après cette date, les propriétaires qui avaient 
pour projet de faire construire des maisons à l’intérieur du bourg ont probablement dû se résoudre à 
regrouper des bâtiments existants. 
Il est toutefois difficile, dans la plupart des logis, de distinguer les agrandissements par réunion de bâti-
ments déjà construits et les juxtapositions par agrandissements successifs. Ce dernier cas de figure est 
toutefois attesté sur le logis de la parcelle 168. L’étude de ce logis a révélé que le bâtiment actuel avait été 
construit sur les vestiges d’un module médiéval rectangulaire d’environ 55 m2 de superficie hors-œuvre 
(fig. 81). Le plan du grand logis des parcelles 92 et 93 est également issu de l’adjonction d’un corps de 
bâtiment au nord-ouest du module médiéval. La maison de la parcelle 147 s’est quant à elle construite sur 
les bases d’un module d’angle rectangulaire agrandi au sud-ouest et au nord-ouest.

La fréquence de l’implantation en front de rue doit également être soulignée comme élément récurrent de 
la typologie des maisons de Malemort. On constate que ce mode d’implantation concerne essentiellement 
les maisons anciennes : après 1900, la plupart des logis nouvellement construits sont positionnés en retrait 
de voirie. Cette position frontale offrait notamment l’avantage de pouvoir créer des activités de commerce 
dans les niveaux bas des maisons. On peut penser qu’elle a aussi conditionné la façon dont se sont déve-
loppés les logis, en hauteur, au détriment d’un accroissement vers l’extérieur. 
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Cette étude sur les modes d’implantation a mis en évidence la prégnance du module rectangulaire à mur-
pignon sur rue. C’est à partir de ce schéma élémentaire que se sont développés des schémas plus com-
plexes, par extensions et remembrements de parcelles déjà construites. Outre leur plan rectangulaire et 
leur position en front de rue, les logis anciens de Malemort ont pour caractéristique de s’être développés 
en hauteur.

3.1.3. Des maisons en hauteur : les niveaux bas

Comme la plupart des maisons médiévales et modernes des petites agglomérations castrales, les mai-
sons de Malemort reposent sur des niveaux bas enterrés ou semi-enterrés. Ce mode de construction avait 
pour vocation de s’adapter aux activités marchandes et artisanales, notamment. Nous avons donc fait le 
choix de synthétiser les données relatives au sous-sodes maisons de Malemort afin de rendre compte, au 
moins partiellement, du contexte socio-économique de l’agglomération durant les périodes médiévale et 
moderne. 

En fonction du degré d’enfouissement et des fonctions dévolues à ces espaces, on distinguera le rez-de-
chaussée voûté (petit module voûté de la parcelle 24, fig. 82), l’étage de soubassement adossé, accessible 
de plain-pied sur un de ses côtés (parcelles 24 [fig. 83 et 84], 76, 105, 168) ; l’étage de soubassement 
adossé et/ou creusé, desservi par une porte sur rue en partie excavée (parcelles 85, 96 [fig. 85 et 86]). 
Il semble que la cave proprement dite, entièrement creusée, ait peu été représentée à Malemort (parcelle 
105, fig. 87 et 88). Il faut aussi considérer que la configuration actuelle de ces niveaux ne correspond pas 
toujours aux dispositions originelles. L’accès à l’étage de soubassement voûté de la parcelle 96, de plain-
pied, s’est ainsi substitué à une entrée sur la rue qui devait être en partie excavée. Ne subsiste plus de cette 
entrée qu’un fragment de piédroit chanfreiné (fig. 89). Il est possible que d’autres portes ouvrant sur la rue 
aient été enfouies en raison de l’exhaussement des niveaux extérieurs. D’un point de vue lexicographique, 
l’unique mention relative à un espace souterrain a été recueillie dans le registre coté 6 F 115, et daterait du 
XIIIe siècle (supra : …enque Malardeus a bastit maiso meu dessos cavem…).

D’un point de vue typologique, plusieurs modules sont représentés à Malemort. Un des plus fréquents est 
le module de la salle rectangulaire voûtée en berceau plein-cintre continu. Ce modèle de niveau bas a été 
répertorié sur les parcelles 24, 93, 76, 85, 96 (fig. 90 et 91). Des profils plus tassés, en anse de panier ou en 
arc segmentaire, existent sur les parcelles 24, 93 (fig. 92) ou 388 (fig. 93). La hauteur dégagée sous la voûte 
n’excède pas 3 m, même dans les constructions les plus importantes comme la maison des parcelles 92 et 
93. Le matériau utilisé pour les voûtements est systématiquement le grès, comme dans tous les parement 
sdes maisons de Malemort. Les mises en œuvre peuvent être en pierre de taille, comme sur les voûtements 
des parcelles 93 (fig. 94) et 388, en pierre de taille et en moellon à tête dressée (parcelle 24, fig. 95 et 96), 
ou en moellon équarri, comme sur la parcelle 76. Les études de cas ont révélé que l’adoption de la pierre 
de taille de grès gris correspondait à une césure chronologique plutôt tardive (XIXe siècle), mais nous pren-
drons garde de ne pas faire de l’histoire évolutive à partir d’un corpus de maçonnerie aussi réduit.
En ce qui concerne les modes de construction, les études monographiques ont montré trois cas de figure. 
Dans le premier, l’emboitement de la section de maçonnerie courbe et des sections de parements droites 
laisse penser que le coffrage du voûtement et le mur proprement dit ont été réalisés d’un seul tenant 
(parcelle 24, petit module). Dans le second cas, l’existence d’une ligne de rupture au niveau des reins de la 
voûte laisse supposer un montage en deux temps, mais dans la même phase de construction (parcelle 96 
par exemple fig. 97). La voûte de la parcelle 76 est un unicum car elle repose directement sur le sol, sans 
murs d’appui. Enfin, deux cas de reprise en sous-œuvre sont suggérés sur les parcelles 24 et 93, mais ils 
demanderaient à être authentifiés. Dans le cas du logis de la parcelle 24, on a pu s’apercevoir que la voûte 
du grand module parallèle à la rue de la République s’appuyait, au nord, contre une section de maçonne-
rie droite qui pourrait lui être antérieure (fig. 98). La voûte de l’étage de soubassement de la parcelle 93 
semble également s’insérer dans une reprise de maçonnerie visible dans l’ébrasement de la porte sud 
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(fig. 99). En dehors de ces deux exemples, toutes les voûtes repérées sont solidaires du reste du parement, 
attestant une mise en œuvre synchrone des deux parties (ce qui n’élude pas l’hypothèse de constructions 
en sous-œuvre postérieures au module originel). 

Tous les niveaux bas ne sont pas voûtés : il reste à traiter des niveaux planchéiés et des niveaux taillés dans 
le substrat. 
Les premiers sont peu représentés : on trouve des espaces planchéiés sur les logis des parcelles 355, 168, 
et peut-être sur celui de la parcelle 118. Des espaces de ce type peuvent être restitués dans d’autres logis 
comme celui de la parcelle 168. Aucun de ces niveaux n’a conservé sa structure originelle, mais plusieurs 
indices incitent à penser que les planchers étaient supportés par des colonnes en pierre. Une colonne 
circulaire est ainsi conservée dans l’étage de soubassement de la parcelle 168 (fig. 100 et 101). Construite 
en pierre de taille de grès « de Malemort », cette colonne affiche un diamètre de 0,17 m. Elle est couron-
née d’un chapiteau composé d’une corbeille feuillagée et d’un astragale en baguette. Bien qu’elle ait été 
déplacée, on peut supposer qu’elle provient du module originel. Sur la parcelle 105, une colonne octo-
gonale en pierre de taille de grès vert a été réutilisée comme pilier d’angle dans une construction annexe 
(fig. 102). Elle a la particularité de reposer sur une base carrée dont les quatre angles sont ornés de corps 
de moulure bombés s’apparentant à des rais de cœur (fig. 103). Elle servait initialement de support de 
plancher à l’étage de soubassement du corps de bâtiment nord-ouest. On signalera, enfin, qu’un fragment 
de colonne octogonale est conservé dans l’étage de soubassement du logis de la parcelle 147 (fig. 104). 
Ces trois exemples nous permettent de formuler l’hypothèse selon laquelle certaines maisons médiévales 
de Malemort étaient concernées par le système des colonnes portantes. Nous ne savons pas si ce système 
était réservé au couvrement des niveaux inférieurs ou s’il faut envisager, comme à Donzenac, des struc-
tures composées de piles superposées (Garrigou Grandchamp et al. 2007, p. 167). Un seul exemple de 
piles superposées a été recensé, dans le corps de bâtiment nord de la parcelle 24. Le rez-de-chaussée et 
l’étage de comble de ce bâtiment conservent en effet deux piliers en bois superposés qui pourraient s’être 
substitués à des piles ou à des colonnes porteuses montant de fond (fig. 105). La poursuite de l’inventaire 
archéologique permettrait peut-être de découvrir des exemples complets du système à piles portantes. 
Il n’est certainement pas anodin de noter que six colonnes circulaires en pierre de taille ont été réutilisées 
comme support de galerie dans le bâtiment dit du « prieuré » (fig. 210). Ces colonnes ont peut-être été 
récupérées in situ, sur les décombres de bâtiments disparus.  

La dernière catégorie des niveaux bas comprend les espaces taillés dans le substrat. Le seul exemple connu 
est celui de la parcelle 105 (fig. 87 et 88). La cave du corps de bâtiment sud-est de cette parcelle corres-
pond à un boyau étroit entièrement creusé dans la roche gréseuse (fig. 106). D’une longueur totale d’envi-
ron 10 m et d’une largeur comprise entre 1,80 m et 3,20 m, cet espace était desservi par une descente de 
cave depuis le nord-est. L’identification de cette salle est très imprécise, même si l’on peut penser que son 
étroitesse l’exclut a priori de la catégorie des pièces à vivre. Il est vrai que la faible représentation de cette 
catégorie de salle freine les interprétations. Nous supposons que des maisons non visitées, comme celle de 
la parcelle 108, conservent encore de tels dispositifs. 

L’inventaire des maisons de Malemort a donc mis en évidence trois catégories de niveaux bas. La datation 
et l’identification de ces espaces restent un exercice difficile que n’ont pas permis d’éclairer les sources 
écrites. Sur le plan des datations, l’utilisation de la pierre de taille de grès gris dans certaines voûtes (par-
celles 93, 24, 388…) appuit l’hypothèse d’une césure chronologique, mais nous manquons d’indices ar-
chéologiques pour l’affirmer. Quoiqu’il en soit, le corpus étudié permet difficilement de faire de l’histoire 
évolutive. Les fonctions de ces espaces sont tout aussi imprécises. L’inventaire a révélé la présence d’amé-
nagements domestiques dans plusieurs salles « basses ». Les plus caractéristiques sont les placards rec-
tangulaires intra-muraux compartimentés (parcelles 24, 92-93, 96, fig. 107 à 109). On mettra aussi en évi-
dence la trappe circulaire conservée dans la voûte de l’étage de soubassement de la parcelle 76 (fig. 110). 
D’après ses dimensions, elle devait être réservée à l’usage exclusif des marchandises et elle pourrait être 
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un réemploi (clé de voûte ?). Les équipements liés à l’eau sont parfois associés à ces espaces. Ce sont prin-
cipalement des puits (parcelles 71, 76, fig. 111 et 112). Il apparaît en conclusion que les niveaux bas des 
maisons de Malemort étaient réservés à des activités de stockage ou à des activités artisanales. L’absence 
de cheminées dans ces espaces semble confirmer cette hypothèse.   

3.2. Les fondements de la datation 

3.2.1. Matériaux et techniques de construction : essai de typo-chronologie

L’observation des maçonneries a permis de faire émerger une ébauche de typo-chronologie fondée sur 
les différentes techniques de construction. Il faut dans un premier temps faire le constat que l’architecture 
civile malemortoise est très majoritairement une architecture maçonnée, comme l’atteste le faible nombre 
de structures charpentées : le pan de bois du corps de bâtiment nord de la parcelle 24 reste un unicum 
qui se révèle, en outre, tardif (fig. 113). Le grès est le seul matériau utilisé. Plusieurs types de grès ont été 
répertoriés. Le plus fréquent, toutes périodes confondues, est un grès local conglomératique de couleur 
rouge à rose. Ce grès grossier est visible sur plusieurs affleurements et il constitue la majeure partie du 
sous-sol du village de Malemort (fig. 114). Il a été utilisé, de fait, comme assise de fondation dans plusieurs 
maisons (fig. 115). Un deuxième type de grès récurrent à Malemort est un grès gris clair à grains moyens, 
parfois veiné de rose, dont les maçonneries sont essentiellement constituées de pierres de taille (fig. 116). 
On soulignera également la fréquence des grès rouge, verts et jaunes à grains fins ou moyens, employés le 
plus souvent pour les encadrements des baies (fig. 156). 
Outre le grès gris et le grès dit « de Malemort », plusieurs nuances de grès ont donc été répertoriées. On 
les distinguera par la couleur de leur robe, avec des couleurs allant du jaune au vert-bleu, et par la taille 
des éléments qui les composent. La variété des grès peut assurément être considérée comme un trait 
particulier de l’architecture civile de Malemort. Partant de constat, nous avons cherché à savoir si certains 
matériaux et certaines mises en œuvre étaient caractéristiques d’une période.

3.2.1.1. Les maçonneries médiévales 

Le corpus des maçonneries sur lesquelles nous avons fondé nos observations est composé de quatre pare-
ments. Ces parements sont ceux des parcelles 92-93 (mur-pignon nord-est et mur-gouttereau nord-est), 
168 (mur-gouttereau nord-ouest), 67 (mur ouest) et 119 (mur-pignon nord-est). Leur étude met en évi-
dence plusieurs techniques de construction qui semblent antérieures au XVe siècle. 
La maçonnerie du mur-pignon nord-est du logis des parcelles 92 et 93 se compose d’assises régulières 
en pierre de taille de grès dont les hauteurs sont comprises entre 0,20 m et 0,30 m (fig. 117). Ce pare-
ment est constitutif des deux chaînages d’angle (USC 9207). Il est également conservé sur quelques assises 
à l’est de la façade. On associera à cette maçonnerie le parement intérieur de la salle nord (USC 9212). 
Ce parement est une maçonnerie régulière en pierres de taille et en moellons de grès à tête dressée 
(0,27 m x 0,50 m ; 0,24 m x 0,62 m ; 0,20 m x 0,23 m ; etc.) liés par un mortier de terre de couleur mar-
ron-beige (USC 9213). Une partie du parement extérieur du mur-gouttereau ouest du logis de la par-
celle 168 est constituée par une maçonnerie régulière en pierre de taille de grès rose grossier (fig. 118). 
L’étude du bâti a montré que cette maçonnerie était contemporaine du premier état connu de la mai-
son. Le plus ancien parement de la parcelle 67 est conservé sur treize assises dans le mur-pignon ouest 
(USC 6701, fig. 119). Il comprend des moellons à tête dressée et/ou de pierres de taille de grès beige-
vert. Une quatrième maçonnerie médiévale semble pouvoir être observée sur au moins quatre rangs 
d’assises dans le mur-pignon nord-est du logis de la parcelle 119 (fig. 120). Elle est constituée de pierres 
de taille de grès gris et vert à grains fins. On adjoindra à ces parements le tronçon en pierre de taille de 
grès beige-vert à joints rubanés conservé au nord de la parcelle 64 (fig. 121), et les assises régulières en 
pierre de taille de grès beige et de grès vert de grand appareil (0,61 m x 0,32 m ; 0,48 m x 0,28 m ; etc.), 
à joints maigres, observées dans le mur-gouttereau est du logis de la parcelle 96 (fig. 122).
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Au terme de ce recensement, il apparaît donc que les plus anciennes structures maçonnées du bourg de 
Malemort ont été construites en pierre de taille de grès. Deux techniques de construction peuvent être 
restituées. La première est caractérisée par l’emploi de grès à grains fins de couleur vert, jaune et beige. 
Les maisons des parcelles 92-93, 67 et 96 offrent des témoins significatifs de l’emploi de cette maçonnerie. 
On constate que ces grès ont aussi été utilisés de façon préférentielle pour la réalisation des encadre-
ments des baies. Les témoins les plus sûrs de cette utilisation sont la baie géminée et les deux portes en 
arc brisé conservées sur les parcelles 92-93 (cf. infra 3.2.2). La seconde technique utilise le grès local et 
peut s’observer sur la parcelle 168. Il semble que cette maçonnerie a aussi été employée sur une partie 
du parement extérieur ouest du logis de la parcelle 119 (fig. 123) et sur le mur-pignon nord du logis de la 
parcelle 103 (fig. 124). L’emploi du grès « de Malemort » pour la confection de la baie ébrasée de la par-
celle 168 confirme l’exploitation de cette roche au Moyen Âge (cf. infra 3.2.2.2). Globalement, les traces de 
taille ont été difficiles à discerner. On relèvera la présence de layures sur des structures conservées dans 
les parcelles 24, 67, 92-93, 275. Des impacts plus profonds qui trahissent peut-être l’utilisation d’une poin-
terolle ont également été répertoriés sur le mur-pignon sud-ouest du logis des parcelles 92-93 (fig. 125 et 
126). On comparera ces marques aux impacts relevés sur vestiges de la tour à contreforts enveloppants et 
sur le mur mis au jour au sud-ouest de cette tour, en 2011 (fig. 127). 

Ces deux modèles ne sont pas invariables et subissent des inflexions que nous ne pouvons pas interpré-
ter en termes de chronologie relative, comme l’alternance plus ou moins marquée des grès jaune, vert et 
beige. Dans tous les cas, il apparaît assez nettement que la recherche de régularité et le grand soin accordé 
à la taille et à la pose des assises caractérisent les constructions des XIIIe-XIVe siècles à Malemort. 

3.2.1.2. Les maçonneries de la fin du Moyen Âge et de l’époque moderne

La datation des maçonneries à partir de la fin du Moyen Âge est plus difficile car presque tous les parements 
postérieurs à 1400-1450 correspondent à des reprises de façade réalisées à l’économie, c’est-à-dire en inté-
grant de nombreuses pierres en réemploi et des moellons de grès. Des sections de parement relativement 
homogènes en moellons de grès à tête dressée ont été identifiées sur les logis des parcelles 67 (fig. 119) 
et 388 (fig. 128). Ces deux parements pourraient dater de la fin du XVe siècle ou de la première moitié 
du XVIe siècle. Pour autant, les constructeurs ne semblent pas avoir massivement abandonné la pierre de 
taille dans les parements après 1450, comme l’attestent les parements extérieurs des logis d’angle des 
parcelles 275 et 90 (fig. 129 et 130).

3.2.1.3. Les maçonneries de la période contemporaine

On observe, après 1800, un retour massif de la pierre de taille. Le matériau privilégié pour les constructions 
de cette époque est le grès gris à grains moyens, parfois veiné de rose (fig. 115). Des maçonneries en pierre 
de taille de grès gris et/ou veinés ont été répertoriées sur plusieurs logis situés en bordure de l’avenue Jean 
Jaurès (parcelles 10 [fig. 131], 25, 26, 72, etc.) mais également dans de nombreuses reconstructions qui 
concernent des logis du centre-bourg, tels ceux des parcelles 23 (fig. 132), 24 ou 91. 

Il ressort de cette brève étude sur les appareils que la pierre a fait l’objet de traitements différenciés selon 
les périodes. Une permanence peut être observée, cependant, à travers l’emploi de la pierre de taille à 
toutes les époques. Il n’en reste pas moins que de très nombreuses façades ont été reconstruites à l’écono-
mie après le Moyen Âge. Quelques exemples significatifs, comme la façade sur rue du corps de bâtiment 
nord de la parcelle 24, en témoignent. Cette pratique a fait que les parements extérieurs des maisons de 
Malemort apparaissent très largement hétérogènes aujourd’hui. Cette disparité rend la lecture typo-chro-
nologique difficile. L’étude stylistique des ouvertures permet d’affiner cette ébauche de périodisation.
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3.2.2. Essai de chronologie à partir du répertoire formel des ouvertures et des aména-
gements domestiques

3.2.2.1. Dénombrement des portes médiévales de Malemort

Les portes médiévales ou tardo-médiévales forment un corpus relativement important, mais peu sûr du 
point de vue des datations avant le XVe siècle. En couplant les informations qui ont trait à la morpho-ty-
pologie de ces ouvertures et à leur contexte archéologique, on parvient malgré tout à une ébauche de 
périodisation. 

Les seules portes qui ont pu faire l’objet d’une datation sont celles du logis10 des parcelles 92-93. Le rez-
de-chaussée de ce logis était desservi, au nord, par deux portes couvertes d’arcs brisés (portes POR 180 
et 182, fig. 133 à 135). Leur embrasure mesure environ 2 m de large et elles sont couvertes, à l’intérieur, 
par un arc segmentaire (fig. 136 à 138). Ces deux ouvertures tendraient à prouver que la combinaison du 
clavage, du tracé en arc brisé, du joint de faîtage et du chanfrein indique une datation haute à Malemort. 
La baie géminée du logis des parcelles 92-93, contemporaine des deux portes, oriente les datations vers la 
seconde moitié du XIIIe siècle (cf infra 3.2.2.2). Deux autres portes ont un profil similaire : elles se trouvent 
sur les logis des parcelles 67 (porte POR 109, fig. 139) et 168 (fig. 140). L’étude de leur mise en œuvre 
n’a pas permis de les dater de la première séquence de construction. Il faut souligner l’existence de deux 
portes en arcs brisés dans le logis dit du « prieuré » (fig. 141 et 142). A la différence des portes en arcs brisés 
du bourg, les deux portes de ce logis se caractérisent par un intrados profilé en cavet. Nous soumettons à 
l’étude complète du « prieuré » la datation de ces portes. 

L’examen des portes du reste de l’agglomération révèle un corpus où prédomine l’arc en plein-cintre. Les 
pièces les plus anciennes sont celles du logis des parcelles 92-93 (baie BAI 183 et porte POR 185, fig. 133, 
143 et 144). Elles appartiennent vraisemblablement à la même période que les deux portes en arc brisé et 
que la baie géminée de ce même logis (seconde moitié du XIIIe siècle). La formule de l’arc en plein-cintre 
pour le couvrement des portes a également été répertoriée sur les logis des parcelles 67, 92-93, 96, 119, 
168 et 355 (fig. 145 à 147). Ces cinq portes ont un intrados chanfreiné. Leur datation reste incertaine. On 
constate que le clavage de la porte du logis de la parcelle 119 marque une inflexion car l’arc n’est constitué 
que de trois claveaux : on peut y voir le signe d’une plus grande ancienneté. Deux portes couvertes d’arcs 
en plein-cintre subsistent, par ailleurs, dans le logis dit du « prieuré » (fig. 148 et 149). 

Un autre parti semble avoir été adopté au Moyen Âge : celui de la porte couverte d’un linteau sur coussi-
nets. Nous n’avons répertorié qu’un exemple de cette formule, sur le logis de la parcelle 355 (fig. 150). La 
porte de ce logis est une porte piétonne chanfreinée surmontée d’un linteau porté par deux coussinets 
taillés en quart-de-rond (fig. 151). La base du piédroit oriental est ornée d’un congé bombé qui corres-
pond peut-être à un rai-de-cœur bûché (fig. 152). La porte en arc segmentaire qui est conservée dans le 
mur-gouttereau sud du logis des parcelles 92-93 (fig. 153) appartiendrait elle aussi au corpus des portes 
médiévales : l’étude du bâti menée sur cet édifice tend à montrer que cette porte est contemporaine de 
la première phase de construction du bâtiment (XIIIe siècle). Une autre porte médiévale couverte d’un arc 
segmentaire semble pouvoir être restituée sur le logis primitif de la parcelle 67 (fig. 154).

Le répertoire des portes médiévales de Malemort a donc abouti à la mise en évidence d’une dizaine de 
portes antérieures aux années 1500 (fig. 202). L’ancrage chronologique de ces aménagements et leurs 
liens avec les périodisations généralement retenues restent difficiles à cerner. On soulignera tout d’abord 
l’absence de vocabulaire roman. La porte en plein-cintre de l’église Saint-Xantin est le seul exemple connu 
qui soit antérieur au XIIIe siècle (fig. 155). Cette porte combine le clavage et le profil à arêtes vives de l’intra-

10 Nous parlons de logis pour ce bâtiment mais il convient de préciser que sa fonction originelle reste indécise.
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dos. Les portes du bourg sont toutes, a priori, postérieures à 1200. L’étude du logis des parcelles 92-93 peut 
servir de référence dans la mesure où il est l’un des rares à pouvoir être daté par une étude stylistique. Cette 
étude fixerait l’apparition des portes en arcs brisés et des portes en plein-cintre à Malemort dans le courant 
du XIIIe siècle. La formule de l’arc brisé semble avoir été surtout privilégiée pour les niveaux inférieurs : ce 
sont le plus souvent des portes dont la largeur avoisine 2 m. L’arc en plein-cintre a été adopté plus massi-
vement pour les portes piétonnes. Quelques modèles originaux, comme la formule de l’arc segmentaire 
(parcelles 92-93, 67) et celle du linteau sur coussinets, ont été répertoriés également. Les modénatures de 
ces portes se résument au chanfrein et au cavet. Le seul trait original est le profil des congés de la porte 
à linteau sur coussinets de la parcelle 355. Quant à la pratique du joint de faîtage sur les portes en arcs 
brisés, elle ne nous a pas semblé être un élément de datation, car toutes les portes en sont pourvues. On 
s’aperçoit en définitive que ce répertoire des portes s’inscrit dans une chronologie qui reste encore lâche. 
Les rares baies médiévales conservées dans le bourg de Malemort ont un vocabulaire plus caractéristique. 

  
Portes chanfreinées en 

arc brisé 
Portes en arc brisé à 

intrados en cavet
Portes chanfreinées en 

plein-cintre 
Portes segmentaires

Portes surmontées d’un 
linteau sur coussinets

67, 92-93 (2 exemples), 
168

Maison dite du 
« Prieuré »

67, 92-93 (3 exemples), 
96, 119, 168, Maison dite 

du « Prieuré »

92-93, 67 (profil 
incertain)

355

Tableau 2 - Répertoire des portes médiévales ou tardo-médiévales 

3.2.2.2. Dénombrement des baies médiévales de Malemort

Il s’avère que les rares fenêtres médiévales de Malemort ont été réalisées à partir de modèles bien définis qui 
se prêtent correctement aux comparaisons stylistiques. On peut cependant déplorer le faible nombre de 
fenêtres antérieures au XVe siècle : seuls quatre exemples de baies assurément médiévales ont été recensés. 
La baie géminée du logis des parcelles 92-93 est couverte de linteaux découpés en arc brisé (baie BAI 186, 
fig. 133 et 157). Cette technique du linteau évidé dénote un certain archaïsme qui ne permet pas, tou-
tefois, d’envisager une datation antérieure au XIIIe siècle. Il a été démontré en effet que ce type de cou-
vrement renvoyait aux premières formes gothiques dans l’architecture civile du Bas-Limousin (Garrigou 
Grandchamp 2007, p. 23). La baie géminée de Malemort peut être comparée avec d’autres baies du même 
type répertoriées à Turenne (Paloumbas 2011, fig. 158), à Brive (Garrigou Grandchamp, p. 47), ou à Martel. 
Ce modèle de baie géminée à linteau découpé semble avoir coexisté, à Malemort, avec une deuxième 
catégorie de fenêtre. Ce deuxième groupe se définit par un couvrement intérieur constitué d’une voûte en 
berceau inclinée et par une fente de jour chanfreinée à l’extérieur. La largeur des embrasures intérieures 
de ces baies mesure en moyenne 1,20 m. Des baies ébrasées de ce type ont été repérées sur les logis des 
parcelles 92-93, 67 et 168 (fig. 159). Les comparaisons avec des baies similaires conservés dans les bourgs 
castraux de Turenne, Curemonte ou encore Creysse, permettent de dégager un modèle de baie dont la 
réalisation serait intervenue dans le courant du XIIIe siècle (Paloumbas 2011, fig. 160). 

3.2.2.3. Dénombrement des cheminées médiévales de Malemort

La plupart des cheminées monumentales inventoriées sont postérieures au Moyen Âge. Pour autant, nous 
tenons pour probable le fait que certains logis médiévaux aient été pourvus de cheminées. La cheminée 
incorporée du logis de la parcelle 275 pourrait dater de la période médiévale : elle est la seule dont le 
manteau et la hotte sont entièrement pris dans l’épaisseur du mur (fig. 161). L’arc segmentaire en pierre 
de taille de grès vert qui est visible sur le mur-pignon du corps de bâtiment sud de la parcelle 24 pourrait 
correspondre au couvrement d’une cheminée médiévale (fig. 162). On constate en effet que l’arc est sur-
monté par au moins quatre assises en pierre de taille de grès vert de grand appareil à joints maigres. Cette 
maçonnerie régulière est peut-être un vestige de conduit de cheminée. 
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Baies géminées Baies ébrasées Cheminées

92-93 67, 92-93, 168 24, 275

Tableau 3 - Répertoire des fenêtres et des cheminées médiévales 

Le bilan du recensement des baies et des cheminées médiévales de Malemort est donc mitigé du point de 
vue comptable (fig. 203). Il semblerait toutefois que les fenêtres de cette période aient été massivement 
remplacées à la fin du Moyen Âge, comme l’attestent les nombreux exemples de fenêtres dont la forme et 
la modénature appartiennent au vocabulaire architectural des années 1450-1600.    

3.2.2.4. Les aménagements de la fin du Moyen Âge et de l’époque moderne 

L’architecture civile de Malemort conserve plusieurs exemples d’aménagements qui semblent avoir été 
construits entre les années 1450 et la fin du XVIIe siècle. On passe ainsi sans véritable transition d’un voca-
bulaire médiéval à des formes et des modénatures nouvelles. 

Si les baies représentent l’essentiel du corpus des aménagements de cette période, l’évolution des portes 
est aussi perceptible du point de vue de l’étude des formes. À ce sujet, les caractéristiques stylistiques 
du château de Bréniges sont uniques à Malemort. On mettra en avant la qualité ornementale des deux 
portes qui ajourent les rez-de-chaussée des deux tours subsistantes (fig. 163). La porte de la tour nord 
est surmontée d’un arc à intrados segmentaire. Elle est ornée d’un tore croisé aux angles précédé dans 
la partie intérieure de l’encadrement par deux cavets et prolongé dans la partie supérieure par un cavet. 
Des bases prismatiques adoucissent la retombée des moulures. Le profil de la porte sud se compose d’un 
réglet encadré par deux cavets, sur des bases pyramidales. Cette porte est couronnée par un arc à intrados 
en anse de panier. Le vocabulaire des portes des tours de Bréniges appartient donc aux années 1450-1500 
et s’accorde parfaitement avec les hypothèses d’une reconstruction sous la houlette d’Aymeric de Montal, 
vers 1445. 

La nouveauté du vocabulaire s’exprime aussi dans le renouvellement du tracé des arcs qui couvrent les 
portes. Le trait le plus marquant est l’apparition de la formule de l’arc en anse de panier, repérée sur la par-
celle 24. L’intrados de cette porte est orné d’un cavet (fig. 164 et 165). Deux exemples de portes couvertes 
d’arcs segmentaires, sur cette même parcelle 24, attestent que ce profil s’est maintenu après 1450 (fig. 166 
et 167). Il faut toutefois convenir que les trois portes de la parcelle 24 n’ont pas pu être datées avec préci-
sion. L’arc en plein-cintre semble également avoir perduré après le Moyen Âge. Cette formule se retrouve 
aussi bien sur des portes cochères comme celles des parcelles 93 et 275 (fig. 168 et 169) que sur des portes 
piétonnes (mur-pignon ouest du logis des parcelles 92-93, fig. 170). 

La plupart des constructions ou des reconstructions de portes postérieures au Moyen Âge sont réalisées 
à l’économie, sans recherche de formes particulières. C’est pourquoi l’on trouve un nombre important de 
portes piétonnes rectangulaires dans le bourg (parcelles 24, 92-93, 96, 104, 105, 275, 355…). La plupart 
sont chanfreinées (fig. 171). Les deux portes piétonnes du mur-gouttereau sud du logis des parcelles 92-
93 sont ornées d’une moulure en quart-de-rond (fig. 172 et 173). Ce profil a également été observé sur un 
linteau de porte dans la parcelle 275 (fig. 174). Cette dernière conserve également le seul exemple connu 
de linteau portant écu (fig. 175). Ce linteau a été remployé dans le mur-gouttereau est du logis nord de 
cette parcelle. Du point de vue des datations, tous ces éléments semblent appartenir à une fourchette 
chronologique large couvrant la fin du XVe siècle, le XVIe siècle et probablement une partie du XVIIe siècle 
(fig. 204).  
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Portes en 
plein-cintre 

Portes 
segmentaires

Portes en anse 
de panier

Portes piétonnes 
rectangulaires chanfreinées

Portes piétonnes rectangulaires 
non chanfreinées

92-93 (2 
exemples), 275

24 (chanfreins, 
2 exemples), 

Bréniges

24 (cavet), 
Bréniges

8, 17, 24 (2 exemples, dont un 
avec congés biais), 76, 92-93, 96, 
104, 105, 147, 168 (plate-bande), 

275, 355, 388

92-93 (quart-de-rond), 275 
(linteau, quart-de-rond)

Tableau 4 - Répertoire des portes des années 1450-1700 

La rareté des portes ouvragées après 1450 est une des caractéristiques de l’architecture civile de Malemort. 
A n’en pas douter, les fenêtres ont contribué de manière plus nette au renouvellement des modénatures 
dès la fin du XVe siècle (fig. 205). Même limité à quelques unités, le nombre de croisées témoigne du fait 
que les maisons particulières ont été concernées par cette évolution qui signale, à Malemort comme dans 
bon nombre de petites agglomérations castrales du Bas-Limousin, une reprise des constructions civiles 
après 1450. Les croisées se rencontrent sur les logis des parcelles 24, 275, 92-93 et 104 (fig. 176). Toutes 
ont été amputées de leur meneau et de leur traverse. La croisée murée des parcelles 92-93 pourrait être 
antérieure aux deux autres car ses dimensions sont moindres. Le cavet qui orne son encadrement exté-
rieur peut aussi être considéré comme un signe d’ancienneté. La fenêtre du logis sud de la parcelle 275 se 
distingue par son appui en pierre de taille de grès vert, profilé en tore et en cavet. Dans le cas de la fenêtre 
de la parcelle 24, l’effet décoratif est accentué par les deux accolades qui ornent les baies supérieures. Une 
autre fenêtre à croisée doit également être datée des années 1450-1500, sur la façade est du logis dit du 
« prieuré » (fig. 176). Son encadrement extérieur est orné d’un tore à listel et de deux cavets de part et 
d’autre de celui-ci. À ces croisées, il faut ajouter les fenêtres rectangulaires non compartimentées. Nous en 
avons recensé sur les parcelles 24, 67, 89, 92-93, 168 et 388 notamment. Les baies du logis des parcelles 92-
93 sont ornées d’un quart-de-rond taillé en relief (fig. 177 et 178). La baie de la parcelle 89 surplombe 
un appui en grès vert dont le profil se compose d’un quart-de-rond et d’un bandeau bombé (ou d’un 
tore, fig. 179). Parmi ce corpus se détache également la baie sud du logis de la parcelle 388 : son profil en 
double cavet en fait un unicum (fig. 180). Les autres baies sont simplement chanfreinées. 

Du point de vue de l’évolution des formes, le répertoire des baies dressé ci-dessus manque encore de 
nuances. Nous avons émis l’hypothèse selon laquelle la fenêtre profilée en cavet des parcelles 92-93 était 
antérieure aux autres croisées, mais cette proposition reste incertaine. En l’absence de sculpture monu-
mentale, les inflexions du style gothique à la fin du Moyen Âge et sa transition avec les formes du XVIe siècle 
sont difficiles à interpréter. 

L’évolution perceptible dans la réalisation des fenêtres et des portes après la période médiévale se mesure 
aussi dans l’apparition de cheminées monumentales ouvragées (fig. 205). Plusieurs types de cheminées 
ont été identifiés. La plus ancienne semble être celle de la parcelle 24 (fig. 181). Cette cheminée engagée 
est pourvue d’une embrasure ébrasée dont la largeur est comprise entre 2,60 m et 2,80 m. Le profil de ses 
piédroits se compose d’un large tore surmonté d’un fin listel, encadré par deux gorges. Les piédroits re-
posent sur des bases prismatiques et ils sont surmontés, chacun, d’une console en saillie portant un décor 
en triangle renversé. Le linteau en bois qui couvre actuellement la cheminée ne paraît pas authentique : le 
mode de couvrement initial nous échappe. Le logis des parcelles 92-93 conserve deux cheminées monu-
mentales. Le mur-pignon nord-est de ce logis abrite une cheminée engagée dont le manteau se compose 
de deux piédroits ornés d’un tore épais à listel (ou de deux quarts-de-rond encadrant un bandeau), de deux 
consoles chanfreinées et d’un linteau monolithe (fig. 182). La cheminée engagée du mur-pignon sud-
ouest comprend des piédroits à jambages chanfreinés, un arc segmentaire et une hotte droite (fig. 183). 
S’ils n’ont pu être rattachés à une datation absolue, ces deux modèles sont assurément antérieurs aux 
cheminées des parcelles 95, 168 et 388. C’est en effet plutôt dans le courant du XVIIe siècle qu’il faut situer 
les trois cheminées conservées dans ces trois dernières parcelles. La cheminée de la parcelle 168 est datée, 



46Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

par une inscription gravée sur son linteau en pierre, de l’année 1672 (fig. 184 et 185). La cheminée de la 
parcelle 95 a un profil comparable : son manteau est composé de deux piédroits à jambages chanfreinés 
et d’un linteau en bois (fig. 186). La cheminée de la parcelle 388 a été construite dans l’épaisseur du mur-
pignon sur rue. Ses deux piédroits sont profilés en talon droit et ils ont leur console ornée d’un chanfrein 
(fig. 187). Un linteau monolithe chanfreiné et une corniche biseautée complètent le manteau de cette che-
minée, dont une partie pourrait être antérieure au XVIIe siècle. La cheminée de la parcelle 8 semble quant à 
elle pleinement appartenir au XVIIIe siècle (fig. 211). L’inventaire a donc permis de voir que plusieurs logis 
construits ou reconstruits après 1450 étaient occupés par des cheminées monumentales. En dehors de la 
cheminée de la parcelle 168, nous datons mal ces aménagements car ils forment un corpus peu étendu. 
On observe toutefois une césure assez franche entre les cheminées de la fin du Moyen Âge et les chemi-
nées du XVIIe siècle, dont le décor est plus rudimentaire.  

  

Croisées
Baies non 

compartimentées 
chanfreinées

Baies non 
compartimentées 

en cavet

Baies non 
compartimentées 

en tore

Cheminées 
(XVe-XVIe 
siècles)

Cheminées 
(XVIe-XVIIe 

siècles)

Cheminées 
(XVIIIe siècle)

92-93, 104, 
275, maison 

dite du 
« prieuré »

67, 24, 89 (?) 168, 388 92-93 (2) 92-93, 24, 388 168, 95 8, 388 (?)

Tableau 5 - Répertoire des fenêtres et des cheminées de la fin du Moyen Âge et de l’époque moderne

L’étroitesse du corpus des portes, des baies et des cheminées médiévales et modernes de Malemort n’a 
pas permis de retracer une histoire de l’évolution des styles architecturaux, comme nous l’aurions souhaité. 
Quelques marqueurs chronologiques fiables peuvent être mis en évidence, comme la baie géminée des 
parcelles 92-93. Ce constat peut aussi être nuancé par le fait que plusieurs fragments lapidaires médiévaux 
ou tardo-médiévaux ont été repérés, notamment sur la parcelle 168, ou en bordure de la rue des Roses 
(fig. 208). D’autres ont été réemployés dans des maçonneries de l’époque moderne (fig. 209). Il reste 
que nous saisissons mal les transitions architecturales, ce qui limite la portée de l’analyse stylistique pour 
l’étude de l’évolution de l’habitat. 

3.3. La maison médiévale : bilan des connaissances

À partir des réflexions menées sur les modes d’implantation et sur les vestiges archéologiques qui contri-
buent à l’élaboration de la datation de l’habitat de Malemort, il a été possible de faire émerger une diffé-
renciation de cet habitat par type chronologique, à l’échelle de la parcelle. 

Le corpus des maisons médiévales est très restreint. En ne retenant que les logis ayant conservé au moins 
une façade médiévale ou leur plan d’origine, on parvient à un échantillon de six maisons. Ce sont celles des 
parcelles 67, 92-93, 96, 119, 168 et 355 (fig. 188 et 206). Cet échantillon peut être complété par les logis sur 
lesquels des vestiges médiévaux ont été conservés sous une forme lacunaire (parcelle 275, fig. 189 et 190) 
et par les logis dont le plan au sol, seul, accrédite l’hypothèse d’une datation médiévale (parcelles 24, 147, 
fig. 191 et 192). On peut également y adjoindre le logis de la parcelle 388, attribuable à la fin du Moyen 
Âge (fig. 193). Il semblait difficile, dans ces conditions, de classer les vestiges de maisons médiévales par 
typologies. Malgré tout, le bon état de conservation de certains logis, comme celui des parcelles 92-93, et 
les permanences au sol de certains tracés, ont permis de faire ressortir quelques traits généraux de l’habitat 
médiéval de Malemort. 
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La première constatation qui peut être faite concerne le mode d’implantation de ces logis. S’ils occupent 
tous une position frontale par rapport à la voirie (à l’exception peut-être du module de la parcelle 147), 
ces bâtiments ont la particularité d’être libres de contiguïté : nous n’avons pas repéré de front bâti formé 
de maisons médiévales. Il reste à déterminer si ce mode d’implantation est le reflet d’une faible densité 
démographique durant l’époque médiévale ou s’il s’explique par d’importantes campagnes de destruc-
tion. Les sources écrites laissent transparaître une densité d’occupation importante au XIIIe siècle. Nous en 
déduisons que les vestiges qui subsistent aujourd’hui ne reflètent pas la physionomie des rues et des îlots 
médiévaux de Malemort. Il semble légitime de penser que le logis de la parcelle 96 intégrait un front bâti 
que séparait peut-être des venelles, le long de l’actuelle rue des Roses (fig. 194). Nous pensons, de même, 
que le logis de la parcelle 67 est susceptible d’avoir été prolongé, au sud, par des maisons implantées le 
long de la rue des Glaïeuls11. Enfin, il est également probable que le logis de la parcelle 119 faisait partie 
d’un îlot dense composé de maisons mitoyennes, comme le suggère le parcellaire (fig. 195) et la porte en 
plein-cintre qui ajoure son mur-pignon nord-est. A contrario, le logis des parcelles 92-93 paraît avoir été, 
dès l’origine, non mitoyen. Ce logis se distingue des autres par son plan et par l’organisation des ouver-
tures sur sa façade nord-ouest (fig. 196).

Il apparaît ainsi que les logis médiévaux de Malemort n’appartiennent pas tous à la même gamme de 
maisons. On distinguera un premier groupe de maisons dont les plans, dont les plans rectangulaires ne 
dépassent pas 100 m2. Ce groupe est représenté par les logis des parcelles 96, 119, 355, 168, 147 et 388 
(fig. 78). À l’exception de la parcelle 119, ces maisons ont la particularité d’être implantées perpendiculai-
rement à la rue, ce qui ne leur permettait vraisemblablement pas d’ouvrir plus d’une seule porte sur l’es-
pace public. Ce constat se vérifie sur la parcelle 96, dont le mur-pignon sur rue était ajouré d’une descente 
de cave et d’une porte piétonne en plein-cintre donnant accès au rez-de-chaussée, surélevé (fig. 197). Le 
logis de la parcelle 355 était, semble t-il, desservi sur la rue, par une unique porte en plein-cintre chanfrei-
née ouvrant sur l’étage de soubassement. Le rez-de-chaussée, surélevé, était accessible par une porte cou-
verte d’un linteau sur coussinets aménagée dans le mur-gouttereau nord. L’étroitesse du module originel 
de la parcelle 147 permet de penser que l’étage de soubassement était ouvert sur la rue et que l’accès au 
rez-de-chaussée s’effectuait latéralement, de plain-pied. Il se peut que la porte chanfreinée couverte d’un 
linteau en bâtière, conservée au nord de l’édifice, soit un élément appartenant au dispositif médiéval. On 
mettra à part le logis de la parcelle 168, qui pourrait avoir bénéficié d’un double accès sur l’espace public 
en raison de sa position d’angle (fig. 198). En effet, si la porte chanfreinée en plein-cintre du mur-pignon 
nord est la seule desserte médiévale connue, nous ne pouvons exclure l’existence de portes piétonnes ou 
d’ouvertures spécialisées ouvrant sur le rez-de-chaussée depuis l’est. 
La mise en évidence de ce mode d’implantation suppose que le procédé consistant à externaliser les accès 
au rez-de-chaussée était répandu, en dehors du cas particulier des maisons d’angle qui pouvaient bénéfi-
cier d’une desserte de plain-pied sur le côté adossé (la déclivité du terrain et la construction en adossement 
permettait probablement d’atteindre le rez-de-chaussée latéralement de plain-pied, sans la contrainte de 
l’escalier, sur plusieurs parcelles [parcelles 168, 147, 96]). Ce procédé devait faciliter l’indépendance des 
niveaux et trouve une justification dans le cadre du programme de la maison polyvalente. On peut donc 
formuler l’hypothèse que le modèle de la maison polyvalente à mur-pignon sur rue était une déclinai-
son du logis médiéval de Malemort. Une des caractéristiques de ces logis était l’indépendance entre les 
niveaux bas, utilitaires, et les rez-de-chaussée, voués à la résidence. 

Deux maisons présentent des caractères atypiques : ce sont celles des parcelles 92-93 et 67. À la différence 
des maisons du précédent groupe, le logis situé à cheval sur les parcelles 92 et 93 adopte une ordonnance 
fondée sur un ajourement maximal de son mur-gouttereau nord (fig. 133 et 196). En effet, la restitution 

11 Cette hypothèse reste théorique. En effet, la position de ce bâtiment inciterait à restituer une hôtellerie, un relais routier, voire 
une aumônerie. L’édifice était donc peut-être libre de contiguïté au Moyen Âge.
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de la façade sur rue du mur-gouttereau nord de ce logis permet de voir qu’il était ouvert, au rez-de-chaus-
sée, par deux ouvertures spécialisées en arc brisé et une fente de jour, et par deux portes en plein-cintre à 
l’étage. Une baie géminée et un contrefort (d’angle ?) complétaient le « dispositif » de cette façade, dont 
l’agencement est unique à Malemort. Ce cas a priori atypique pose question. La présence de deux ouver-
tures spécialisées s’explique difficilement. Une des hypothèses consisterait à voir dans ces ouvertures la 
conséquence d’une fragmentation de la propriété. Si divers indices archéologiques attestent effective-
ment la présence d’un cloisonnement ancien, nous pensons que la division est toutefois postérieure au 
XIIIe siècle. Dans tous les cas, la division de la propriété, si elle était avérée, ne remettrait pas en question le 
modèle de la maison familiale, comme J.-B. Célérier semblait le prétendre. L’auteur proposait d’identifier 
ce logis à une chapelle (1923, p. 19-20), en se fondant notamment sur une délibération municipale selon 
laquelle « il existait dans le bourg un ancien bâtiment qui annonce par sa structure gothique, (sic), avoir 
été une ancienne église plassée (sic) au milieu du bourg sur une éminence » (1923, p. 20). Si l’on ignore 
véritablement à quoi servaient les deux grandes portes du rez-de-chaussée, l’existence d’une baie gémi-
née à l’étage discrédite l’hypothèse d’un édifice religieux. Il conviendrait, pour s’en assurer, de retrouver 
le schéma distributif originel : accédait-on aux étages (résidentiels) par le côté sud ? Par des escaliers exté-
rieurs parallèles au mur-gouttereau nord ? Cette dernière proposition semble peu probable au vu de la 
configuration des ouvertures du rez-de-chaussée. En définitive, l’hypothèse la plus crédible consisterait à 
identifier le logis des parcelles 92-93 à un bâtiment élitaire ayant appartenu au lignage Malemort ou aux 
familles détentrices de droits hauts-justiciers sur le castrum au XIIIe siècle (lignages Saint-Exupéry, Saint-
Michel, vicomtes de Turenne et de Ventadour) (Paloumbas 2012). La longueur de l’édifice primitif, qui 
avoisinait 13 m, est un autre argument plaidant pour un habitat aristocratique12 (fig. 199). Pour autant, cet 
édifice ayant été profondément modifié à l’intérieur, nous ne pouvons prétendre résoudre l’énigme de son 
programme primitif. Il convenait néanmoins de souligner le caractère singulier de sa façade nord.

L’autre logis présentant des dispositions qui indiquent une rupture avec le modèle de la maison médiévale 
à pignon sur rue est celui de la parcelle 67. Les vestiges architecturaux ont permis de restituer sur cette par-
celle deux tronçons de mur en équerre qui délimitent les vestiges d’un bâtiment médiéval au sud du logis 
actuel (fig. 200). Ce bâtiment était ajouré, à l’ouest, par une baie ébrasée couverte d’une voûte en berceau 
incliné. Sa façade principale était manifestement située au nord, comme l’indique la porte clavée partiel-
lement conservée dans l’angle nord-est de la façade. Cette hypothèse de restitution met en exergue un 
tracé de voirie différent du tracé actuel. Une des particularités de ce bâtiment est aussi qu’il sert d’appui à 
un deuxième édifice médiéval en position d’angle, ouvert sur son mur-pignon ouest par une grande porte 
cochère en arc brisé d’une largeur de 2,20 m et d’une hauteur sous faîtage de 3 m. En dépit des destruc-
tions qui ne permettent pas de restituer le plan du bâtiment « primitif », on constate que l’organisation de 
l’ensemble bâti de la parcelle 67 diffère des partis classiques repérés par ailleurs. Dans une certaine mesure, 
on peut également considérer que les logis dont les vestiges médiévaux sont réduits à l’état de ruine 
rentrent aussi dans la catégorie des cas atypiques. Un des exemples les plus manifestes de cette catégorie 
de maisons est celui de la parcelle 24. L’étude de cette parcelle a permis de mettre au jour un hypothétique 
module médiéval dont il ne resterait a priori plus aucun vestige en façade. Ce bâtiment semble avoir eu un 
plan trapézoïdal mesurant environ 7,50 m x 7,20 m x 8,3 m x 8,8 m de côtés dans-œuvre (fig. 201). 
L’organisation intérieure des logis médiévaux de Malemort est très difficile à appréhender. La nature de la 
circulation verticale entre les niveaux est inconnue. Il est probable que peu de maisons disposaient d’une 
desserte verticale intérieure, comme semble l’attester le nombre de maisons étroites à pignons sur rue. Les 
installations primitives restent dans tous les cas délicates à interpréter, car les reprises de plafond ou de 
voûtement et les modifications des niveaux de sol semblent avoir été nombreuses.

12 Ou un édifice à vocation administrative.
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Nous avons émis l’hypothèse que le système à colonne porteuse pouvait avoir été développé au Moyen 
Âge, mais ce procédé n’est attesté sur aucune des maisons médiévales. On se bornera à constater que 
l’étage de soubassement du logis de la parcelle 168 était couvert par un plancher porté par une colonne 
en pierre circulaire. Les autres niveaux de ce logis employaient peut-être des colonnes qui auraient disparu 
aujourd’hui. 
Les connaissances sur les aménagements domestiques intérieurs de ces logis sont maigres, également. 
La cheminée incorporée de la parcelle 275 permet d’avancer l’hypothèse que les logis médiévaux étaient 
chauffés, mais nous n’en avons pas la preuve archéologique. Plusieurs niches intra-murales destinées au 
rangement ont été répertoriées. Dater ces aménagements reste un exercice périlleux car ils ont perduré 
durant toute la période moderne. La niche la plus ancienne pourrait être celle de la parcelle 24 (fig. 107). 
Couverte par un arc en plein-cintre, elle appartient vraisemblablement au premier état du bâtiment de 
cette parcelle. Le placard rectangulaire conservé dans l’étage du logis des parcelles 92-93 atteste la pré-
sence de ce type de rangement dans les étages (fig. 108). 

Les principaux traits de la maison médiévale de Malemort peuvent se résumer en quelques points. En 
termes comptables, nous avons dénombré une dizaine de logis sur lesquels subsistent des traces archéo-
logiques antérieures au XVe siècle (fig. 206). Il reste à savoir quel pourcentage représente ce chiffre par 
rapport à la densité réelle de l’occupation médiévale du site. Si l’on se réfère aux sources écrites, qui font 
mention d’au moins quarante maisons à Malemort au XIIIe siècle, on peut raisonnablement estimer que ce 
pourcentage est faible. Les questionnements relatifs aux programmes de ces maisons ont permis d’iden-
tifier deux catégories d’édifices. Les uns, majoritaires, se caractérisent par une implantation à mur-pignon 
sur rue et une surface au sol relativement modeste. Les autres sont des cas particuliers que nous ne per-
mettent pas d’étudier plus en détail les vestiges visibles. Il semble néanmoins que tous les bâtiments étu-
diés aient été des logis. Certains bâtiments semblent avoir été des résidences aristocratiques ou bour-
geoises. Ainsi, le logis des parcelles 92-93 matérialise probablement une implantation lignagère au cœur 
de l’agglomération médiévale : se pose alors la question du brassage social dans le bourg et du rôle joué 
par cet édifice dans la gestion foncière. 
Nous avons par ailleurs essayé de décompter les aménagements médiévaux (maçonneries, portes, fe-
nêtres, équipements domestiques). Ce recensement a permis de mettre en évidence les lacunes de notre 
inventaire dans les domaines spécifiques de la distribution et du chauffage au Moyen Âge. On insistera sur 
les difficultés à mettre au jour les systèmes distributifs originels. En ce qui concerne la distribution depuis 
l’extérieur, l’inventaire a révélé autant de cas de figure particuliers : l’accès aux étages ou aux rez-de-chaus-
sée résidentiels pouvaient s’effectuer de manière latérale, comme sur le logis de la parcelle 355, ou fron-
talement, comme l’atteste le logis de la parcelle 96. On peine aussi à restituer l’organisation intérieure de 
ces logis. Ainsi, sommes-nous certain que la disposition de l’actuel logis des parcelles 92-93 est issue d’une 
division postérieure au Moyen Âge ? Ne pourrait-on pas considérer que les ouvertures de la façade nord de 
ce logis dessinent deux bâtiments médiévaux accolés ? Globalement, les rares indices matériels révélant 
une fragmentation de l’espace sont indatables ou ils ont été déplacés, comme c’est le cas des colonnes en 
pierre des parcelles 168, 105 et 147. 
En dépit d’une connaissance encore imparfaite de toutes les composantes de l’architecture civile médié-
vale de Malemort, nous pensons avoir identifié les principaux logis datant de cette période. Cependant, la 
poursuite des visites révèlerait certainement des maisons peu transformées dont l’étude serait complé-
mentaire de cet inventaire. 
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4. Conclusion et perspectives 

Cette étude historique et de topographie archéologique s’est révélée positive sur de nombreux points, 
même si des lacunes subsistent. Celles-ci sont dues, pour partie, au faible nombre de vestiges médiévaux 
conservés en élévation dans l’ancien bourg castral de Malemort. 

L’étude du cadre historique a tout d’abord permis de cerner une première phase de peuplement, à la char-
nière des XIIe et XIIIe siècles. Le décompte des maisons a révélé que le bourg comportait au moins quarante 
logis vers 1200. Ces logis étaient insérés dans un espace clos par plusieurs portes et protégé par un fossé. 
L’étude architecturale et archéologique des maisons du bourg n’a pas véritablement confirmé la densité 
d’occupation attestée par les sources. En revanche, l’inventaire et les monographies ont montré que l’oc-
cupation médiévale du site s’étend sur la zone dite « de Montemart », au nord. La plus ancienne maison 
médiévale de cette zone serait celle de la parcelle 168, mais on peut supposer que des maisons existaient, 
dès le XIIIe siècle, au nord du croisement de la rue de Montemart et de la rue des Brabançons. 
Deux catégories de maisons médiévales ont été mises en évidence : des maisons rectangulaires à mur-
pignon sur rue et des maisons « atypiques », que l’on peut identifier, à titre d’hypothèse, à des logis aris-
tocratiques (parcelles 92-93, 67). Il semble vraisemblable que les coseigneurs du castrum, dont l’activité 
est pleinement attestée au XIIIe siècle, aient possédé un « pied à terre » dans le bourg : tous ne résidaient 
probablement pas sur la plate-forme subcastrale où des témoins d’une occupation civile semblent avoir 
été mis en évidence lors des fouilles de 2011. L’étude des constructions a mis en avant l’utilisation massive, 
sinon exclusive, de la pierre pour le gros-œuvre des maisons médiévales. Des types d’appareils caractéris-
tiques, en pierres de taille de grès vert ou en grès « de Malemort », ont émergé. 

Après un vide documentaire couvrant la période allant du milieu du XIVe siècle au début du siècle suivant, 
l’étude historique révèle une reprise assez franche de l’activité foncière à partir des années 1440-1450. 
Un nombre important de reconnaissances foncières ont été recueillies. La transcription de ces sources 
permettrait d’avoir un bon aperçu du contexte urbain de Malemort à la fin du Moyen Âge. Ces documents 
contiennent en outre des informations essentielles pour l’étude du bourg, comme la première mention 
connue du pont de Malemort, en 1443. Sur le plan archéologique, nous avons recensé plusieurs vestiges 
de portes, de baies ou de cheminées pouvant être associés à cette séquence de « reconstruction ». 

Celle-ci semble avoir perduré jusqu’au milieu du XVIe siècle. À partir de cette date, on observe une diminu-
tion de la masse documentaire disponible. Les guerres de Religion ont probablement freiné le renouveau 
des contructions. L’approfondissement du dossier archivistique s’annonce sur ce point porteur d’infor-
mations nouvelles. En effet, nous n’avons fait qu’effleurer la masse documentaire notariale de la période 
1450-1550.

Une reprise de l’activité foncière est perceptible vers le milieu du XVIIe siècle. Cette période correspond à 
l’apparition des premiers registres de notaires. Ceux-ci font état de nombreuses transactions portant sur 
des maisons du bourg, qu’il s’agisse de prix-fait de réparation, de vente ou d’échange. 
Des données indirectes semblent attester un déclin au XVIIIe siècle. Les textes révèlent par exemple que 
le pont et la barque qui permettaient le franchissement de la Corrèze sont restés détruits durant plusieurs 
décennies. 
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L’implantation d’une magnanerie dans l’ancien château de Bréniges et la construction d’une usine desti-
née à la production de tissus de gaze et de mouchoirs de soie, après 1760, marquent le début d’un certain 
« renouveau » économique. Les aménagements de la route de Sainte-Féréole et de la « traverse » de Male-
mort ont aussi probablement contribué au désenclavement de la ville. Selon les données de l’inventaire, 
de nombreuses maisons ont été  construites ou reconstruites au XIXe siècle. Les maçonneries en pierre de 
taille de grès gris, les corniches en doucine, sont des témoins de cette période.

Au terme de cette étude, de nombreux points mériteraient d’être approfondis. Nous avons délibérément 
mis l’accent sur l’architecture médiévale, mais ce thème n’a été qu’incomplètement traité : plusieurs visites 
de maisons, comme celles des parcelles 68, 103 et 108, révèleraient des éléments médiévaux non connus 
à ce jour. Nous n’avons pas non plus épuisé tous les fonds d’archives. La consultation des documents 
conservés aux archives municipales de Brive s’annonce particulièrement fructueuse. On insistera sur le 
potentiel du fonds du manufacturier Le Clere. Le lancement d’une étude pluridisciplinaire regroupant les 
sphères historiques, architecturales et archéologiques du patrimoine de la commune de Malemort et de 
son castrum en particulier serait évidemment bénéfique pour la pérennité de la recherche et de l’effort de 
valorisation produit par la commune. Une fouille programmée ayant pour cadre d’étude l’ancien castrum 
de Malemort serait le support adéquat pour ce type de projet. 
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Annexe 1
Inventaire de la documentation

Années Nom
Lieu de  

conservation
Cote

Consulté 
(oui/non)

Notes/transcriptions

1703-1727
Pierre I 

BEYNIE
AD19 E 16150 Oui

1703 : afferme d’une maison dans le « cartier appellé de breniges 
savoir est le sellier les deux chambres et la boutique qui est sur 
la grande rue allant du présent bourg en la ville de Brive avece le 
grenier qui est sur icelle dans lequelle maison ou chambres … » 
 
1705 : 
- contrat de travail (métier de maçon) par Jean Sourzac laboureur 
habitant au château de Bréniges...
- Prixfait à Montemart (« ...faire deux pilles de pierre qui se comen-
seront depuis le bas du selier de ladite maison jusque au premier 
plancher de ladite maison et à faire sur lesdites pilles deux cham-
bages de la cheminée jusque de lautheur que lon trouvera... »)
- mention d’un juge ordinaire de Malemort
- mention de « Bernard Courtarie meunier au moulin du présent 
bourg... »
 
1706 : 
- mention d’une papeterie...
- Nomination des syndics, énumération des habitants avec profes-
sion
- Partage du domaine de Bréniges
 
1707 :  
- prix-fait (...reparer et refaire et demolir le pignon d’une maison 
quelle a sise aux appartenances du présent bourg et au dela du 
pon...»)
- prix-fait pour la couverture d’une maison...
 
1712 : 
- bail d’une partie de maison (four et cuisine...)
- cession d’un chambre à Malemort
- bail à prix fait pour la couverture d’une maison en ardoise 
- contrat de travail (maçon)
- bail à prix-fait

Symphorien 

DELON
AD19 E 16164 Oui

1761 : 
- vente d’un jardin dans le bourg
- vente d’une maison dans le bourg
 
1766 :  
- réparations d’une maison à l’Hôpital Baudat (somme des travaux)
- inventaire des biens meuble d’une maison à Malemort

1774-1777
Pierre II 

BEYNIE
AD19 E 16151 Oui 1774 : vente d’un jardin à Malemort

AD19 E 16152 Oui
1779 : mention d’Antoine Chariere vigneron habitant du lieu de 
Montemard

AD19 E 16167 Oui Mention de Pierre Blancher dit Bonarme vigneron de Malemort

Annexe 1-1 - Les notaires
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Annexe 1-2 - Les plans

Date du 
document

Titre/nature 
du plan

Lieu de 
conservation

Cote
Parcelles 

concernées 
(cadastre 2013)

Observations
Référence 

de la figure 
(Vol. 1)

1823 Cadastre napoléonien AD19 Fig. 11 à 15

1847
« Plan annexé à la pétition du Sr Ray-
nié »

AD19 2 S 126 Indéterminé  

Plan d’une maison des-
tinée à être détruite, 
sur le tracé de la route 
royale.

Fig. 17

1847
« Plan annexé à la pétition du Sieur 
Sarret »

AD19 2 S 126 Indéterminé  
Près du ruisseau de la 
Couze

Fig. 18

1847 « Traverse de Malemort » AD19 2 S 126

Tracé de la route avec 
mention des maisons 
ou des parties de mai-
sons destinées à être 
démolies.

Fig. 19

1857

« Plan de l’ancienne Route Impériale 
n° 89 de Lyon à Bordeaux entre la 
limite d’arrondissement de Tulle et 
Malemort dans les communes de Ste 
Féréole et Malemort »

AD19 2 S 492
Tracé du château de 
Bréniges. 

Fig. 20

1860
« Extrait du plan de la route impériale 
n° 89 de Lyon à Bordeaux… »

AD19 2 S 126 Indéterminé  Rue de la République Fig. 21

1861
« Extrait du plan de la route impériale 
n° 89 de Lyon à Bordeaux… »

AD19 2 S 126 72 à 75 Fig. 22

1861

« Extrait du plan de la Route Impéri-
ale n° 89 de Lyon à Bordeaux à 
joindre au Rapport de l’Ingénieur 
soussigné, en date de ce jour, sur la 
demande en alignement présentée 
par le Sr Maumont François »

AD19 2 S 126 8, 10 Fig. 23

1861
« Extrait du plan de la route impériale 
n° 89 de Lyon à Bordeaux… »

AD19 2 S 126 Indéterminé  Section BE ? Fig. 24

1862
« Extrait du plan de la route impériale 
n° 89 de Lyon à Bordeaux… »

AD19 2 S 126 Indéterminé  
« Grange au Sr Debrach 
Jean Pétitionnaire ».

Fig. 25

1862
« Extrait du plan de la route impériale 
n° 89 de Lyon à Bordeaux… »

AD19 2 S 126 Indéterminé  Pétitionnaire : Saule. Fig. 26

1871
Plan d’alignement de la traverse de 
Malemort

AD19 2 S 525 Fig. 27 à 29

1878
« Extrait du plan de la traverse de 
Malemort » 

AD19 2 S 126 Fig. 30

1878 Extrait du bourg de Malemort AD19 2 O 891 Fig. 31

1887 Traverse de Malemort AD19 2 S 126 32/244 Fig. 32

1893

« Extrait du plan de la Route natio-
nale n° 89, commune de Malemort, 
de Lyon à Bordeaux indiquant 
l’alignement à donner au Sr Raynal »

AD19 2 S 126 Indéterminé  Fig. 33

1893

« Extrait du plan de la Route natio-
nale n° 89, commune de Malemort, 
de Lyon à Bordeaux indiquant 
l’alignement à donner au Sr Lagane 
pharmacien à Brive »

AD19 2 S 126 Indéterminé  Fig. 34

1893

« Extrait du plan de la Route nationale 
n° 89, commune de Malemort, de 
Lyon à Bordeaux indiquant l’aligne-
ment à donner au Sr Boissière »

AD19 2 S 126 72 à 75 Fig. 35

1907 Plan de la commune de Malemort AD19 2 O 891 Fig. 36

1908 Plan de l’école AD19 2 O 891 31 Fig. 37
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Annexe 1-3 - Les recueils de sources et les terriers

Date Seigneur foncier
Lieu de 

conservation
Cote

Observations
/transcriptions

Vers 1250 (copies 
du XVIIIe siècle)

Pierre de Malemort et les 
fils de son oncle Pierre de 

Malemort
AD19 6 F 115

1335 Indéterminé AD19 E 142
Mention d’un « terrier de toute la baronie de Malemort » 
daté de 1335.

Années 1440-1450 Prieur de Saint-Xantin AD19 D 29 (?)

Reconnaissances foncières à Jean del Valat, prieur de 
Saint-Xantin :
- 1443 : Une maison dans le lieu de Malemort (domum vo-
catam delpi sitam in loco de malamorte cum quodam horto 
contiguo juxta iter publicum per quod itur de Malamorte versus 
Sanctam Ferreolam ex una parte et juxta domos de la Vignia 
(…) et juxta hortum de montounech cum aliis confrontation-
ibus …)
- 1443 : un jardin près du pont de Malemort (Item etiam (…) 
se habere et tenere a dicto domino priore presente in emph-
iteosim perpetuam videlicet quondam hortum prope pontem 
mallemortis juxta aquam Curesia ex una parte et juxta ortum 
sancti michaelis ex alia et juxta iter per quod itur de ponte mal-
lemortis versus sanctum Santinum…)
- 1447 : un « hôtel » et un airal contigus (Quodam hospitium 
cum quibodam orto et parictibus sive ayrale eidem hospitio 
contiguis pro ut totum confrontatus ab una parte cum itinere 
publico quo itur de villa Brivae ad locum stae ferreole et ab alia 
parte cum quibusdam hospitio et horto vocatis del pi et cum 
quodam horto Aymarici et Petri Salva (…) itinere publico in 
medio parteque ex altera…)

1440-1666 (?) Prieur de Saint-Xantin AD19 D 44 Copies de reconnaissances à Montemart. 

1445 Prieur de Saint-Xantin AD19 D 28
Cahier de reconnaissance. P. 5 : mention du pont de 
Malemort (…juxta pontem de malamort…). P. 7 : mention 
d’une maison à Malemort ; etc. 

1459 Vicomte de Turenne
AN et AD19 
(microfilms)

1 Mi 27 
(AD19)

Aveux passés en faveur du vicomte Agnet de La Tour

1459 Prieur de Saint-Xantin AD19 D 28

1470 Vicomte de Turenne
AN et AD19 
(microfilms)

1 Mi 181 
(AD19)

Arrentements et reconnaissances en faveur du vicomte de 
Turenne.

1476 Prieur de Saint-Xantin AD19 D 42
Livre des rentes du prieur de Saint-Xantin. Copies du 
XVIIe siècle. 

1477 Prieur de Saint-Xantin AD19 D 28

1415-1528
Roi de France ? Bourgeois 

de Brive ?
AD19 6 F 112

« Recueil des cens et redevances dûs au roi à Brive, Donzenac, 
Malemort, etc. ».

1489 (fin du 
XVe siècle)

Jean de Nozières baron de 
Malemort

AD19 6 F 115
« Extrait d’un terrier de la baronie de Mallemort reçu par Al-
debal (?) notaire royal ». N° 1 : actum in castro de breniges die 
22 junii 1489… (copies).

Fin du XVe siè-
cle-XVIe siècle

Indéterminé AD19 6 F 115
« Terrier de Verlhac ». Fragments (copies). Mention de nom-
breux biens immobiliers.

1528 Prieur de Saint-Xantin AD19 D 36

Fragment d’un cahier de reconnaissance (copies). Mention 
de maisons, d’ayriaux, d’une fontaine et de fossés (?) à Mon-
temart. N° 1 : reconnaissance d’Antoine Damazac pour une 
maison située au lieu de Malemort près de la maison et du 
jardin desdits reconnaissants et du chemin qui va du châ-
teau de Bréniges au château de la mothe ; N° 2 : reconnais-
sance d’une maison à Malemort près du chemin qui va du 
portail de (?) ad turres (?) ; N° 3 : reconnaissance d’un eyrial 
appelé de Montamatsitué dans le lieu de Malemort près du 
chemin de Brive à Sainte Féréole et du fossé des (barris ?) et 
avec le jardin de Jean Reynal... ; 

1591-XVIIIe siècle Seigneur de Puymaret AD19 6 F 115 B
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Date Seigneur foncier
Lieu de 

conservation
Cote

Observations
/transcriptions

Sans date, 
XVIIe siècles

Seigneur de Puymaret AD19 1 E 14
Terrier complet. Plusieurs biens à Malemort dont : « une 
maison et jardin tenant ensemble» près du «chasteau de la 
mothe »…

Années 1650-1660 Collège de Brive AD19 D 36

Cahier de reconnaissance. P. 5 : reconnaissance pour une 
maison « en haut et bas estable et jardin (…) le tout situé 
dans le bourg de Malemort confrontant laditte maison avec 
autre maison de Dominique Delome et maison de Jean 
Cluzan… ». 1667 p. 8 : « … de nous transporter au lieu de 
Malemort pour bénir la chapelle située dans le bourg de 
Malemort nouvellement rétablie laquelle nous aurions 
dédié à l’honneur de notre dame de la paix pour l’accom-
plissement de la paix générale entre le roy de France et d’Es-
pagne et ci devant dédiée à l’honneur de Saint George... ».

1752 Collège de Brive AD19 D 28

Présence d’une table à la fin du cahier. P. 1 : reconnaissance 
d’« une maison et jardin contigus situés au lieu de Montam-
at confrontans du levant avec autre partie de maison jadis 
possédée et reconnue par Dominique Imbert, du midi avec 
jardin de Jacques Bessat, du couchant avec jardin dudit Bes-
sat et du septentrion avec le chemin par lequel on va dudit 
lieu de Montamat au village de ... » ; etc.

1752-1756 ou 1758 Collège de Brive AD19 D 28
Cahier de reconnaissance ; seules les pages qui concernent 
un bien immobilier ont été consultées. On trouvera une « ta-
ble des reconnaissances et des palpes » à la fin du cahier.

1757 Collège de Brive AD19 D 44
Terrier (« Mémoire des rentes du prieuré de St Xantin de 
Malemort »). Classement par lieux. Folio 11 verso : Hôpital 
Baudat. Folio 13 verso : bourg de Malemort. 

XVIIIe siècle Collège de Brive AD19 D 33

Cahier avec mentions des mutations. Reconnaissance d’une 
maison à Montemart : « Jean et Hélie Alvinairie père et fils 
doivent (…) une maison et jardin autour dicelle, située au 
lieu de Montamat, confrontant avec la maison et eyrial, ou 
était autrefois un pressoir de François Cramier dit Domin-
geou, vanelle entre deux, avec le chemin de Brive a Ste 
Fereole passant par le vieux château de la mothe, et avec 
jardin et maison de Jacques Deplas dit Bessat, lesdits jardin 
et maison dalvinairie ont été reconnus le 11 juin 1635 par 
Catherine Durand et Antoine Fadat son fils sous la rente di-
recte de deux deniers... »
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Annexe 1-4 - Les sources écrites

Date document
Lieu de 

conservation
Cote Analyse du document/observations

1270
Cité par 

J.-B. Poulbrière
Mention d’un hôpital de Malemort dans le testament de Gérald de Malemort 
(hospitali de Malamorte unum lectum completum…).

1297 AD19 1 E 9 Hommage de Bernard de Saint-Michel à l’évêque de Limoges.

1319 AD19 6 F 399 Vente de Gilbert de Malemort à Eymar de la Faurie de Brive (rentes).

1414 AN
Q1 146 * 1 fol. 153 

r°-154 r°
Reconnaissance de l’hôtel dit « de la Porte », à Malemort, par Arnaud Lachièze, 
licencié ès loi, habitant de Tulle, au vicomte de Turenne.

1473 AD19 D36

Copie d’un arrentement du prieur de Saint Xantin à Martin Delon alias Salvaig-
nac, pour un « jardin situé dans le lieu de Malemort près le pont confronte 
avec autres jardins dudit Martin, avec la rivière de Coureze avec autres jardins 
de Pierre (…) ».

1473 AD19 D 34
« Reconnaissance de Peuch Jarige, la Brechie et Pouchayras » au « baron » de 
Malemort. Une des premières mentions connues du terme « baron ». 

1474 AD19 D36 et D 44

Copie d’une reconnaissance au prieur de Saint Xantin : un ayrial et un jardin 
contigus à Malemort, au barri de Montamat (in bario de montamat) confron-
tant avec le chemin qui va du lieu de Malemort vers Sainte Féréole, et avec la 
maison de Jean Imbert (domo Joannis imbert), et cum fonte pancha, alias gamet 
de malamorte et cum hospitiis de gamet, alias de molien, quodam itinera inter-
medio... ». 

1554 AD19 E 142 Acte rédigé au château de Bréniges, paroisse de St Xantin.

1603 AD19 6 F 115

Reconnaissance foncière adressée à Charles de Bar « pour une maison et un 
jardin tenant ensembles nommé de la Montanerie en laquelle soutoit contre la 
chapelle Saint George contenant environ une eminade de terre qui se confron-
te avec les vignes et fondements du chateau de la motte d’une part et avec le 
jardin de Pierre Peyroutou Reynal Marguillier mouvant dudit seigneur et avec 
la maison d’Estienne Force alias Geneste… »

1606 (?) AD19 D 36
Reconnaissance foncière, mention du « chemin public par lequel on va dudict 
lieu de Malemort passant du costé du barri de Montamat ».

1637 AD19 D 46
Maison à Malemort (« …maison, boutique et un jardin tenans ensemble et 
situés dans le bourg de Malemort… »). 

1652 AD19 D 29

Vente des Pères du collège de Brive à « Pierre Delom, sabottier habitant du 
bourg de Malemort…une maison, soulard et place ou il y a une vieille tour, le 
tout sis et situé dans ledit bourg de Malemort, confrontant d’un côté avec la 
rue et chemin public par ou l’on va et vient de la présente ville en la ville de 
Tulle... » 

1652 AD19 D 36

Copie d’un acte de vente d’une maison en ruine : « a proposé si l’on trouverait 
bon de vendre la maison que nous avons à Malemort qui s’en va en ruine (…) 
ou si l’on voudrait la réparer ou détruire pour se servir de la pierre pour les 
réparations de St Xantin... ».

1658 AD19 D 36

Copie d’une reconnaissance rendue aux « pères de la Doctrine chrétienne» 
(collège de Brive) comme prieurs curés de St Xantin pour une maison de haut 
en bas étable et jardin contenant ledit jardin une éminée le tout situé dans 
le bourg de Malemort confronte ladite maison avec autre maison de maître 
Dominique Delon et maison de Jean Cluzal dit Fauvissal et ledit étable avec au-
tre partie étable dudit maître Dominique Delon et avec la maison de François 
Durand (...) et avec le fleuve de Coureze.... »

1660 (?) AD19 D 30
« Ordonnance de l’évêque de Limoges concernant la translation des reliques 
de saint Cessateur et célébration de sa fêtre le deuxième dimanche de mai ».

1666 AD19 D 34 Emploi de l’aumône pour la réparation du pont de Malemort.

XVIIe siècle AD19 D 29
« Procès-verbal de l’état des ruines de la chapelle ; délibération des habitants 
de Malemort pour la clôture du cimetière, permission d’y employer les pierres 
de la chapelle » 

16(?) AD19 D 46
« Maison, jardin et vigne de la vicairie…situé dans le présent bourg (…) de 
même que ladite maison à laquelle manque au plancher den haut environ 
vingt aix, et au toit certaine quantité d’ardoises… ».

1709 AD19 D 34 Barque de Malemort

1710 AD19 D 34 Barque de Malemort
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Date document
Lieu de 

conservation
Cote Analyse du document/observations

1711 AD19 D 34 Barque de Malemort

1713 AD19 D 34 Barque de Malemort

1714 AD19 D 34 Barque de Malemort

1718 AD19 D 34 Barque de Malemort

1726 AD19 D 34 Réparation de la barque de Malemort.

1729 AD19 D 34

Réparation de la barque de Malemort. Compte de la réparation : « douze 
journées de charpentiers (…) deix planches de chene trois livres cinq sous (…) 
huit livres de fer à quatre sous (…) pour réparer la chaîne et faire de gros clous 
payé au maréchal (…) ».

1743 AD19 D 34 Barque de Malemort

1749 AD19 D 34
« État des pauvres de St Xantin pour la distribution des 16 setiers de seigle ». 
Mention de nombeux habitants. 

1756 AD19 D 34
Délibération des habitants de la paroisse se Saint-Xantin de Malemort pour la 
construction d’une barque.

1786 AD19 C 6

Requête des habitants de Malemort pour que la route royale passe dans le 
bourg. Extrait : « ou  après avoir passé la rivière traverser les terreins d’arjassou, 
la grande borie, les aumones, et arriver a une porte de Brive appellée des Pre-
cheurs, de la faisant un quart de cercle sur une longueur de 238 toises et aller 
joindre la grande route de Bourdeaux à la porte appellée de barbecanne... » ; 
mention d’une « ancienne chapelle » dans le bourg ; « il en est de même de 
l’église des Dominicains et leur couvent situé à la porte de Brive et à deux tois-
es duquel doit passer cette nouvelle route les pavés si enfoncent journelement 
et a un pied de profondeur l’on y trouve l’eau même dans le cloître ou l’on 
enterre les religieux... » ; 

1786 AD19 C 6

Correspondance au sujet de la route royale. « Les habitants de la paroisse Saint 
Xantin de Mallemort prennent la liberté d’exposer très humblement à Votre 
Grandeur qu’ils voyent avec bien de la douleur que leur bourg devient de plus 
en plus pauvre et misérable, on remarque quil y a cent ans qu’il etoit le double 
plus considérable qu’il n’est aujourd’hui soit en maisons soit en facultés, ils en 
connoissent très bien la cause ils l’ont exposés plusieurs fois a Votre Grandeur, 
c’est qu’une partie de l’année ils sont fermés dans leur bourg comme dans une 
île et voici comment... » ; « et par le deffaut de deux ponts, qui bien condition-
nés d’une longueur de 40 à 50 pieds sur 24 de large d’une élévation nécessaire 
ne couteroient pas 10000 livres ».

1786 AD19 C 6

« Mémoire que les habitants de la paroisse de Saint Xantin Mallemort ont 
l’honneur de presenter à Monseigneur Meulan Dablois intendant de la 
Généralité du Limosin contenant leurs observations sur la route royale de Lyon 
à Bourdeaux, passant par Clermont, Bort, Tulle, Brive, Larche, etc. ».

XVIIIe siècle AD19 D 33

Cahier avec mentions des mutations. Reconnaissance d’une maison à Mon-
temart : « Jean et Hélie Alvinairie père et fils doivent (…) une maison et jardin 
autour dicelle, située au lieu de Montamat, confrontant avec la maison et ey-
rial, ou était autrefois un pressoir de François Cramier dit Domingeou, vanelle 
entre deux, avec le chemin de Brive a Ste Fereole passant par le vieux château 
de la mothe, et avec jardin et maison de Jacques Deplas dit Bessat, lesdits jar-
din et maison dalvinairie ont été reconnus le 11 juin 1635 par Catherine Du-
rand et Antoine Fadat son fils sous la rente directe de deux deniers... »

Sans date, 
XVIIIe siècle (peut-

être 1774, voir 
Poulbrière p. 151)

AD19 E 143
« Copie du devis de M. Laulane pour les réparations à faire à Malemort, afin 
d’y transporter les archives de Larche ». Document transcrit dans l’ouvrage de 
J.-B. Célerier.

Sans date, 
XVIIIe siècle ?

AD19 D 36 Document concernant la propriété du jardin dit Delpy, près de la vicairie. 

Sans date, 
XVe siècle ? (copies)

AD19 D 44 Copies de reconnaissances concernant des biens à Montemart. 

Sans date AD19 E 142
« Mémoire de ceux qui viennent faire le guet et garde au bourg de Mallemort». 
Liste de noms : «Premièrement M. Jacques Delom, etc. ».
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Annexe 2
Inventaire des entités spatiales structurées (ESS)

ESS type N° (Zone) Activité ES correspondantes

BAT BM 008 Immeuble bâti de la parcelle 8 RDC 1, ETA 2

BAT BM 009 Immeuble bâti de la parcelle 9 Néant 

BAT BM 010 Immeuble bâti de la parcelle 10 Néant

BAT BM 017 Immeuble bâti de la parcelle 17 Néant

BAT BM 018 Immeuble bâti de la parcelle 18 Néant

BAT BM 019 Immeuble bâti de la parcelle 19 Néant

BAT BM 023 Immeuble bâti de la parcelle 23 Néant

BAT BM 091 Immeuble bâti de la parcelle 91 Néant

BAT BM 090 Immeuble bâti de la parcelle 90 Néant

BAT BM 080 Immeubles bâtis des parcelles 80 et 81 Néant

BAT BM 087 Immeuble bâti de la parcelle 87 Néant

BAT BM 086 Immeuble bâti de la parcelle 86 Néant

BAT BM 085 Immeuble bâti de la parcelle 85 SOU 3, RDC 4

BAT BM 272 Immeuble bâti de la parcelle 272 Néant

BAT BM 273 Immeuble bâti de la parcelle 273 Néant

BAT BM 076 Immeuble bâti de la parcelle 76 SOU 6, RDC 7

BAT BM 075 Immeuble bâti de la parcelle 75 Néant

BAT BM 077 Immeuble bâti de la parcelle 77 Néant

BAT BM 078 Immeuble bâti de la parcelle 78 Néant

BAT BM 068 Immeuble bâti de la parcelle 68 Néant

BAT BM 069 Immeuble bâti de la parcelle 69 Néant

BAT BM 074 Immeuble bâti de la parcelle 74 Néant

BAT BM 073 Immeuble bâti de la parcelle 73 Néant

BAT BM 072 Immeuble bâti de la parcelle 72 Néant

BAT BM 071 Immeuble bâti de la parcelle 71 RDC 8, RDC 9

BAT BM 065 Immeuble bâti de la parcelle 65 Néant

BAT BM 064 Immeuble bâti de la parcelle 64 Néant

BAT BM 134 Immeuble bâti de la parcelle 134 Néant

BAT BM 355 Immeuble bâti de la parcelle 355 RDC 10, ETA 11

BAT BM 120 Immeuble bâti de la parcelle 120 Néant

BAT BM 119 Immeuble bâti de la parcelle 119 RDC 12, ETA 13

BAT BM 024 Immeuble bâti de la parcelle 24 RDC 14, ETA 15, RDC 16, RDC 17, RDC 18, ETA 19

BAT BM 105 Immeuble bâti de la parcelle 105 ETA 20

BAT BM 096 Immeuble bâti de la parcelle 96 ETA 21

BAT BM 103 Immeuble bâti de la parcelle 103 Néant

BAT BM 104 Immeuble bâti de la parcelle 104 Néant

BAT BM 092 Immeuble bâti des parcelles 92-93 ETA 22, RDC 23, RDC 24, ETA 25

BAT BM 067 Immeuble bâti de la parcelle 67 RDC 26, ETA 27, ETA 28
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ESS type N° (Zone) Activité ES correspondantes

BAT BM 137 Immeuble bâti de la parcelle 137 Néant

BAT BM 275 Immeubles bâtis de la parcelle 275 RDC 29, RDC 30, ETA 31

BAT BM 095 Immeubles bâtis de la parcelle 95 RDC 32, ETA 33

BAT BM 168 Immeuble bâti nord de la parcelle 168 (logis) ETA 34, RDC 35

BAT BM 168 Immeuble bâti sud de la parcelle 168 (grange) Néant

BAT BM 147 Immeubles bâtis de la parcelle 147 Néant

BAT BM 388 Immeuble bâti nord de la parcelle 388 Néant

BAT BM 388 Immeuble bâti sud de la parcelle 388 Néant

BAT BM 388 Immeuble bâti sud de la parcelle 388 Néant

BAT BM 109 Immeubles bâtis des parcelles 109 et 110 Néant

BAT BM 263 Immeuble bâti de la parcelle 263 Néant

BAT BM 274 Immeuble bâti de la parcelle 274 Néant

BAT BM 108 Immeuble bâti de la parcelle 108 Néant

BAT BM 029 Immeuble bâti de la parcelle 29 Néant

BAT BM 065 Immeuble bâti de la parcelle 65 Néant

BAT BM 079 Immeuble bâti de la parcelle 73 Néant

BAT BM 031 Immeuble bâti de la parcelle 31 Néant

BAT BM 115 Immeuble bâti de la parcelle 115 Néant

IND VO 001 Structure détruite indéterminée, entre les parcelles 23 et 19 Néant

PUI VO 002 Puits à l’ouest de la parcelle 91 Néant

PUI VO 003 Puits de la parcelle 401 Néant

FON VO 004 Fontaine dite « des Horts » Néant



63Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Annexe 3
Inventaire des entités spatiales (ES)

ES type N° (Zone) Activité ESS correspondantes

PARCELLE 8

RDC 1 Rez-de-chaussée de la maison de la parcelle 8 BAT BM 008

ETA  2 Étage carré de la maison de la parcelle 8 BAT BM 008

PARCELLE 85

SOU 3 Étage de soubassement voûté de l’immeuble bâti de la parcelle 85 BAT BM 085

RDC 4 Rez-de-chaussée de l’immeuble bâti de la parcelle 85 BAT BM 085

COM 5 Étage de comble de l’immeuble bâti de la parcelle 85 BAT BM 085

PARCELLE 76

SOU 6 Étage de soubassement de l’immeuble bâti est de la parcelle 76 BAT BM 076

RDC 7 Rez-de-chaussée de l’immeuble bâti est de la parcelle 76 BAT BM 076

PARCELLE 71

RDC 8 Rez-de-chaussée du module nord de l’immeuble bâti de la parcelle 71 BAT BM 071

RDC 9 Rez-de-chaussée du module sud de l’immeuble bâti de la parcelle 71 BAT BM 071

PARCELLE 355

RDC 10 Rez-de-chaussée du corps de bâtiment sud de l’immeuble bâti de la parcelle 355 BAT BM 355

ETA 11 Étage carré du corps de bâtiment sud de l’immeuble bâti de la parcelle 355 BAT BM 355

PARCELLE 119

RDC 12 Rez-de-chaussée du module est de l’immeuble bâti de la parcelle 119 BAT BM 119

ETA 13 Étage carré du module est de l’immeuble bâti de la parcelle 119 BAT BM 119

PARCELLE 24

RDC 14 Rez-de-chaussée surélevé au nord de l’immeuble bâti de la parcelle 24 BAT BM 024

ETA 15 Étage carré au nord de l’immeuble bâti de la parcelle 24 BAT BM 024

RDC 16 Rez-de-chaussée du corps de bâtiment sud de la parcelle 24 BAT BM 024

RDC 17 Salle voûtée située au nord-est de la salle planchéiée RDC 16 BAT BM 024

RDC 18 Espace indéterminé situé dans le prolongement ouest du RDC 17 BAT BM 024

ETA 19
Étage de soubassement voûté situé au nord de la parcelle 24, en bordure de la rue 
de la République

BAT BM 024

PARCELLE 105

ETA 20 Étage de soubassement taillé dans le rocher (corps de bâtiment est) BAT BM 105

PARCELLE 96

ETA 21 Étage de soubassement voûté BAT BM 096

PARCELLES 92_93

ETA 22 Étage de soubassement voûté au sud BAT BM 092

RDC 23 Rez-de-chaussée nord BAT BM 092

RDC 24 Rez-de-chaussée sud BAT BM 092

ETA 25 Étage carré BAT BM 092
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ES type N° (Zone) Activité ESS correspondantes

PARCELLE 67

RDC 26 Rez-de-chaussée ouest BAT BM 067

ETA 27 Etage carré BAT BM 067

ETA 28 Étage de comble BAT BM 067

PARCELLE 275

RDC 29 Rez-de-chaussée de la maison d’angle BAT BM 275

RDC 30 Rez-de-chaussée de la maison nord BAT BM 275

ETA 31 Étage carré de la maison nord BAT BM 275

PARCELLE 95

RDC 32 Rez-de-chaussée BAT BM 095

ETA 33 Étage carré BAT BM 095

PARCELLE 168

ETA 34 Étage de soubassement BAT BM 168

RDC 35 Rez-de-chaussée surélevé BAT BM 168

PARCELLE 147

ETA 36 Étage de soubassement BAT BM 147

RDC 37 Rez-de-chaussée surélevé BAT BM 147
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Annexe 4
Inventaire des entités architecturales (EA)

EA 
type

N° Activité ESS

PARCELLE 8

MUR 1 Mur-gouttereau nord de la maison de la parcelle 8 BAT BM 008

MUR 2 Mur-pignon est de la maison de la parcelle 8 BAT BM 008

MUR 3 Mur-gouttereau sud de la maison de la parcelle 8 BAT BM 008

MUR 4 Mur-pignon ouest de la maison de la parcelle 8 BAT BM 008

ESC 5 Escalier tournant à volées droites de la maison de la parcelle 8 BAT BM 008

MAC 6
Maçonnerie plutôt irrégulière en moellon et en pierre de taille de grès (grès grossiers rouges, verts et beige 
principalement ; rares éléments en grès fins de couleur verte à jaune)

BAT BM 008

POR 7 Porte piétonne à angles vifs et jours d’imposte BAT BM 008

POR 8 Porte cochère en anse de panier BAT BM 008

BAI 9 Fenêtre dotée d’un appui saillant BAT BM 008

POR 10 Seuil de porte BAT BM 008

MAC 11 Maçonnerie régulière en grès gris BAT BM 008

BAI 12 Fenêtre ouest de l’étage carré BAT BM 008

BAI 13 Fenêtre médiane de l’étage carré BAT BM 008

BAI 14 Fenêtre est de l’étage carré BAT BM 008

BAI 15 Jour à feuillure externe BAT BM 008

MAC 16 Maçonnerie irrégulière en moellons de grès BAT BM 008

CHE 17 Cheminée du rez-de-chaussée BAT BM 008

BAI 18 Jour encadrant la CHE 17 BAT BM 008

BAI 19 Jour encadrant la CHE 17 BAT BM 008

EVI 20 Pierre d’évier en débord du MUR 2 BAT BM 008

MAC 21 Maçonnerie irrégulière en pierre de taille et en moellons de grès BAT BM 008

POR 22 Porte chanfreinée BAT BM 008

BAI 23 Ouverture murée à l’est de la porte POR 22 BAT BM 008

BAI 24 Ouverture murée à l’ouest de la porte POR 22 BAT BM 008

MAC 25 Maçonnerie irrégulière en moellons de grès BAT BM 008

DAL 26 Dallage BAT BM 008

CHE 27 Cheminée recouverte d’un panneau en bois du XVIIIe siècle BAT BM 008

PLA 28 Plancher à solives apparentes BAT BM 008

CHE 29 Cheminée de l’étage carré, contre le mur-pignon est BAT BM 008

PARCELLE 10

MUR 30 Mur-gouttereau ouest de la maison de la parcelle 10 BAT BM 010

MUR 31 Mur-pignon sud de la maison de la parcelle 10 BAT BM 010

MAC 33
Maçonnerie régulière en pierre de taille de grès (grès à grains grossiers clairs, nuances de gris à rosé) de moyen 
et de grand appareil

BAT BM 010

MAC 34 Maçonnerie irrégulière de moellons de grès à joints beurrés BAT BM 010

COR 35 Corniche en doucine BAT BM 010
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EA 
type

N° Activité ESS

PARCELLE 17

MUR 36 Mur-gouttereau nord-ouest de la maison de la parcelle 17 BAT BM 017

POR 37 Porte chanfreinée aménagée dans le mur-gouttereau sur rue du logis de la parcelle 17 BAT BM 017

PARCELLE 18

MUR 38 Mur-gouttereau nord de la maison de la parcelle 18 BAT BM 018

MUR 39 Mur-gouttereau sud de la maison de la parcelle 18 BAT BM 018

MAC 40 Maçonnerie régulière en pierre de taille de grès (grès de différentes teintes : bruns, verts, rouges et jaunâtres) BAT BM 018

POR 41 Porte piétonne à jour d’imposte BAT BM 018

BAI 42 Fenêtre rectangulaire en grès vert à grains fins BAT BM 018

MAC 43 Maçonnerie irrégulière à joints beurrés composée essentiellement de moellons de grès BAT BM 018

MAC 44 Maçonnerie régulière en pierre de taille de grès gris BAT BM 018

PARCELLE 19

MUR 45 Mur-pignon nord de la maison de la parcelle 19 BAT BM 019

MUR 46 Mur-gouttereau est de la maison de la parcelle 19 BAT BM 019

PARCELLE 20

MUR 47 Mur-gouttereau nord du corps de bâtiment principal de la maison de la parcelle 20 BAT BM 020

MUR 48 Mur-gouttereau sud du corps de bâtiment principal de la maison de la parcelle 20 BAT BM 020

PARCELLE 23

MUR 49 Mur-gouttereau nord de la maison de la parcelle 23 BAT BM 023

MUR 50 Mur-pignon est de la maison de la parcelle 23 BAT BM 023

MUR 51 Mur-pignon ouest de la maison de la parcelle 23 BAT BM 023

PARCELLE 24

ESC 52 Escalier tournant à deux volées droites desservant le premier étage du corps de bâtiment sud BAT BM 024

MUR 53 Mur sud du rez-de-chaussée du corps de bâtiment sud de la parcelle 24 BAT BM 024

ARC 54
Arcade segmentaire en pierre de taille de grès gris et rouge-brun, à joints beurrés, à l’ouest du contrefort 
CTF 56

BAT BM 024

ARC 55 Arcade segmentaire en pierre de taille de grès gris et rouge-brun, à joints beurrés, à l’est du contrefort CTF 56 BAT BM 024

CTF 56 Contrefort collé contre le mur-pignon sud du corps de bâtiment sud de la parcelle 24 BAT BM 024

IND 57 Angle saillant au sud-ouest du mur MUR 53 BAT BM 024

POR 58 Porte à double battant aménagée au rez-de-chaussée du mur MUR 53 BAT BM 024

BAI 59 Fenêtre située sous l’arcade ARC 55 BAT BM 024

MUR 60 Mur-pignon nord du corps de bâtiment sud de l’immeuble bâti de la parcelle 24 BAT BM 024

BAI 61 Ouverture segmentaire aménagée dans le pignon du mur MUR 60 (cheminée ?) BAT BM 024

MUR 62 Mur ouest du rez-de-chaussée du corps de bâtiment sud de la parcelle 24
BAT BM 024 et 
BAT BM 0021

POR 63 Porte couverte d’un arc en anse de panier BAT BM 024

PAS 64 Passage voûté entre le RDC 16 et la salle voûtée RDC 17 BAT BM 024

BAI 65 Jour muré dans le mur MUR 60 BAT BM 024

IND 66 Massif de maçonnerie au nord du passage PAS 64 BAT BM 024

IND 67 Massif de maçonnerie au nord du passage PAS 64 BAT BM 024

PAV 68 Pavement en petits moellons de grès dans le rez-de-chaussée RDC 16 BAT BM 024

SOL 69 Sol en terre cuite BAT BM 024

MUR 70 Mur-pignon sur rue du corps de bâtiment nord de l’immeuble bâti de la parcelle 24 BAT BM 024

POR 71 Porte charretière est du rez-de-chaussée du mur MUR 70 BAT BM 024

POR 72 Porte charretière ouest du rez-de-chaussée du mur MUR 70 BAT BM 024

POR 73 Porte piétonne centrale du rez-de-chaussée du mur MUR 70 BAT BM 024

BAI 74 Fenêtre en grès vert surmontée d’un linteau en double accolade BAT BM 024

MUR 75 Mur-gouttereau ouest du corps de bâtiment nord de l’immeuble bâti de la parcelle 24
BAT BM 024 et 
BAT BM 0023
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IND 76 Montant chanfreiné en pierre de taille de grès vert BAT BM 024

POR 77 Porte en arc segmentaire BAT BM 024

POR 78 Porte piétonne chanfreinée BAT BM 024

BAI 79 Fenêtre du rez-de-chaussée BAT BM 024

BAI 80 Baie indéterminée (porte ou fenêtre) aménagée dans le mur-pignon est de la maison de la parcelle 23 BAT BM 024

MUR 81 Mur sud de l’étage de soubassement voûté ETA 19 BAT BM 024

MUR 82 Mur ouest du rez-de-chaussée voûté RDC 17 BAT BM 024

NCH 83 Niche intra-mural couverte d’un arc en plein-cintre BAT BM 024

BAI 84 Baie murée entre le RDC 17 et le RDC 18 BAT BM 024

POR 85 Porte couverte d’un arc segmentaire entre le rez-de-chaussée RDC 18 et l’étage de soubassement voûté ETA 19 BAT BM 024

VOU 86 Voûte en berceau segmentaire du rez-de-chaussée RDC 17 BAT BM 024

MUR 87 Mur est du rez-de-chaussée voûté RDC 17 BAT BM 024

NCH 88 Niche subrectangulaire de 0,44 m x 0,36 m de côtés BAT BM 024

VOU 89 Voûte de l’étage de soubassement voûté ETA 19 BAT BM 024

BAI 90 Soupirail nord de l’étage de soubassement voûté ETA 19 BAT BM 024

BAI 91 Soupirail ouest de l’étage de soubassement voûté ETA 19 BAT BM 024

PTR 92
Poutre de 0,27 m x 0,42 m de côté, ancrée dans les deux murs-gouttereaux est et ouest du rez-de-chaussée 
surélevé RDC 14

BAT BM 024

MUR 93 Mur sud du rez-de-chaussée surélevé RDC 14 BAT BM 024

MUR 94 Mur est du rez-de-chaussée surélevé RDC 14 BAT BM 024

POR 95 Porte piétonne chanfreinée BAT BM 024

CHE 96 Cheminée engagée dans le mur MUR 93 BAT BM 024

ESC 97 Escalier en bois à une volée droite BAT BM 024

CHA 98 Charpente de l’étage de comble du corps de bâtiment nord de la parcelle 24 BAT BM 024

MUR 99 Mur est du rez-de-chaussée du corps de bâtiment sud de la parcelle 24 BAT BM 024

PARCELLE 25

MUR 100 Mur-gouttereau sud de l’immeuble bâti de la parcelle 25 BAT BM 025

PARCELLE 64

MUR 101 Mur-gouttereau sud de l’immeuble bâti de la parcelle 64 BAT BM 064

MUR 102 Mur situé au nord de la parcelle 64 BAT BM 064

PARCELLE 65

MUR 103 Mur-gouttereau sud de l’immeuble bâti de la parcelle 65 BAT BM 065

PARCELLES 66_67

MUR 104 Mur-pignon ouest de l’immeuble bâti de la parcelle 67 BAT BM 067

MUR 105 Mur de soutènement ouest de la parcelle 66 BAT BM 067

BAI 106 Jour muré dans le mur-pignon ouest BAT BM 067

BAI 107 Baie ébrasée BAT BM 067

POR 108 Porte piétonne en plein-cintre BAT BM 067

POR 109 Porte cochère en arc brisé BAT BM 067

BAI 110 Fenêtre de l’étage carré BAT BM 067

MUR 111 Mur-gouttereau nord de l’immeuble bâti de la parcelle 67 BAT BM 067

MUR 112 Mur de « refend » de l’immeuble bâti de la parcelle 67 BAT BM 067

ARC 113 Arcade à intrados brisé BAT BM 067

BAI 114 Baie ébrasée BAT BM 067

POR 115 Porte couverte d’un arc segmentaire BAT BM 067

POR 116 Porte ébrasée BAT BM 067

MUR 117 Mur situé au dessus de l’arcade ARC 113 BAT BM 067

CHA 118 Charpente de l’immeuble bâti de la parcelle 67 BAT BM 067
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PARCELLE 69

MUR 119 Mur-gouttereau ouest de l’immeuble bâti de la parcelle 69 BAT BM 069

MUR 120 Mur-gouttereau est de l’immeuble bâti de la parcelle 69 BAT BM 069

PARCELLE 71

IND 121 Aménagement indéterminé (puits, citerne) conservé dans le module nord BAT BM 071

PAV 122 Sol pavé conservé dans le module sud BAT BM 071

PARCELLE 73

MUR 123 Mur-gouttereau sud de l’immeuble bâti de la parcelle 73 BAT BM 073

PARCELLE 74

MUR 124 Mur-gouttereau sud de l’immeuble bâti de la parcelle 74 BAT BM 074

PARCELLE 75

MUR 125 Mur sud de l’immeuble bâti de la parcelle 75 BAT BM 075

MAC 126 Maçonnerie régulière en pierre de taille de grès gris clair BAT BM 075

MUR 127 Mur ouest de l’immeuble bâti de la parcelle 75 BAT BM 075

MAC 128
Maçonnerie irrégulière à joints beurrés mêlant des moellons et des pierres de taille de grès gris, rouge-bruns, 
verts et beiges

BAT BM 075

MUR 129 Mur nord de l’immeuble bâti de la parcelle 75 BAT BM 075

MUR 130 Mur est de l’immeuble bâti de la parcelle 75 BAT BM 075

IND 131 Ouverture indéterminée, peut-être une latrine BAT BM 075

PARCELLE 76

MUR 132 Mur-pignon nord de l’immeuble bâti est de la parcelle 76 BAT BM 076

BAI 134 Baie chanfreinée du mur-pignon nord BAT BM 076

MUR 135 Mur-gouttereau est de l’immeuble bâti est de la parcelle 76 BAT BM 076

MAC 136 Maçonnerie régulière en pierre de taille de grès vert BAT BM 076

MAC 137 Maçonnerie régulière en pierre de taille de grès gris BAT BM 076

MUR 138 Mur-pignon sud de l’immeuble bâti est de la parcelle 76 BAT BM 076

VOU 139 Voûtement de la pièce nord de l’étage de soubassement BAT BM 076

BAI 140 Soupirail de la salle voûtée BAT BM 076

OUV 141 Trappe rectangulaire dans le voûtement VOU 139 BAT BM 076

OUV 142 Trappe circulaire dans le voûtement VOU 139 BAT BM 076

PUI 143 Puits en fer à cheval BAT BM 076

CHE 144 Cheminée adossée au mur-pignon nord BAT BM 076

MUR 145 Mur-pignon sud de l’immeuble bâti ouest de la parcelle 76 BAT BM 076

MAC 146 Maçonnerie hétéroclite du mur-pignon sud du corps de bâtiment ouest BAT BM 076

MUR 147 Mur-gouttereau sur rue de l’immeuble bâti ouest de la parcelle 76 BAT BM 076

PARCELLES 80_81

ARC 148 Arc en plein-cintre de nature indéterminée BAT BM 080

POR 149 Porte murée au nord de l’immeuble bâti de la parcelle 81 BAT BM 080

PARCELLE 85

MUR 150 Mur-gouttereau sud de l’immeuble bâti de la parcelle 85 BAT BM 085

VOU 151 Voûte de l’étage de soubassement de l’immeuble bâti de la parcelle 85 BAT BM 085

CHE 152 Cheminée ouest de l’immeuble bâti de la parcelle 85 BAT BM 085

CHE 153 Cheminée est de l’immeuble bâti de la parcelle 85 BAT BM 085

CHA 154 Charpente de l’immeuble bâti de la parcelle 85 BAT BM 085

PARCELLE 86

MUR 155 Mur-gouttereau sud de l’immeuble bâti de la parcelle 86 BAT BM 086

PARCELLE 87

MUR 156 Mur-gouttereau sud de l’immeuble bâti de la parcelle 87 BAT BM 087



69Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

EA 
type

N° Activité ESS

PARCELLE 88

MUR 157 Mur-pignon nord de l’immeuble bâti de la parcelle 88 BAT BM 088

PARCELLE 89

MUR 158 Mur-gouttereau nord de l’immeuble bâti de la parcelle 89 BAT BM 089

POR 159 Encadrement de porte muré BAT BM 089

MUR 160 Mur-pignon ouest de l’immeuble bâti de la parcelle 89 BAT BM 089

MUR 161 Mur-gouttereau sud de l’immeuble bâti de la parcelle 89 BAT BM 089

BAI 162 Fenêtre à cordon mouluré BAT BM 089

PARCELLE 90

MUR 163 Mur-pignon nord de l’immeuble bâti de la parcelle 90 BAT BM 090

MUR 164 Mur-gouttereau ouest de l’immeuble bâti de la parcelle 90 BAT BM 090

MUR 165 Mur-pignon sud de l’immeuble bâti de la parcelle 90 BAT BM 090

MUR 166 Mur-gouttereau est de l’immeuble bâti de la parcelle 90 BAT BM 090

PARCELLE 91

MUR 167 Mur-pignon nord de l’immeuble bâti de la parcelle 91 BAT BM 091

MAC 168 Maçonnerie régulière en pierre de taille de grès clair, dans l’angle nord-est BAT BM 091

POR 169 Porte chanfreinée du mur nord du rez-de-chaussée surélevé BAT BM 091

MUR 170 Mur-gouttereau est de l’immeuble bâti de la parcelle 91 BAT BM 091

MAC 171 Maçonnerie en pierre de taille de grès dans l’angle inférieure nord-est BAT BM 091

MAC 172 Maçonnerie régulière en pierre de taille de grès clair BAT BM 091

MUR 173 Mur-pignon sud de l’immeuble bâti de la parcelle 91 BAT BM 091

MAC 174 Maçonnerie régulière en pierre de taille de grès clair BAT BM 091

MUR 175 Mur-gouttereau ouest de l’immeuble bâti de la parcelle 91 BAT BM 091

PARCELLES 92-93

MUR 176 Mur-gouttereau nord-ouest de l’immeuble bâti principal des parcelles 92 et 93 BAT BM 092

POR 177 Porte chanfreinée BAT BM 092

ARC 178 Arc de décharge en plein-cintre BAT BM 092

ARC 179 Arc de décharge en plein-cintre BAT BM 092

POR 180 Porte couverte d’un arc brisé BAT BM 092

BAI 181 Baie ébrasée BAT BM 092

POR 182 Porte en arc brisé BAT BM 092

BAI 183 Baie murée couverte d’un arc en plein-cintre BAT BM 092

BAI 184 Fenêtre chanfreinée BAT BM 092

POR 185 Porte murée surmontée d’un arc en plein-cintre BAT BM 092

BAI 186 Baie géminée BAT BM 092

IND 187 Massif de maçonnerie formant débord BAT BM 092

MUR 188 Mur-pignon nord-est de l’immeuble bâti principal des parcelles 92 et 93 BAT BM 092

POR 189 Porte transformée en fenêtre BAT BM 092

BAI 190 Fenêtre moulurée en quart-de-rond BAT BM 092

MUR 191 Mur-gouttereau sud-est de l’immeuble bâti principal des parcelles 92 et 93 BAT BM 092

POR 192 Porte couverte d’un arc chanfreiné à intrados segmentaire BAT BM 092

POR 193 Porte dont l’encadrement extérieur est profilé en quart-de-rond BAT BM 092

POR 194 Porte dont l’encadrement extérieur est profilé en quart-de-rond BAT BM 092

BAI 195 Demi-croisée murée profilée en cavet ou en chanfrein BAT BM 092

BAI 196 Fenêtre profilée en quart-de-rond BAT BM 092

BAI 197 Fenêtre profilée en quart-de-rond BAT BM 092

MUR 198 Mur-pignon sud-ouest de l’immeuble bâti principal des parcelles 92 et 93 BAT BM 092
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POR 199 Porte en anse de panier ou en plein-cintre BAT BM 092

VOU 200 Voûte en anse de panier de l’étage de soubassement BAT BM 092

POR 201 Porte en plein-cintre entre les deux étages de soubassement voûtés de la parcelle 93 BAT BM 092

CHE 202 Cheminée engagée dans le mur-pignon nord-est BAT BM 092

CHE 203 Cheminée engagée composée de piédroits à jambages chanfreinés, d’un arc segmentaire et d’une hotte droite BAT BM 092

POR 204 Embrasure de porte BAT BM 092

NCH 205 Placard intra-mural BAT BM 092

MUR 206 Mur-pignon sud de l’immeuble bâti secondaire des parcelles 92 et 93 BAT BM 092

POR 207 Porte cochère couverte d’un arc en plein-cintre en pierre de taille de grès rouge BAT BM 092

BAI 208 Fenêtre chanfreinée BAT BM 092

CHA 209 Charpente BAT BM 092

PARCELLE 95

MUR 210 Mur est de la parcelle 95 BAT BM 095

BAI 211 Fenêtre qui s’est substituée à une embrasure de porte en desserte du rez-de-chaussée RDC 32 BAT BM 095

VOU 212 Voûte du rez-de-chaussée RDC 32 BAT BM 095

POR 213 Porte chanfreinée BAT BM 095

CHE 214 Cheminée dont le manteau se compose de deux piédroits à jambages chanfreinés et d’un linteau en bois BAT BM 095

MUR 215 Mur sud du rez-de-chaussée voûté de la parcelle 95 BAT BM 095

MUR 216 Mur nord du rez-de-chaussée voûté de la parcelle 95 BAT BM 095

PARCELLE 96

MUR 217 Mur-pignon nord de l’immeuble bâti de la parcelle 96 BAT BM 096

BAI 218 Vestige d’un piédroit chanfreiné dans le mur-pignon nord BAT BM 096

POR 219 Porte chanfreinée couverte d’un arc en plein-cintre BAT BM 096

MUR 220 Mur-gouttereau ouest de l’immeuble bâti de la parcelle 96 BAT BM 096

POR 221 Porte du mur-gouttereau ouest BAT BM 096

BAI 222 Fenêtre du mur-gouttereau ouest BAT BM 096

MUR 223 Mur-gouttereau est de l’immeuble bâti de la parcelle 96 BAT BM 096

MAC 224
Parement extérieur en pierre de taille de grès beige et de grès vert de grand appareil, à joints maigres (0,61 m x 
0,32 m ; 0,48 m x 0,28 m ; etc

BAT BM 096

POR 225 Porte chanfreinée en réemploi dans le mur-gouttereau est BAT BM 096

BAI 226 Baie chanfreinée dans le mur-gouttereau est BAT BM 096

VOU 227 Voûte en berceau plein-cintre BAT BM 096

PARCELLE 103

MUR 228 Mur-gouttereau est de l’immeuble bâti de la parcelle 103 BAT BM 103

MAC 229
Parement régulier à joints beurrés, composé de pierres de taille de grand appareil et de moellons à tête 
dressée de grès rouge brun, avec des nuances de gris 

BAT BM 103

MUR 230 Mur-pignon nord de l’immeuble bâti de la parcelle 103 BAT BM 103

PARCELLE 104

MUR 231 Mur sud-est de l’immeuble bâti de la parcelle 104 BAT BM 104

BAI 232 Fenêtre chanfreinée BAT BM 104

MUR 233 Mur sud-ouest de l’immeuble bâti de la parcelle 104 BAT BM 104

MAC 234 Appareil régulier de pierre de taille et en moellons à tête dressée de grès rouge brun BAT BM 104

POR 235 Porte chanfreinée du rez-de-chaussée BAT BM 104

BAI 236 Fenêtre murée de l’étage BAT BM 104

ARC 237 Arc en plein-cintre indéterminé BAT BM 104

MAC 238 Appareil régulier en pierre de taille de grès gris à joints beurrés BAT BM 104

MUR 239 Mur nord-ouest sud de l’immeuble bâti de la parcelle 104 BAT BM 104

MAC 240 Appareil incertain à joints beurrés composé de pierre de taille et de moellons à tête dressée de grès rouge brun BAT BM 104
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PARCELLE 105

MUR 241 Mur-gouttereau nord du corps de bâtiment nord de l’immeuble bâti de la parcelle 105 BAT BM 105

MAC 242 Maçonnerie régulière en pierre de taille et/ou en moellons à tête dressée de grès gris BAT BM 105

MUR 243 Mur-pignon est du corps de bâtiment nord de l’immeuble bâti de la parcelle 105 BAT BM 105

POR 244 Porte couverte d’un linteau chanfreinée dans le mur-pignon est du corps de bâtiment nord-ouest BAT BM 105

MUR 245 Mur-gouttereau nord-est du corps de bâtiment sud de l’immeuble bâti de la parcelle 105 BAT BM 105

MAC 246 Maçonnerie régulière en pierre de taille de grès clair de différentes teintes (blanc, gris, rose, beige) BAT BM 105

OUV 247 Ouverture aménagée dans le substrat au nord-est du corps de bâtiment est BAT BM 105

POR 248 Porte aménagée au sud de l’étage de soubassement creusé dans le rocher BAT BM 105

OUV 249 Ouverture en plein-cintre d’une hauteur de 1,82 m (équivalent à OUV 247) BAT BM 105

POR 250
Passage précédé d’un emmarchement d’une largeur allant de 1,87 m à 1,30 m, au sud de l’étage de 
soubassement creusé dans le rocher

BAT BM 105

COL 251 Colonne octogonale en pierre de taille de grès vert BAT BM 105

PARCELLE 119

MUR 252 Mur-pignon nord-est du module est de l’immeuble bâti de la parcelle 119 BAT BM 119

POR 253 Porte couverte d’un arc en plein-cintre BAT BM 119

POU 254 Poutre de nature indéterminée située au sud-est de la porte POR 253 BAT BM 119

MAC 255 Maçonnerie constituée d’un appareil régulier en pierre de taille de grès BAT BM 119

POR 256 Piédroit de porte BAT BM 119

MAC 257 Maçonnerie incertaine constituant la partie sud du parement extérieur du mur MUR 252 BAT BM 119

MUR 258 Mur-pignon ouest du module est de l’immeuble bâti de la parcelle 119 BAT BM 119

MAC 259 Parement extérieur du mur MUR 258 BAT BM 119

PARCELLE 147

POR 260 Porte chanfreinée couverte d’un linteau en bâtière en grès vert BAT BM 147

BAI 261 Fenêtre chanfreinée BAT BM 147

PARCELLE 168

MUR 262 Mur-gouttereau est du logis d’angle de la parcelle 168 BAT  BM 168

POR 263 Porte chanfreinée couverte d’une plate-bande en grès vert BAT  BM 168

MUR 264 Mur-pignon nord du logis d’angle de la parcelle 168 BAT  BM 168

POR 265 Porte couverte d’un arc en plein-cintre BAT  BM 168

MUR 266 Mur-gouttereau ouest nord du logis d’angle de la parcelle 168 BAT  BM 168

POR 267 Porte chanfreinée couverte d’un arc brisé BAT  BM 168

BAI 268 Fenêtre moulurée en cavet BAT  BM 168

MUR 269 Mur-pignon sud du logis d’angle de la parcelle 168 BAT  BM 168

COL 270 Colonne circulaire en pierre de taille de grès, d’un diamètre de 0,17 m BAT  BM 168

BAI 271 Jour ébrasé muré BAT  BM 168

COR 272 Corbeaux en pierre taillés en quart-de-rond BAT  BM 168

BAI 273 Baie ébrasée couverte d’une voûte en berceau inclinée BAT  BM 168

CHE 274 Cheminée engagée dans le mur-pignon nord BAT  BM 168

PARCELLE 272

MUR 275 Mur-gouttereau sud de l’immeuble bâti de la parcelle 272 BAT BM 272

PARCELLE 273

MUR 276 Mur-gouttereau sud de l’immeuble bâti de la parcelle 273 BAT BM 273

PARCELLE 275

MUR 277 Mur sud-ouest de la maison d’angle de la parcelle 275 BAT BM 275

POR 278 Porte cochère couverte d’un arc en plein-cintre d’une portée de 2,05 m BAT BM 275

POR 279 Porte piétonne dans l’embrasure de la porte POR 278 BAT BM 275
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BAI 280 Fenêtre fermée par des vantaux à petits carreaux (14) BAT BM 275

BAI 281 Croisée BAT BM 275

MUR 282 Mur sud-est de la maison d’angle de la parcelle 275 BAT BM 275

POR 283 Porte piétonne BAT BM 275

MUR 284 Tête de mur BAT BM 275

BAI 285 Jour chanfreiné BAT BM 275

BAI 286 Fenêtre surmontée d’un linteau en pierre de taille de grès vert BAT BM 275

MUR 287 Mur nord-ouest de la maison d’angle de la parcelle 275 BAT BM 275

MUR 288 Mur séparatif (refend ?) entre les deux maisons de la parcelle 275 BAT BM 275

CHE 289 Cheminée du rez-de-chaussée de la maison d’angle BAT BM 275

ESC 290 Escalier en bois BAT BM 275

ESC 291 Escalier détruit aménagé dans l’épaisseur du mur de « refend » BAT BM 275

POR 292 Porte ouest du mur MUR 288 BAT BM 275

POR 293 Porte médiane du mur MUR 288 BAT BM 275

POR 294 Porte est du mur MUR 288 BAT BM 275

MUR 295 Mur est de la maison nord de la parcelle 275 BAT BM 275

MUR 296 Mur ouest de la maison nord de la parcelle 275 BAT BM 275

CHE 297 Cheminée incorporée BAT BM 275

NCH 298 Placard intra-mural à feuillure BAT BM 275

CHE 299 Cheminée engagée BAT BM 275

PARCELLE 355

MUR 300 Mur-pignon ouest du corps de bâtiment sud de l’immeuble bâti de la parcelle 355 BAT BM 355

MUR 301 Mur-pignon est du corps de bâtiment sud de l’immeuble bâti de la parcelle 355 BAT BM 355

BAI 302 Jour ébrasé dans le mur sud du rez-de-chaussée du corps de bâtiment sud BAT BM 355

POR 303 Porte à coussinets de l’étage carré BAT BM 355

POR 304 Porte chanfreinée située à l’est de la porte POR 303 BAT BM 355

MUR 305 Mur ouest du corps de bâtiment nord de l’immeuble bâti de la parcelle 355 BAT BM 355

POR 306 Porte couverte d’un arc en plein-cintre BAT BM 355

MUR 307 Mur nord du corps de bâtiment nord de l’immeuble bâti de la parcelle 355 BAT BM 355

MUR 308 Mur est du corps de bâtiment nord de l’immeuble bâti de la parcelle 355 BAT BM 355

MUR 309 Mur nord du corps de bâtiment annexe situé dans l’angle nord-ouest BAT BM 355

MUR 310 Mur de clôture situé dans le prolongement est de l’immeuble bâti de la parcelle 355 BAT BM 355

ARC 311 Arc en plein-cintre couvrant la porte du mur de clôture situé à l’est du corps de bâtiment nord BAT BM 355

PARCELLE 388

POR 312 Porte chanfreinée BAT BM 388

BAI 313 Jour chanfreiné doté d’un appui d’allège profilé en cavet BAT BM 388

CHE 314 Cheminée engagée construite dans l’épaisseur du mur-pignon sur rue BAT BM 388

POR 315 Porte chanfreinée BAT BM 388

BAI 316 Jour mouluré en double cavet BAT BM 388

PARCELLE 25

MAC 317 Maçonnerie en pierre de taille de grès gris BAT BM 025

POR 318 Porte chanfreinée BAT BM 025
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Annexe 5
Inventaire des unités stratigraphiques contruites (USC)

N° US/ 
USC

Activité Identification Description sommaire
EA 

correspondantes

PARCELLE 24

2401 Construction Parement extérieur du mur MUR 53
Parement composé de pierres de taille de grès gris, à 
joints beurrés

MUR 53

2402 Construction Maçonnerie du contrefort CTF 56
Pierre de taille de grès de grand appareil (grès gris, 
rouge-brun et beige) ; joints beurrés

CTF 56

2403 Construction
Maçonnerie située sous l’arcade 
ARC 54

Maçonnerie régulière en pierre de taille de grès à joints 
beurrés

MUR 53, CTF 56

2404 Construction
Maçonnerie située sous l’arcade 
ARC 55

Maçonnerie incertaine composée, en partie, de pierres 
de réemploi (dont une meule circulaire)

MUR 53, CTF 56

2405 Construction
Maçonnerie de l’ébrasement sud de 
la porte POR 63

Maçonnerie régulière en pierre de taille de grès beige-
vert

POR 63

2406 Construction 
Mortier de maçonnerie (?) de l’ébra-
sement sud de la porte POR 63

Mortier blanc compact composé de nodules de chaux 
et de sables grossiers

POR 63

2407 Construction 
Maçonnerie de l’ébrasement nord 
de la porte POR 63

Appareil régulier de pierre de taille de grès vert (hau-
teurs : 0,18 m à 0,32 m ; largeurs : 0,25 m à 0,50 m)

POR 63

2408 Construction Mortier de la maçonnerie USC 2407 
Mortier gris-blanc compact à base de chaux, de sables 
et de graviers

POR 63

2409 Construction Arc Arrière-voussure segmentaire de la porte POR 63 POR 63

2410 Construction Parement sud du MUR 60
Maçonnerie composée d’assises régulières en pierre de 
taille de grès dont les hauteurs varient entre 0,22 m et 
0,27 m

MUR 60

2411 Construction Mortier de la maçonnerie USC 2410
Mortier homogène de couleur ocre rouge composé 
d’une terre argileuse mélangée à de très rares petits 
nodules de chaux

MUR 60

2412 Construction Parement 
Maçonnerie hétéroclite et irrégulière mêlant des moel-
lons à tête dressée et des pierres de taille de grès

MUR 60

2413 Construction Mortier de jointoiement 
Mortier très compact de couleur blanc à gris, composé 
de chaux, de sables et de cailloutis

MUR 60

2414 Construction Voûtement Voûte en pierre de taille de grès du passage PAS 64 PAS 64

2415 Construction
Maçonnerie du tableau d’embra-
sure est du passage PAS 64

Pierre de taille de grès PAS 64

2416 Construction
Maçonnerie du tableau d’embra-
sure ouest est du passage PAS 64

Maçonnerie régulière en pierre de taille de grand appa-
reil (0,20 m x 0,77 m, 0,30 m x 0,70 m ; etc.)

PAS 64

2417
Destruction 

( ?)
Césure 

Césure verticale dans le tableau d’embrasure ouest et 
dans une partie du voûtement

PAS 64

2418 Construction
Maçonnerie du tableau d’embra-
sure ouest est du passage PAS 64

Appareil incertain ; pierre de taille de grès PAS 64

2419 Construction Parement du pignon du MUR 60
Maçonnerie irrégulière, enduite, constituée de moel-
lons et de pierres de taille de grès

MUR 60

2420 Construction Arc Arc segmentaire en pierre de taille de grès vert BAI 61

2421 Construction Piédroit Pierre de taille de grès ; console en débord de la façade BAI 61

2422 Construction Parement
Quatre assises en pierre de taille de grès vert de grand 
appareil à joints maigres

MUR 60

2423 Construction Linteau Sablière chanfreinée POR 71 à 73

2424 Construction Maçonnerie Maçonnerie régulière en pierre de taille POR 71 à 73

2425 Construction Parement Pierre de taille de grès POR 63

2426 Construction Parement 
Appareil irrégulier à joints beurrés, mêlant des moellons 
et des pierres de taille de grès en réemploi (grès verts, 
beiges, gris, etc

MUR 62

2427 Construction Parement 
Maçonnerie régulière en pierre de taille de grès vert et 
de grès rouge-brun

MUR 75

2428 Construction Mortier de maçonnerie Mortier de terre homogène de couleur rouge ocre POR 78
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N° US/ 
USC

Activité Identification Description sommaire
EA 

correspondantes

2429 Construction Ébrasement nord
Pierres de taille de grès de grand appareil ; encoche bar-
rière ; gond

POR 77

2430 Construction Ébrasement sud
Pierres de taille de grès de grand appareil ; encoche bar-
rière ; gond

POR 77

2431 Construction Parement de voûte 
Maçonnerie régulière de pierre de taille de grès gris à 
grains grossiers (longueur x hauteur : 0,56 m x 0,30 m ; 
0,52 m x 0,30 m ; 0,58 m x 0,27 m ; etc., USC

VOU 86

2432 Construction Mortier
Mortier compact composé d’un mélange de terre ocre 
rouge et de nodules de chaux

VOU 86

2433 Construction Parement intérieur
Maçonnerie régulière en pierre de taille de grès de 
grand appareil (0,45 m x 0,35 m ; 0,48 m x 0,30 m ; 0,35 m 
x 0,20 m ; etc

MUR 87

2434 Construction Parement intérieur

Appareil régulier de gros moellons de grès à tête dres-
sée, alternant carreaux et boutisses (0,42 m x 0,22 m ; 
0,27 m x 0,22 m ; 0,30 m x 0,23 m ; etc. ; largeur moyenne 
des boutisses : 0,08 m,

MUR 81

2435 Construction Pierre de parement en réemploi (?)
Pierre subcirculaire pourrait correspondre à un fut de 
colonne en réemploi (diamètre : 0,12 m)

MUR 81

2436 Construction Parement intérieur
Pierre de taille de grand appareil de grès (0,53 m x 
0,29 m ; 0,45 m x 0,30 m ; etc.

MUR 82

2437 Construction Voûte Voûte en pierre de taille de grès VOU 89

2438 Construction Parement intérieur
Maçonnerie régulière en pierre de taille de grès à grains 
grossiers (0,44 m x 0,27 m ; 0,40 m x 0,27 m ; 0,59 m x 
0,28 m ; etc.)

MUR 75

2439 Construction Parement 
Maçonnerie irrégulière contenant deux pierres de taille 
polygonale en réemploi 

MUR 75

2440 Construction Parement intérieur
Appareil irrégulier en moellons de différents types de 
grès  

MUR 75

2441 Construction Parement intérieur
Appareil régulier en pierre de taille de grès, avec traces 
de layures

MUR 75

2442 Construction Piédroit ouest CHE 96

2442 Construction Piédroit ouest CHE 96

2443 Construction Linteau en bois CHE 96

2444 Construction
Poinçon de la charpente de l’étage 
de comble du corps de bâtiment 
nord de la parcelle 24

Poutre chanfreinée en réemploi CHA 98

2445 Construction Pilier porteur en bois Poutre de section carrée, chanfreinée, RDC 14

PARCELLES 92_93

9201 Construction 
Arc de couvrement de la porte 
POR 180

MUR 176

9202 Construction 
Encadrement extérieur de la baie 
BAI 181

Jour chanfreiné étroit mesurant 1,33 m de haut et envi-
ron 0,20 m de large

MUR 176

9203 Construction 
Parement extérieur du rez-de-
chaussée du mur MUR 176

Maçonnerie régulière composée de moellons à tête 
dressée et de pierres de taille de grès  

MUR 176

9204 Construction Percements indéterminés
Percements subrectangulaires dans le parement inté-
rieur du mur MUR 176

MUR 176

9205
Destruction 

(?)

Césure de maçonnerie subverticale 
correspondant vraisemblablement 
à une séquence de reprise 

MUR 176

9206 Construction Parement extérieur Maçonnerie régulière en pierre de taille de grès MUR 176

9207 Construction Parement extérieur MUR 188

9208 Construction Parement extérieur
Maçonnerie irrégulière qui comprend des moellons et 
des pierres de taille de grès en réemploi

MUR 188

9209 Construction Parement extérieur MUR 191

9210 Construction Parement extérieur Parement irrégulier en moellons de grès à joints beurrés MUR 191

9211 Construction Voûte Appareil régulier en pierre de taille de grès gris ETA 22

9212 Construction Parement intérieur
Maçonnerie régulière en pierre de taille et en moellons 
de grès à tête dressée (0,27 m x 0,50 m ; 0,24 m x 0,62 m ; 
0,20 m x 0,23 m ; etc.

RDC 23

9213 Construction Mortier Mortier de terre de couleur marron-beige RDC 23

9214 Construction Encoche Encoche carrée dans le parement USC 9212 RDC 23
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N° US/ 
USC

Activité Identification Description sommaire
EA 

correspondantes

9215 Construction Parement intérieur
Maçonnerie constitué d’assises régulières de pierres de 
taille de grès d’une hauteur comprise entre 0,22 m et 
0,25 m

MUR 188

9216 Construction Parement intérieur RDC 24, MUR 176

9217 Construction Parement intérieur
Maçonnerie irrégulière en moellons de grès à joints 
beurrés

RDC 24, MUR 176

9218 Construction Consoles
Quatre consoles en bois taillées en quart-de-rond et 
méplat

RDC 24, MUR 191

9219 Construction Piédroit Piédroit chanfreiné MUR 176

9220 Construction Parement intérieur RDC 24, MUR 191

9221 Construction Parement extérieur
Maçonnerie irrégulière en moellons de grès à joints 
beurrés

MUR 191

PARCELLES 66_67

6701 Construction Parement extérieur
Maçonnerie régulière composée de moellons à tête 
dressée et/ou de pierres de taille de grès beige-vert

MUR 104, MUR 105

6702 Construction Encadrement
Encadrement extérieur de la baie ébrasée BAI 107 
(0,90 m x 0,12 m environ)

MUR 105

6703 Construction Ressauts
Ressauts en pierre de taille de grès (0,26 m x 0,42 m ; 
0,25 m x 0,35 m ; 0,30 m x 0,55 m ; etc.). 

MUR 105

6704 Construction Parement extérieur Maçonnerie irrégulière en moellons de grès MUR 104

6705 Construction Parement extérieur Assises régulières en moellons de grès à tête dressée MUR 104

6706 Construction Parement extérieur Maçonnerie irrégulière en moellons de grès MUR 104

6707 Construction Parement extérieur
Maçonnerie régulière composée de moellons à tête 
dressée et de pierres de taille de grès beige-vert 

MUR 111

6708 Construction Parement extérieur Maçonnerie irrégulière en moellons de grès MUR 111

6709 Construction Parement (extérieur ?)
Maçonnerie régulière composée de moellons à tête 
dressée et de pierres de taille de grès vert et beige, à 
grains fins

MUR 112

6710 Construction Parement (extérieur ?) Maçonnerie régulière MUR 112

PARCELLE 275

27501 Construction Claveau
Claveau en grès rouge sur lequel a été gravée la date 
1657

MUR 277

27502 Construction Parement extérieur
Maçonnerie régulière en pierre de taille et/ou en moel-
lon de grès à tête dressée de couleur gris clair

MUR 277

27503 Construction Parement extérieur
Maçonnerie régulière composée d’assises régulières en 
pierre de taille de grès blanc veiné 

MUR 283

27504 Construction Parement extérieur Chaîne d’angle en pierre de taille de grès vert MUR 282

27505 Construction Parement extérieur
Maçonnerie irrégulière à joints beurrés, en moellons de 
grès

MUR 287

27506 Construction Parement extérieur MUR 288

27507 Construction Parement intérieur
Maçonnerie régulière composée de pierre de taille et/
ou  de moellons à tête dressé de grès (hauteurs des 
assises : 0,09 m, 0,22 m ; 0,28 m)

MUR 282

27508 Construction Piédroit
Piédroit chanfreiné composé de trois éléments en pierre 
de taille de grès vert et de grès beige à gros grains

MUR 295

27509 Construction Linteau 
Linteau de porte chanfreiné en pierre de taille de grès 
orné d’un écu au bord inférieur arrondi dans lequel ont 
été inscrits la date 1901 et les initiales M. P.

MUR 295

27510 Construction Mortier de joint
Mortier de joint friable composé de terre argileuse, de 
sables grossiers, de petits graviers et de nodules de 
chaux inférieurs à 0,005 m

MUR 287

27511 Construction Mortier de maçonnerie 
Mortier composé de terre argileuse, de sables fins et de 
petits graviers

MUR 288

27512 Construction Parement  Maçonnerie irrégulière en moellons de grès MUR 288

27513 Construction Mortier de maçonnerie Mortier à base de terre, de sables et de petits graviers MUR 288

27514 Construction Parement intérieur 
Maçonnerie régulière en carreaux et boutisses, compo-
sée de pierre de taille et de moellons à tête dressée de 
grès

MUR 296

27515 Construction Mortier de maçonnerie 
Mortier de terre friable, de couleur ocre, composé de 
sables fins et de petits graviers

MUR 296
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Annexe 6
Le SIG consacré à l’étude de Malemort

É. Dellong, N. Tranchant

De façon à faciliter l’étude confiée à Hadès et à préparer d’éventuels travaux de plus grande ampleur, nous avons 
eu recours à l’outil SIG1 (Système d’Information Géographique). Conformément au cahier des charges, celui-ci a été 
utilisé de façon à préparer un fond de plan, capable de collecter les données à caractère historique et archéologique 
acquises à l’occasion de la mission d’inventaire, sur la zone d’étude, mais également sur l’emprise de la commune, 
à travers le géoréférencement et la numérisation du cadastre napoléonien. Ce travail, qui ne devait concerner 
originellement que la zone d’étude, a pu être réalisé sur l’ensemble du territoire communal grâce à l’implication de 
Nicolas Tranchant2, stagiaire à Hadès, durant une période de trois mois et à qui nous adressons nos remerciements.

1. Composantes du SIG

Tel qu’il se présente aujourd’hui, le SIG réalisé s’articule autour de plusieurs fichiers SIG (fig. 1). Nous n’insisterons pas 
ici sur la description détaillée de chacun. Soulignons cependant que le corpus de fichiers comprend : 

-  les données communiquées par la communauté d’agglomération de Brive grâce à la mise en place d’une 
convention, pour la durée de l’étude (couverture orthophotographique de la zone d’étude tirée de la 
BdOrtho® de l’IGN ; fond cadastral numérisé tiré de la DGI) (fig. 2);

- les géométries des entités Patirarche communiquées par le service régional de l’Archéologie3 (fig. 3 et 4) ;

- les fichiers rasters (ou image) géoréférencés du cadastre napoléonien consultés sur le site internet des 
archives départementales de la Corrèze ; 

- des fichiers vecteurs en relation avec les fonds cartographiques de base (relief, hydrographie…)(fig. 5) ; 

- les fichiers du cadastre napoléonien vectorisé.

2. Traitement des planches « rasters » et géoréférencement du cadastre napoléonien

L’essentiel du travail a consisté à entreprendre la digitalisation ou numérisation, du plan cadastral napoléonien réalisé 
en 1823 sur l’ensemble du territoire communal (superficie : 16 290 200 m²) (fig. 6 et 7). 

Les cadastres dits « napoléoniens » sont des cadastres levés au XIXe siècle. Considérés comme les ancêtres de nos 
plans cadastraux actuels, ils sont souvent utilisés pour rendre compte de la physionomie d’un paysage antérieur 
aux grands remembrements du XXe siècle. N’oublions pas cependant qu’il s’agit de documents fiscaux qui ont pour 
objectif principal l’établissement de la contribution foncière. Le cadastre se compose de matrices ou états de sections, 
où sont enregistrés et révisés les revenus des propriétés, et de plans où figurent le relevé précis des unités de propriété 
(les parcelles) et leur organisation sur le territoire communal. Les plans retranscrivent donc un paysage fiscal bien 
plus qu’une réalité paysagère, à l’inverse des matrices qui détaillent notamment la nature des biens : y figurent la 

1  Les Systèmes d’Informations Géographiques sont des logiciels situés au croisement des bases de données, de la cartographie, 
du dessin assisté par ordinateur (DAO) et de la télédétection. Ils permettent à la fois de rassembler, organiser, gérer, analyser et 
présenter des informations référencées dans un système de coordonnées géographiques contribuant à la gestion des espaces. 
Un SIG stocke des informations sous forme de couches ainsi superposables et qui, une fois rassemblées, représentent un 
ensemble cohérent et référencé spatialement. Dans un SIG, nous rencontrons deux types de données : les données rasters et 
les données vecteurs. Les données rasters sont des images considérées comme des grilles. Chaque cellule de la grille est un pixel 
qui contient des informations (non modifiables). Les données vectorielles se présentent sous la forme de trois types d’entités 
: les points, les lignes et les polygones. Elles sont localisées par des coordonnées x ; y ; z, dans un système géoréférencé. Les 
points symbolisent des objets ponctuels comme des villes sur une carte…, les lignes matérialisent des objets linéaires tels que 
des routes, des chemins, des voies ferrées, des cours d’eau… et les polygones représentent des objets surfaciques, à savoir les 
départements, les parcelles de cadastre…. Toutes ces données sont contenues dans un fichier de forme (.shp ; .dxf…). À chaque 
fichier de forme correspond une table attributaire contenant des données alphanumériques ou numériques modifiables à partir 
d’un logiciel qui traite les SIG (ArcGIS, Mapinfo, QuantumGIS, GRASS… pour citer les plus connus).

2  Étudiant Master 2 pro Archéomatique – Université François-Rabelais, TOURS.

3  Remerciements à Philippe Peylet du SRA.
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voirie, les parcelles, le bâti et les édifices publics. La nature de l’occupation des espaces non bâtis est rarement, voire 
jamais retranscrite. Ce n’est qu’après recoupement avec l’état de section qu’il est possible de l’identifier. Ces plans 
levés au 1/2 500 (fig. 8) ne sont donc pas des documents précis au « centimètre près » ; ils souffrent qui plus est, de 
déformations liées au support original. 

Compte tenu du temps imparti pour la mission, nous n’avons pas pu récupérer les fichiers originaux des planches 
cadastrales numérisées par les archives départementales de la Corrèze. La consultation du site internet des archives 
départementales nous a cependant permis, à travers la réalisation de captures d’écran et l’emploi d’un logiciel 
adapté, de recoller les différentes images avec une marge de superposition acceptable. Ces fichiers ont ensuite été 
« nettoyés » dans un logiciel de retouche d’image : les traits « parasites » situés en bordure de la zone de la planche 
ont été systématiquement effacés de façon à ne laisser qu’une zone blanche autour de la zone centrale du document 
(fig. 9).  

Le géoréférencement proprement dit, a été réalisé dans le logiciel Global Mapper v12.01 en relation avec le fond 
cadastral numérisé de la commune (fig. 10). Le principe de calage reste toujours le même, consistant à repérer 
et indiquer sur le plan à géoréférencer des points communs aux deux plans : un angle de bâtiment, de parcelle, 
un croisement de chemin etc… Chaque planche traitée individuellement, a livré un nombre de points d’amer 
particulièrement variable, en raison des récentes transformations paysagères opérées en certains secteurs de 
la commune : remembrements, aménagements de lotissements... À cet égard, la planche n° A2 apparaît comme 
la plus représentative puisqu’une vaste zone couvrant une superficie de 164 ha environ, a perdu tous les repères 
topographiques indiqués sur le cadastre dit napoléonien (fig. 11). Le calage du document ancien s’avérant donc 
imparfait (cette imprécision dépend du nombre de points d’amer, de leur répartition, de la méthode de transformation 
choisie, mais aussi des déformations du document original), le choix de la transformation a fait l’objet d’une étude 
comparative. 

Les logiciels SIG offrent tous, en fonction de leurs possibilités, plusieurs méthodes de transformation de rectification 
d’images. On trouve ainsi des solutions de rectification simples telles que les transformations linéaire et par similarité 
(Helmert). Ces procédés, qui nécessitent peu de points de calages, opèrent une translation de l’image sans la déformer 
horizontalement ou verticalement (respect de l’homothétie). Ce sont des méthodes de géoréférencement idéales 
dans le cas où les points de calages sont identiques sur les deux documents (il n’est pas nécessaire de déformer 
l’image). Ces deux transformations ont été logiquement écartées pour notre géoréférencement.

La transformation affine est une transformation qui consiste à faire le meilleur ajustement possible de l’image 
pour minimiser les marges d’erreurs entre les points de contrôles et leurs cibles par l’application d’une équation 
simple. Des points peuvent être légèrement déplacés pour minimiser les erreurs. On la retrouve dans le menu des 
transformations du logiciel d’ArcGIS sous le nom de « Transformation de 1er ordre (affine) ».

Plus complexe, la transformation polynomiale est une méthode qui tend à minorer au maximum la marge d’erreur 
en déformant le document plus ou moins fortement. A noter que Global Mapper choisit automatiquement l’ordre de 
la transformation selon le nombre de points de contrôles alors que l’on peut choisir l’ordre de la transformation dans 
ArcGIS (polynomial de 2nd ordre, polynomial de 3e ordre).

Enfin, la transformation par triangulation (Spline dans ArcGIS), fait correspondre parfaitement les points de contrôles 
avec la cible des points. Cette méthode suit une triangulation de Delaunay dont le but est de déformer le document 
afin de faire correspondre tous les points avec une marge d’erreur nulle. Il peut arriver qu’il y ait de fortes déformations 
sur les bords du document à rectifier. Cette méthode sous-tend un nombre suffisamment de points d’amer présents 
et, surtout, une répartition homogène sur l’ensemble du document, ce qui est loin d’être le cas, comme nous l’avons 
dit pour Malemort. Cette déformation n’a donc pas été adoptée.  

Au fur et à mesure du positionnement des points de calage, le logiciel permet d’évaluer la marge d’erreur de 
correspondance entre les points. Cette marge d’erreur, appelée également RMS ou ERQ est exprimée en mètres. Plus 
la valeur se rapproche de 0, et plus la marge d’erreur est infime. Nous avons donc comparé la transformation affine à 
la transformation polynomiale proposée dans Global Mapper (fig. 12). 

Compte tenu des marges d’erreurs, du nombre de points de calage isolés et de leur répartition non uniforme, la 
transformation polynomiale proposée par Global Mapper (v12.01) a été finalement retenue pour l’ensemble des 
documents (fig. 13 et 14). 

3. La vectorisation du cadastre napoléonien 

Le décalage lié à la mauvaise qualité des planches (déformations, pliures), la répartition des points de calage, mais 
également la qualité du relevé original qui fait que les tracés de bordure de planche ne coïncident pas exactement, 
nous ont conduits à faire un choix pour la superposition des planches. Ce choix a conditionné par la suite la façon de 
numériser les parcelles localisées en bordure de planche (fig. 15). Sur ces zones de superposition, les géométries des 
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parcelles ont été dessinées, planche par planche. Avantage : les géométries des parcelles n’ont pas été déformées ou 
assemblées ; inconvénient, elles sont amenées à se superposer. 

Après validation du calage des planches, les parcelles du cadastre dit napoléonien ont été vectorisées soigneusement 
de même que le bâti (fig. 16, 17 à 27). Les tables attributaires ont été définies de façon à intégrer le numéro de 
planche et le numéro de parcelle, et finalement à permettre la liaison ou jointure avec les informations contenues 
dans la matrice cadastrale, saisies dans un tableau de type Excel (fig. 28).

4. L’analyse des données

Les possibilités d’analyses n’ont pas été poussées à l’extrême, compte tenu du temps imparti pour la mission et du 
risque de « décentrage » de l’étude, focalisée rappelons-le, conformément au cahier des charges, sur le bourg de 
Malemort.

Toutefois, quelques analyses ont été réalisées permettent d’élargir les perspectives de recherche, à l’échelle 
communale (fig. 29 à 37).

Elles méritent d’être poussées, croisées a d’autres critères, par exemple naturels (pente, exposition, relief) dans le 
cadre d’une réflexion historique sur l’ensemble de la commune. Elles pourraient également être couplées à des 
prospections pédestres, sur l’emplacement de lieux-dits ou sites disparus…
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Dossier Nom Type Extension Source Intitulé Projection Datum

AggloBrive_donnees / ETUDE MALEMORT / BRIVE briveessai linéaire .dwg HADES Limite commune de Brive-la-Gaillarde

AggloBrive_donnees / ETUDE MALEMORT / CADASTRE ETUDE MALEMORT BATIMENTS_MALEMORT_region surfacique .shp Communauté agglomération Brive - RGF 1993 CC45

AggloBrive_donnees / ETUDE MALEMORT / CADASTRE ETUDE MALEMORT LIMITES_COMMUNE_MALEMORT_region surfacique .shp Communauté agglomération Brive - RGF 1993 CC45

AggloBrive_donnees / ETUDE MALEMORT / CADASTRE ETUDE MALEMORT LINEAIRES_DIVERS_MALEMORT_polyline linéaire .shp Communauté agglomération Brive - RGF 1993 CC45

AggloBrive_donnees / ETUDE MALEMORT / CADASTRE ETUDE MALEMORT NUMEROS_PARCELLES_MALEMORT_text ponctuel .shp Communauté agglomération Brive - RGF 1993 CC45

AggloBrive_donnees / ETUDE MALEMORT / CADASTRE ETUDE MALEMORT PARCELLES_MALEMORT_region surfacique .shp Communauté agglomération Brive - RGF 1993 CC45

AggloBrive_donnees / ETUDE MALEMORT / CADASTRE ETUDE MALEMORT PONCTUELS_DIVERS_MALEMORT_point ponctuel .shp Communauté agglomération Brive - RGF 1993 CC45

AggloBrive_donnees / ETUDE MALEMORT / CADASTRE ETUDE MALEMORT SECTIONS_MALEMORT_region surfacique .shp Communauté agglomération Brive - RGF 1993 CC45

AggloBrive_donnees / ETUDE MALEMORT / CADASTRE ETUDE MALEMORT SUBDIVISIONS_FISCALES_MALEMORT_region surfacique .shp Communauté agglomération Brive - RGF 1993 CC45

AggloBrive_donnees / ETUDE MALEMORT / CADASTRE ETUDE MALEMORT SURFACIQUES_DIVERS_MALEMORT_region surfacique .shp Communauté agglomération Brive - RGF 1993 CC45

AggloBrive_donnees / ETUDE MALEMORT / CADASTRE ETUDE MALEMORT TEXTES_DIVERS_MALEMORT_none ponctuel .shp Communauté agglomération Brive - RGF 1993 CC45

AggloBrive_donnees / ETUDE MALEMORT / CADASTRE ETUDE MALEMORT TEXTES_DIVERS_MALEMORT_text ponctuel .shp Communauté agglomération Brive - RGF 1993 CC45

DRAC_SRA / Donnees Patriarche / L93_CC45 limite_communale surfacique .shp DRAC - SRA limite communale de Malemort-sur-Corrèze RGF 1993 CC45

DRAC_SRA / Donnees Patriarche / L93_CC45 patriarche_surfacique surfacique .shp DRAC - SRA RGF 1993 CC45

RASTERS / Non_georef IGNF_PVA_1-0__1950-06-29__C2134-0071_1950_F2134-2234_0272.jp2 raster .jp2 IGN photo aerienne de l’IGN N&B non géoréférencée de la commune de Malemort

RASTERS / Non_georef IGNF_PVA_1-0__1959-07-03__C2135-0061_1959_F2135-2235_0189.jp2 raster .jp2 IGN photo aerienne de l’IGN N&B non géoréférencée de la commune de Malemort

RASTERS / Planche_poly raster .ecw HADES rasters des planches cadastrales géoréféréncées par transformation polynomiale RGF 1993 CC45

RASTERS / Planche_affine raster .jpg HADES rasters des planches cadastrales géoréféréncées par transformation affine RGF 1993 CC45

RASTERS cad_nap_aff raster .ecw HADES Montage de l’ensemble des planches selon une transformation affine (non retenue pour l’étude) RGF 1993 CC45

RASTERS cad_nap_poly raster .ecw HADES Montage de l’ensemble des planches selon une transformation affine (retenue pour l’étude) RGF 1993 CC45

RASTERS plan_archeo raster .ecw HADES Plan de la fouille scanné à partir du rapport (géoréférencé à partir du cadastre) RGF 1993

RASTERS / scan25 scan25_malemort_brive_l93cc45 raster .ecw scan 25 de la zone Brive-la-Gaillarde / Malemort-sur-Corrèze

SHP / SHP_affine error_elevation_lin_aff linéaire .shp HADES interpolation linéaire de la marge d’erreur de la transformation affine sur la commune de Malemort RGF 1993 CC45

SHP / SHP_affine error_elevation_surf_aff surfacique .shp HADES interpolation surfacique de la marge d’erreur de la transformation affine sur la commune de Malemort RGF 1993 CC45

SHP / SHP_affine Grille100_jointspat surfacique .shp HADES Grille 100x100m pour transformation affine RGF 1993 CC45

SHP / SHP_affine Grille200_aff_jointspatv2 surfacique .shp HADES Grille 200x200m pour transformation affine RGF 1993 CC45

SHP / SHP_affine malemort_aff_fusion_100 ponctuel .shp HADES points de calage (correspondance avec la grille 100x100m) contenant les erreurs (min/max/moy) RGF 1993 CC45

SHP / SHP_affine malemort_aff_fusion_200v2 ponctuel .shp HADES points de calage (correspondance avec la grille 200x200m) contenant les erreurs (min/max/moy) RGF 1993 CC45

SHP / SHP_affine malemort_aff_intersect_100 ponctuel .shp HADES intersection entre malemort affine et grille 100x100m RGF 1993 CC45

SHP / SHP_affine malemort_aff_intersect_200v2 ponctuel .shp HADES intersection entre malemort affine et grille 200x200m RGF 1993 CC45

SHP / SHP_affine malemort_affine ponctuel .shp HADES points de calage du géoréférencement par transformation affine RGF 1993 CC45

SHP / SHP_poly error_elevation_lin_poly linéaire .shp HADES interpolation linéaire de la marge d’erreur de la transformation polynomiale sur la commune de Malemort RGF 1993 CC45

SHP / SHP_poly error_elevation_surf_poly surfacique .shp HADES interpolation surfacique de la marge d’erreur de la transformation polynomiale sur la commune de Malemort RGF 1993 CC45

SHP / SHP_poly Grille_poly_jointspat_100 surfacique .shp HADES Grille 100x100m pour transformation polynomiale RGF 1993 CC45

SHP / SHP_poly Grille_poly_jointspat_200 surfacique .shp HADES Grille 200x200m pour transformation polynomiale RGF 1993 CC45

SHP / SHP_poly Malemort_poly_fusion_100 ponctuel .shp HADES points de calage (correspondance avec la grille 100x100m) contenant les erreurs (min/max/moy) RGF 1993 CC45

SHP / SHP_poly Malemort_poly_fusion_200 ponctuel .shp HADES points de calage (correspondance avec la grille 200x200m) contenant les erreurs (min/max/moy) RGF 1993 CC45

SHP / SHP_poly Malemort_polynomial ponctuel .shp HADES points de calage du géoréférencement par transformation polynomiale RGF 1993 CC45

SHP batiments_zone_etude surfacique .shp HADES bâtiments dans ou à l’intersection de la zone d’étude (reqête à partir du cadastre) RGF 1993 CC45

SHP isoligne_malemort_5m linéaire .shp HADES courbe isométrique (pas de 5m) à partir du mnt IGN 1/50000 RGF 1993 CC45

SHP France surfacique .shp limite de la France RGF 1993 CC45

SHP Grille600_ID surfacique .shp HADES Grille 600x600m utilisée pour le calepinage avec un ID cellule ligne/colonne RGF 1993 CC45

SHP parcelles_zone_etude surfacique .shp HADES courbes isométriques (pas de 0,50 m) générées à partir du MNT de l’IGN (bd alti) RGF 1993 CC45

SHP zone_etude_Hades surfacique .shp HADES emprise de la zone d’étude proposée au lancement du projet RGF 1993 CC45

SHP / Vectorisation / Analyse morpho emp_min_mal surfacique .shp HADES emprise géométrique minimale généré à partir des parcelles du cadastre dit napoléonien (Napo_Malemort.shp) RGF 1993 CC45

SHP / Vectorisation / Analyse morpho emp_min_mal2 surfacique .shp HADES emprise géométrique minimale généré à partir des parcelles du cadastre dit napoléonien version 2 (Napo_Malemort.shp) RGF 1993 CC45

SHP / Vectorisation / Zones_intersections surfacique .shp HADES Zones de chevauchements des différentes planches cadastrale dit napoléonien (22 fichiers) RGF 1993 CC45

SHP / Vectorisation Contour_planche surfacique .shp HADES Contour des planches du cadastre dit napoléonien RGF 1993 CC45

SHP / Vectorisation Malemort_voirie surfacique .shp HADES Voirie du cadastre dit napoléonien RGF 1993 CC45

SHP / Vectorisation Napo_Mal_bati surfacique .shp HADES Bati du cadastre dit napoléonien RGF 1993 CC45

SHP / Vectorisation Napo_Mal_hydro surfacique .shp HADES Réseau hydrographique du cadastre dit napoléonien RGF 1993 CC45

SHP / Vectorisation Napo_mal_toponymie ponctuel .shp HADES Toponymie présente sur le cadastre dit napoléonien RGF 1993 CC45

SHP / Vectorisation Napo_Malemort surfacique .shp HADES Cadastre dit napoléonien de l’ensemble de la commune de Malemort-sur-Corrèze RGF 1993 CC45

SHP / Vectorisation Napo_merge_lieudit surfacique .shp HADES Parcelles du cadastre dit napoléonien regroupées par lieudit RGF 1993 CC45

SHP / Vectorisation Zone_etude_parc2 surfacique .shp HADES Zone d’étude Hades intégrant la totalité des parcelles recoupées par zone_etude_Hades RGF 1993 CC45

XLS georef_recap_transformation tableau .xls récapitulatif par planche du nombre de points et de l’erreur moyenne par type de transformation (pas de jointure) RGF 1993 CC45

XLS Matrice_Malemort tableau .xls HADES Matrice du cadastre dit napoléonien pour l’ensemble de la commune (jointure) RGF 1993 CC45

XLS transformation_affine tableau .xls HADES index des coordonnées des points de calages avec la marge d’erreur associée (transformation affine)

XLS transformation_polynomiale tableau .xls HADES index des coordonnées des points de calages avec la marge d’erreur associée (transformation polynomiale)

XLS malemort_module tableau .xlsx HADES Tableau récapitulatif des champs module, géométrie, orientation de la table attributaire de napo_malemort.shp

DWG PLAN multi .dwg HADES Plan autocad du levé topo de la fouille du castrum (géoréférencé à partir du cadastre dans Arcgis) RGF 1993 CC45

Fig. 1 – Tableau récapitulatif des fichiers SIG collectés et(ou) créés à l’occasion de l’étude
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 2 – Carte : fond cadastral numérisé et couverture orthophotographique (sources communauté d’agglomération de Brive, Bd Ortho IGN® et cadastre DGI)
SIG N. Tranchant / E. Dellong, sources communauté d’agglomération de Brive, Bd Ortho IGN® et cadastre DGI, Hadès, 2013
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Fig. 3 – Carte : entités archéologiques Patriarche du SRA sur le territoire communal et localisation des fouilles réalisées sur la motte castrale
SIG N. Tranchant / E. Dellong, sources communauté d’agglomération de Brive, Bd Ortho IGN® et cadastre DGI, Hadès, 2013
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Fig. 4 – Carte : entités archéologiques Patriarche du SRA sur le territoire communal et localisation 
des fouilles réalisées sur la motte castrale, vue rapprochée sur la zone d’étude
SIG N. Tranchant / E. Dellong, sources communauté d’agglomération de Brive, Bd Ortho IGN® et cadastre 
DGI, Hadès, 2013
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Fig. 5 – Carte : relief et hydrographie
SIG N. Tranchant / E. Dellong, sources Bd Alti 
IGN® et carte au 1/25000 de l’IGN, Hadès, 2013
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Fig. 6 – Carte : cadastre dit « napoléonien » 
géoréférencé et références des planches, 
sur l’ensemble de la commune
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 7 – Carte : cadastre dit « napoléonien » 
géoréférencé et références des planches, 
détail de la zone d’étude
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 8 – Tableau : caractéristiques des planches du cadastre dit « napoléonien » de Malemort
N. Tranchant, Hadès, 2013

Planche Nom Echelle Nb_captures Dimension (en pixel) Résolution (ppp)

A1 de la Gauterie 1/2500 15 3890x2671 72x72

A2 de la Gauterie 1/2500 15 3891x2722 72x72

B1 de Malemort 1/2500 20 2657x3927 72x72

B2 de Malemort 1/2500 12 5316x5236 72x72

B2bourg de Malemort non précisée 7 3264x2681 72x72

C1 du Peuch 1/2500 22 2037x3540 72x72

C2 du Peuch 1/2500 23 2662x3901 72x72

D1 de Saint Xantin 1/2500 15 3868x2231 72x72

D2 de Saint Xantin 1/2500 13 2076x2260 72x72

E1 du Peyrou 1/2500 12 3512x2562 72x72

E2 du Peyrou 1/2500 23 3903x2244 72x72
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Fig. 9 – Nettoyage d’une image assemblée, exemple de la planche B2 du cadastre dit « napoléonien »
DAO N. Tranchant, Hadès, 2013
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Fig. 10 – Géoréférencement du cadastre dit « napoléonien » dans un logiciel SIG (GlobalMapper)
N. Tranchant, Hadès, 2013
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Fig. 12 – Tableau : comparaison des transformations utilisée pour le géoréférencement du cadastre dit « napoléonien »
N. Tranchant, Hadès, 2013

Planche Cote Nom Échelle Date Superf. (m2)
Nb 

points
Affine

Polyno-

miale

A1
FRAD019_

EDEP123_G02_A01
de la Gauterie 1/2500 1823 2 173 520,0 33 7,57 6,44

A2
FRAD019_

EDEP123_G02_A02
de la Gauterie 1/2500 1823 1 638 620,0 28 5,46 4,35

B1
FRAD019_

EDEP123_G02_B01
de Malemort 1/2500 1823 2 000 210,0 46 6,02 5,36

B2
FRAD019_

EDEP123_G02_B02
de Malemort 1/2500 1823 913 486,0 92 15,6 14,49

B2bourg
FRAD019_

EDEP123_G02_B02
de Malemort

non 

précisée
1823 56 158,1 40 5,06 5,06

C1
FRAD019_

EDEP123_G02_C01
du Peuch 1/2500 1823 1 786 710,0 61 6,51 5,31

C2
FRAD019_

EDEP123_G02_C02
du Peuch 1/2500 1823 2 290 860,0 61 5,91 5,35

D1
FRAD019_

EDEP123_G02_D01
de Saint Xantin 1/2500 1823 1 266 140,0 32 7,43 7,17

D2
FRAD019_

EDEP123_G02_D02
de Saint Xantin 1/2500 1823 1 001 920,0 23 6,54 5,98

E1
FRAD019_

EDEP123_G02_E01
du Peyrou 1/2500 1823 968 690,0 21 5,58 4,32

E2
FRAD019_

EDEP123_G02_E02
du Peyrou 1/2500 1823 2 148 440,0 27 7,72 6,5

Total 16 244 754,1 464
erreur 

moyenne
7,218 6,394
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Fig. 13 – Carte : carte de répartition des points de calage sur l’ensemble de la commune
SIG N. Tranchant / E. Dellong, sources communauté d’agglomération de Brive, cadastre DGI, Hadès, 2013
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Fig. 14 – Carte : carte de répartition des points de calage sur l’ensemble de la commune avec cadastre dit « napoléonien » superposé
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 15 – Carte : zones de chevauchement ou superposition entre planches du cadastre dit « napoléonien »
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 16 – Carte : cadastre dit « napoléonien » vectorisé
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 17 – Carte : cadastre dit « napoléonien » vectorisé, détail de la planche A1
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 18 – Carte : cadastre dit « napoléonien » vectorisé, détail de la planche A2
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 19 – Carte : cadastre dit « napoléonien » 
vectorisé, détail de la planche B1
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 20 – Carte : cadastre dit « napoléonien » 
vectorisé, détail de la planche B2
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 21 – Carte : cadastre dit « napoléonien » 
vectorisé, détail de la planche B2, centrée 
sur le bourg
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 22 – Carte : cadastre dit « napoléonien » 
vectorisé, détail de la planche C1
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 23 – Carte : cadastre dit « napoléonien » 
vectorisé, détail de la planche C2
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 24 – Carte : cadastre dit « napoléonien » 
vectorisé, détail de la planche D1
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 25 – Carte : cadastre dit « napoléonien » 
vectorisé, détail de la planche D2
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 26 – Carte : cadastre dit « napoléonien » 
vectorisé, détail de la planche E1
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 27 – Carte : cadastre dit « napoléonien » 
vectorisé, détail de la planche E2
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 28 – Tableau : champs de la matrice cadastrale retranscrits
N. Tranchant, Hadès, 2013

Intitulé Description

ID_parc Identifiant de la parcelle généré à partir du numéro de planche et du numéro de parcelle

num_planche numéro de planche

num_parc numéro de parcelle

article
article précédent le nom du lieu-dit (à,le, les, aux…) dissocié du nom du lieu-dit pour permettre 
des analyses

lieu_dit nom du lieu-dit tel que lu dans la matrice

L_D_ALPH lettre (ordre alphabétique) pour faciliter le tri des noms de lieux dits

lieu_dit_cor nom du lieu harmonisé pour analyse

nature nature du ou des biens décrits

maison analyse du nombre de maison évoqué dans la nature du bien

cabane analyse du nombre de cabanes évoqué dans la nature du bien

cour idem analyse du nombre de cours

étable idem analyse du nombre d’étables

chapelle idem analyse du nombre de chapelles

ecurie idem analyse du nombre d’écuries

grange nombre granges

masure de masure

moulin de moulin

séchoir de séchoir

four de four

filature de filature

pêcherie de pêcherie

pigeonnier de pigeonnier

eglise d’église

cimetière de cimetière

fam_bâti regroupement (somme) des biens listés ci-dessus

bruyère analyse du nombre de bruyère évoqué dans la nature du bien

pré analyse du nombre de prés

pâture analyse du nombre de pâtures

f_v_ouvert regroupement (somme) des bruyères, pré, et pâture pour caractériser la végétation ouverte

jardin analyse du nombre de jardins

vigne nombre de vignes

terre nombre de terres

f_v_cult regroupement (somme) des jardins, vignes, terre pour caractériser la végétation cultivée

châtaigneraie nb de châtaigneraie

futaie de futaie

taillis de taillis

f_v_bois regroupement (somme) des chatâigneraies, futaie, taillis pour caractérister la couverture arbustive 

Prop_NOM Nom du propriétaire de la parcelle lu dans la matrice

Prop_NOM_har Nom harmonisé du propriétaire pour faciliter les analyses

Prop_prenom Prénom du propriétaire

Arpent Dimensions de la parcelle d’après la matrice en arpent

Perche Dimensions de la parcelle d’après la matriche en perche

Metre Dimensions de la parcelle d’après la matriche en mètre

img renvoi au cliché près en archives, de la matrice 
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Fig. 29 – Carte, exemple d’analyse de la 
matrice du cadastre dit « napoléonien » : la 
couverture végétale
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 30 – Carte, exemple d’analyse de la 
matrice du cadastre dit « napoléonien » : 
châtaigneraies, futaies et taillis
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 31 – Carte, exemple d’analyse de la 
matrice du cadastre dit « napoléonien » : 
jardins, vignes et terres
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 32 – Carte, exemple d’analyse de la 
matrice du cadastre dit « napoléonien » : 
bruyère, pré, pâtures
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 33 – Carte, exemple d’analyse de la 
matrice du cadastre dit « napoléonien » : 
nombre de parcelles constituant un lieu-
dit et restitution des limites de lieu-dit
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 34 – Carte, exemple d’analyse de la matrice du cadastre dit « napoléonien » : localisation des grands propriétaires (critère du nombre de parcelles)
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 35 – Carte, exemple d’analyse de la matrice du cadastre dit « napoléonien » : bâti actuel déjà présent sur le cadastre dit « napoléonien » sur la zone d’étude
SIG N. Tranchant / E. Dellong, sources communauté d’agglomération de Brive, cadastre DGI, Hadès, 2013
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Fig. 36 – Carte, exemple d’analyse de la matrice du cadastre dit « napoléonien » : analyse de la surface des parcelles
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 37 – Carte, exemple d’analyse de la matrice du cadastre dit « napoléonien » : analyse de l’orientation des parcelles
SIG N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 2013
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Fig. 24 – Extrait du plan de la route impériale n° 89 de Lyon à Bordeaux (1861)
Fig. 25 – Extrait du plan de la route impériale n° 89 de Lyon à Bordeaux (1862)
Fig. 26 – Extrait du plan de la route impériale n° 89 de Lyon à Bordeaux (1862)
Fig. 27 – Plan d’alignement de la traverse de Malemort (1871)
Fig. 28 – Plan d’alignement de la traverse de Malemort (1871)
Fig. 29 – Plan d’alignement de la traverse de Malemort (1871)
Fig. 30 – Extrait du plan de la traverse de Malemort (1878)
Fig. 31 – Plan du bourg de Malemort avec localisation de la maison d’école (1878)
Fig. 32 – Extrait du plan de la traverse de Malemort (1887) 
Fig. 33 – « Extrait du plan de la Route nationale n° 89, commune de Malemort, de Lyon à Bordeaux indiquant 
l’alignement à donner au Sr Raynal » (1893) 
Fig. 34 – « Extrait du plan de la Route nationale n° 89, commune de Malemort, de Lyon à Bordeaux indiquant 
l’alignement à donner au Sr Lagane pharmacien à Brive » (1893) 
Fig. 35 – « Extrait du plan de la Route nationale n° 89, commune de Malemort, de Lyon à Bordeaux indiquant 
l’alignement à donner au Sr Boissière » (1893) 
Fig. 36 – Plan de la commune de Malemort (1907)
Fig. 37 – Plan de l’école de Malemort (1908)
Fig. 38 – Carte postale ancienne : vue de la route de Tulle (act. Avenue Jean Jaurès) depuis le sud-ouest
Fig. 39 – Carte postale ancienne : vue de la route de Tulle (act. Avenue Jean Jaurès) depuis le sud-ouest
Fig. 40 – Carte postale ancienne : vue de la route de Tulle (act. Avenue Jean Jaurès)
Fig. 41 – Carte postale ancienne : vue de la route de Tulle (act. Avenue Jean Jaurès) depuis le nord-est
Fig. 42 – Carte postale ancienne : vue de la route de Tulle (act. Avenue Jean Jaurès) depuis le sud-ouest
Fig. 43 – Carte postale ancienne : vue de l’ancienne usine à papier
Fig. 44 – Carte postale ancienne : vue du bourg depuis le sud-est
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Fig. 45 – Carte postale ancienne : vue des ruines du château de Bréniges, depuis le sud
Fig. 46 – Carte postale ancienne : vue de la tour sud de l’ancien château de Bréniges
Fig. 47 – Carte postale ancienne : vue de la tour sud de l’ancien château de Bréniges
Fig. 48 – Carte postale ancienne : vue de la tour à contreforts enveloppants, depuis le nord-est
Fig. 49 – Carte postale ancienne : vue de l’école
Fig. 50 – Carte postale ancienne : vue de l’église Saint-Xantin
Fig. 51 – Carte postale ancienne : vue du pont construit entre 1846 et 1847
Fig. 52 – Vue aérienne du bourg de Malemort, depuis le sud-ouest (sans date)
Fig. 53 – Le bourg de Malemort d’après le cadastre dit « napoléonien »
Fig. 54 – Mise en évidence des zones à l’intérieur du réseau parcellaire de Malemort
Fig. 55 – Mise en évidence d’un parcellaire rayonnant
Fig. 56 – Le système viaire de Malemort
Fig. 57 – Le système bâti de Malemort
Fig. 58 – Le mur MUR 31 mis au jour lors des fouilles de 2011
Fig. 59 – Proposition de restitution des portes sur le cadastre napoléonien
Fig. 60 – Maisons repérées à l’Hôpital-Bodat, d’après le cadastre de 2012
Fig. 61 – Photos de l’ancien château de Bréniges, vue générale depuis le sud-est, aménagements intérieurs et 
embrasures de tir
Fig. 62 – L’église Saint-Xantin, vue depuis le sud-est
Fig. 63 – Localisation d’un ancien moulin sur la Corrèze
Fig. 64 – Restitution schématique de la morphogenèse du bourg castral de Malemort et de ses abords
Fig. 65 – Mise en évidence des tracés de la route de Sainte-Féréole et de la route royale
Fig. 66 – Mise en évidence des bâtiments soumis aux procédures d’alignement au XIXe siècle
Fig. 67 – Emplacement de l’ancienne filature sur le cadastre de 1823
Fig. 68 – Mise en évidence d’un front bâti le long de l’avenue Jean Jaurès, cadastre de 2012
Fig. 69 – Mise en évidence du front bâti formé par les parcelles 17 et 18, cadastre de 2012
Fig. 70 – Mise en évidence du front bâti au sud des parcelles 20, 21 et 24 du cadastre de 2012
Fig. 71 – Le mur-pignon sud du logis de la parcelle 24
Fig. 72 – Mise en évidence de la venelle comblée entre les parcelles 275 et 274
Fig. 73 – La venelle entre les parcelles 79 et 88
Fig. 74 – La venelle entre les parcelles 18 et 19
Fig. 75 – La ruelle entre les parcelles 90 et 91
Fig. 76 – La voie secondaire entre les parcelles 19 et 23
Fig. 77 – Les logis d’angle des parcelles 275 et 67
Fig. 78 – Exemples de modules rectangulaires inférieurs à 100 m2

Fig. 79 – Exemples de modules à plans tassés
Fig. 80 – Exemples de modules à plans tassés ou en « U »
Fig. 81 – Plan des niveaux inférieurs du logis de la parcelle 168 et mise en évidence du module primitif
Fig. 82 – Petit module voûté de la parcelle 24
Fig. 83 – Étage de soubassement voûté de la parcelle 24, vu depuis le nord-ouest
Fig. 84 – Étage de soubassement voûté de la parcelle 24, vu depuis le sud-ouest
Fig. 85 – Le mur intérieur nord de l’étage de soubassement voûté de la parcelle 96
Fig. 86 – Le mur intérieur sud (adossé) de l’étage de soubassement voûté de la parcelle 96
Fig. 87 – La cave de la parcelle 105
Fig. 88 – La cave de la parcelle 105
Fig. 89 – L’entrée primitive de l’étage de soubassement de la parcelle 96, depuis la rue
Fig. 90 – Exemples de voûtes en berceau plein-cintre continu
Fig. 91 – Localisation des salles voûtées
Fig. 92 – Étage de soubassement voûté du grand logis des parcelles 92-93
Fig. 93 – Étage de soubassement voûté du logis sud de la parcelle 388
Fig. 94 – Détail du voûtement du grand logis des parcelles 92-93
Fig. 95 – Détail du voûtement de l’étage de soubassement voûté de la parcelle 24
Fig. 96 – Détail du voûtement du petit module voûté de la parcelle 24
Fig. 97 – La voûte de la parcelle 96, vue depuis le nord-est
Fig. 98 – Mise en évidence d’une section de maçonnerie droite antérieure (?) à la voûte de l’étage de soubassement 
nord de la parcelle 24 
Fig. 99 – Mise en évidence d’une section de maçonnerie droite antérieure (?) à la voûte de l’étage de soubassement 
du grand logis des parcelles 92-93 
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Fig. 100 – La colonne en réemploi dans le logis de la parcelle 168, vue depuis le sud-ouest 
Fig. 101 – La colonne en réemploi dans le logis de la parcelle 168, vue depuis le sud-est
Fig. 102 – La colonne en réemploi dans le logis de la parcelle 105, vue depuis le sud-ouest
Fig. 103 – Détail de la base de la colonne en réemploi dans le logis de la parcelle 105
Fig. 104 – Fût de colonne dans le logis de la parcelle 147
Fig. 105 – Coupe nord-sud de la parcelle 24
Fig. 106 – Plan des niveaux inférieurs du logis de la parcelle 105
Fig. 107 – Niche intra-murale couverte d’un arc en plein-cintre dans la parcelle 24
Fig. 108 – Niche intra-murale dans l’étage du grand logis des parcelles 92-93
Fig. 109 – Niche intra-murale dans l’étage de soubassement du logis de la parcelle 96 (mur sud)
Fig. 110 – Trappe dans la voûte de l’étage de soubassement de la parcelle 76
Fig. 111 – Puits dans le logis nord de la parcelle 71
Fig. 112 – Puits dans l’étage de soubassement de la parcelle 76
Fig. 113 – L’élévation sur rue du corps de logis nord de la parcelle 24
Fig. 114 – Affleurement rocheux au sud-est de la parcelle 355
Fig. 115 – Affleurement rocheux en fondation du logis de la parcelle 103
Fig. 116 – Exemples de maçonneries en pierre de taille de grès gris
Fig. 117 – Le mur-pignon nord-est du logis des parcelles 92-93 (MUR 188)
Fig. 118 – Parement extérieur du mur-gouttereau ouest du logis de la parcelle 168  
Fig. 119 – L’élévation ouest du logis de la parcelle 67  
Fig. 120 – Rangs d’assises médiévales au dessus de la porte en plein-cintre de la parcelle 119  
Fig. 121 – Maçonnerie en pierre de taille de grès beige-vert à joints rubanés conservé au nord de la parcelle 64
Fig. 122 – Assises régulières en pierre de taille de grès beige et de grès vert de grand appareil dans le mur-goutte-
reau est du logis de la parcelle 96
Fig. 123 – Parement extérieur ouest du logis de la parcelle 119
Fig. 124 – Mur-pignon nord du logis de la parcelle 103
Fig. 125 – Impacts de taille sur des structures conservées dans les parcelles 24, 67, 92-93 et 275
Fig. 126 – Impacts de taille sur des structures conservées dans les parcelles 92-93 et 275
Fig. 127 – Impacts de taille sur la tour à contreforts enveloppants et sur le mur mis au jour au sud-ouest de cette tour
Fig. 128 – Parement en moellons de grès (logis nord de la parcelle 388, mur sud)
Fig. 129 – Détail du parement extérieur du mur est du logis d’angle de la parcelle 275
Fig. 130 – Détail du parement extérieur du mur nord du logis de la parcelle 90
Fig. 131 – Le logis de la parcelle 10, vue générale depuis le sud
Fig. 132 – Le logis de la parcelle 23, vue générale depuis le nord-ouest
Fig. 133 – Élévation extérieure nord-ouest du logis des parcelles 92-93
Fig. 134 – La porte POR 180, vue depuis le nord-ouest
Fig. 135 – La porte POR 182, vue depuis le nord-ouest
Fig. 136 – Élévation intérieure nord-ouest du logis des parcelles 92-93
Fig. 137 – L’embrasure intérieure de la porte POR 180
Fig. 138 – L’embrasure intérieure de la porte POR 182
Fig. 139 – La porte en arc brisé POR 109  
Fig. 140 – La porte en arc brisé POR 267 (parcelle 168)
Fig. 141 – Porte en arc brisé dans le logis dit « du prieuré »
Fig. 142 – Porte en arc brisé dans le logis dit « du prieuré »
Fig. 143 – La porte en plein-cintre BAI 183
Fig. 144 – La porte en plein-cintre POR 185
Fig. 145 – Portes en plein-cintre sur les parcelles 67 et 119
Fig. 146 – Portes en plein-cintre sur les parcelles 92-93 et 96
Fig. 147 – Portes en plein-cintre sur les parcelles 168 et 355
Fig. 148 – Porte en plein-cintre dans le logis dit « du prieuré »
Fig. 149 – Porte en plein-cintre dans le logis dit « du prieuré »
Fig. 150 – Porte couverte d’un linteau sur coussinets (POR 303, parcelle 355)
Fig. 151 – Détail d’un coussinet de la porte POR 303
Fig. 152 – Détail d’un congé de la porte POR 303
Fig. 153 – Porte couverte d’un arc segmentaire dans le mur-gouttereau sud-est du logis des parcelles 92-93 (POR 192)
Fig. 154 – Porte couverte d’un arc segmentaire (?) dans le mur nord du logis primitif de la parcelle 67 (POR 115)
Fig. 155 – Porte en plein-cintre romane dans l’église Saint-Xantin
Fig. 156 – Éléments en grès rouge, beige et vert employés dans plusieurs constructions particulières de Malemort
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Fig. 157 – La baie géminée BAI 186
Fig. 158 – Exemples de baies géminées à linteaux découpés en arc brisé à Turenne (Corrèze)
Fig. 159 – Baies couvertes par des voûtes en berceau incliné, Malemort
Fig. 160 – Exemples de baies couvertes par des voûtes en berceau incliné, Turenne (Corrèze)
Fig. 161 – Piédroit sud de la cheminée engagée CHE 297 (parcelle 275)
Fig. 162 – Vestige d’un arc segmentaire en pierre de taille de grès vert sur le mur-pignon du corps de bâtiment sud 
de la parcelle 24
Fig. 163 – Moulures des portes des tours de l’ancien château de Bréniges
Fig. 164 – La porte en anse de panier POR 63 (parcelle 24), vue depuis l’ouest
Fig. 165 – Détail de l’arc de la porte en anse de panier POR 63 (parcelle 24)
Fig. 166 – La porte couverte d’un arc segmentaire POR 77 (parcelle 24), vue depuis l’ouest
Fig. 167 – La porte couverte d’un arc segmentaire POR 85 (parcelle 24), vue depuis le sud
Fig. 168 – La porte couverte d’un arc en plein-cintre POR 207 (parcelle 93), vue depuis le nord-est
Fig. 169 – La porte couverte d’un arc en plein-cintre POR 278 (parcelle 275), vue depuis le sud-ouest
Fig. 170 – La porte POR 199 (parcelles 92-93), vue depuis le sud-ouest
Fig. 172 – Porte à profil en quart-de-rond dans le mur-gouttereau sud-est du logis des parcelles 92-93
Fig. 173 – Détail d’une des deux portes à profil en quart-de-rond dans le mur-gouttereau sud-est du logis des par-
celles 92-93
Fig. 174 – Linteau profilé en quart-de-rond dans le logis de la parcelle 275 (POR 293)
Fig. 175 – Linteau portant écu dans le logis de la parcelle 275 
Fig. 176 – Exemples de croisées, Malemort 
Fig. 177 – Détail du linteau en quart-de-rond de la fenêtre BAI 190 (parcelles 92-93) 
Fig. 178 – Fenêtre profilée en quart-de-rond dans le mur-gouttereau sud-est du logis des parcelles 92-93
Fig. 179 – Fenêtre en grès vert de la parcelle 89
Fig. 180 – Fenêtre à double cavet de la parcelle 388
Fig. 181 – La cheminée CHE 96 (parcelle 24)
Fig. 182 – La cheminée CHE 202 (parcelles 92-93)
Fig. 183 – La cheminée CHE 203 (parcelles 92-93)
Fig. 184 – La cheminée CHE 274 (parcelle 168)
Fig. 185 – Détail du linteau de la cheminée CHE 274 (parcelle 168)
Fig. 186 – La cheminée CHE 297 (parcelle 95)
Fig. 187 – La cheminée du logis nord de la parcelle 388 (CHE 314)
Fig. 188 – Logis médiévaux, Malemort
Fig. 191 – Plan des niveaux inférieurs de la parcelle 24
Fig. 192 – Croquis métré de l’étage de soubassement du logis de la parcelle 147
Fig. 193 – Le logis nord de la parcelle 388, vu depuis le nord-est
Fig. 194 – Restitution hypothétique d’un front bâti le long de la rue des Roses
Fig. 195 – Localisation de la parcelle 119 sur le cadastre de 1823
Fig. 196 – Élévation nord-ouest du logis des parcelles 92-93
Fig. 197 – Le mur-pignon sur rue du logis de la parcelle 96
Fig. 198 – Plans de l’étage de soubassement et du rez-de-chaussée surélevé du logis de la parcelle 168
Fig. 199 – Plan du rez-de-chaussée du logis des parcelles 92-93
Fig. 200 – Plan du rez-de-chaussée du logis de la parcelle 67
Fig. 201 – Plans des niveaux inférieurs et du rez-de-chaussée de la parcelle 24
Fig. 202 – Localisation des portes antérieures à 1500
Fig. 203 – Localisation des baies et des cheminées antérieures à 1500
Fig. 204 – Localisation des portes postérieures à 1500
Fig. 205 – Localisation des fenêtres postérieures à 1500
Fig. 206 – Localisation des maisons médiévales
Fig. 207 – Localisation des maisons étudiées en monographie
Fig. 208 – Éléments lapidaires sur la parcelle 168 et en bordure de la rue des Roses
Fig. 209 – Éléments lapidaires en réemploi sur les parcelles 24, 89, 168
Fig. 210 – Logis du prieuré, vue de la galerie depuis le nord-ouest
Fig. 211 – La cheminée du logis de la parcelle 8
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Fig. 1 – Localisation de la commune de Malemort-sur-Corrèze et de la zone 
d’étude sur la carte IGN 1/25 000  
Extrait de la carte topographique IGN au 1/25 000
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Fig. 2 – Carte : fond cadastral numérisé et couverture orthophotographique de la commune de Malemort-sur-
Corrèze et de la zone d’étude (sources communauté d’agglomération de Brive, Bd Ortho IGN® et cadastre DGI)
SIG de N. Tranchant / E. Dellong, sources communauté d’agglomération de Brive, Bd Ortho IGN® et cadastre DGI, Hadès, 2013
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Fig. 3 – Vue aérienne de la zone d’étude
Extrait de l’orthophoto 2008, communauté d’agglomération de Brive, tirée de la Bd Ortho de l’IGN
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Fig. 4 – La zone d’étude d’après le cadastre de 2012
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI
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Fig. 5 – Localisation des fouilles de 2011 sur le cadastre de 2012
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI
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Fig. 6 – Localisation schématique du bourg castral, du castrum et de la zone d’habitat de Montemart
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI
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Fig. 7 – Localisation de l’ancien château de Bréniges, de l’Hôpital-Bodat et de Saint-Xantin
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI

BS

BI

BH

BM

BN

BK

BL

AZ

BE

AY

AX

BD

AS

BA

BR

AM

BO AR

BC

zone_étude290 00 Mètres

N

MONTEMART

LE BOURG

LES HORTS

L’HOPITAL-BODAT

SAINT-XANTIN

Ancien château 
de Bréniges



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 8 – Carte des maisons étudiées, d’après le cadastre de 2012
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI

la C
orrè

ze

Ruisseau des 
Saulières

1100 Mètres

N

Avenue Je
an Ja

urès

Ru
e d

e l
a S

ta
tio

n

Rue des RosesRue de la République

Rue Jean Bosredon

Rue Jean Kantelip

Rue des G
laïeuls

Rue Platon
Place des 
Lilas

Rue des Marguerites

Rue J
ea

n K
an

te
lip

Ru
e 

de
 M

on
te

m
ar

t

Ru
e 

de
s B

ra
ba

nç
on

s

Rue des Fleurs

Ru
e d

es
 R

os
es

Rue de M
ontem

art

Av
en

ue
 d

u 
15

 a
oû

t 1
94

4

Ru
e 

Li
eu

te
na

nt-C

olonel V
érin

es

42

289

35

314

140

331

259

325

153

312

330

403

3

31

339

381

314

349

162

402

380

354

316

30

33

141

351

218

167

32

374

382

66

55

340

33

284

138

54

99

290

34

362

179

64

37

143

155

40

41

262

166

282

101

286

52

360

296

156

182

318

68

191

177

388

171

355

8

56
386

28

263

127

29

151

31

29

35

159

39

385

181

173

53139

168

336

114

189

176

244

301

93

377

96

152

300

401

173

317

186

99

136

20

147

158

277

142

174

28

178

2

100

24

47

115

63

58

107

37

327

108

369

11

321

251

65

144

105

38

46

318

76

174

75

88

372

271

92

364

109

266

25

81

70

133

137

10

80

38

113

17

67

363

145

154

146

89

288

371

18

26

69

106
278

36

237

400

274

87

160

21

83

180

265

172

320

44

366

95

361

82

276

134

9

368

91

98 322

328

111

45

32

77

90

124
307

103

333

117

48

175

73

128

365

8586

272
19

103

7478

306

23

273

72

332

367

260

352

148

269

329

71

313

61

376

295

256

119

249

118

253

267

122

79

373

148

250

130

146

120

383

104

275

270

375

387

125

169

102

121

304

161

100

12

261

370

110

15

126

145

14

22
16

27

315

311

123

338

353 359

316

49

Bâtiments visités et 
enregistrés
Bâtiments non visités mais 
enregistrés
Bâtiments non enregistrés 
mais visités



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 9 – Localisation des maisons étudiées à l’Hôpital-Bodat, d’après le cadastre de 2012
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI
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Fig. 10 – Malemort sur la carte de Cassini
Extrait du site : http://www.geoportail.gouv.fr/, Hadès, 2013
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Fig. 11 – Carte : cadastre dit « napo-
léonien » géoréférencé et références 
des planches, sur l’ensemble de la 
commune
SIG de N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 
2013
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Fig. 12 – Carte : cadastre dit « napo-
léonien » géoréférencé et références 
des planches, détail de la zone 
d’étude
SIG de N. Tranchant / E. Dellong, Hadès, 
2013
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Fig. 13 – Détail de la planche cadastrale B2 du cadastre dit « napoléonien » (le bourg)
SIG de N. Tranchant / E. Dellong / D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 14 – Détail de la planche cadastrale B2 du cadastre dit « napoléonien » (Montemart)
SIG de N. Tranchant / E. Dellong / D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 13

Fig. 14
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Fig. 15 – Détail de la planche cadastrale D1 du cadastre dit « napoléonien » (Saint-Xantin)
SIG de N. Tranchant / E. Dellong / D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 16 – Malemort sur la carte d’état-major (1845)
Extrait du site : http://www.geoportail.gouv.fr/, Hadès, 2013

Fig. 15

Fig. 16
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Fig. 17 – Plan d’une maison destinée à être détruite sur le tracé de la route royale (1847)
AD19, 2 S 126

Fig. 18 – « Plan annexé à la pétition du Sieur Sarret » (1847)
AD19, 2 S 126

Fig. 17

Fig. 18
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Fig. 19 – Plan de la « traverse » de Malemort (1847)
AD19, 2 S 126

Fig. 20 – Plan de la « nouvelle route » de Malemort, avec localisation du château de Bréniges (1857)
AD19, 2 S 492

Fig. 19

Fig. 20
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Fig. 21 – Extrait du plan de la route impériale n° 89 de Lyon à Bordeaux (1860)
AD19, 2 S 126

Fig. 22 – Extrait du plan de la route impériale n° 89 de Lyon à Bordeaux (1861)
AD19, 2 S 126

Fig. 21

Fig. 22
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Fig. 23 – Extrait du plan de la route impériale n° 89 de Lyon à Bordeaux (1861)
AD19, 2 S 126

Fig. 24 – Extrait du plan de la route impériale n° 89 de Lyon à Bordeaux (1861)
AD19, 2 S 126

Fig. 23

Fig. 24
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Fig. 25 – Extrait du plan de la route impériale n° 89 de Lyon à Bordeaux (1862)
AD19, 2 S 126

Fig. 26 – Extrait du plan de la route impériale n° 89 de Lyon à Bordeaux (1862)
AD19, 2 S 126

Fig. 25

Fig. 26
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Fig. 27 – Plan d’alignement de la traverse de Malemort (1871)
AD19, 2 S 126

Fig. 28 – Plan d’alignement de la traverse de Malemort (1871)
AD19, 2 S 126

Fig. 27

Fig. 28



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 29 – Plan d’alignement de la traverse de Malemort (1871)
AD19, 2 S 126

Fig. 30 – Extrait du plan de la traverse de Malemort (1878)
AD19, 2 S 126

Fig. 29

Fig. 30
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Fig. 31 – Plan du bourg de Malemort avec localisation de la maison d’école (1878)
AD19, 2 O 891

Fig. 32 – Extrait du plan de la traverse de Malemort (1887) 
AD19, 2 S 126

Fig. 31

Fig. 32
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Fig. 33 – « Extrait du plan de la Route nationale n° 89, commune de Malemort, de Lyon à Bordeaux indiquant 
l’alignement à donner au Sr Raynal » (1893) 
AD19, 2 S 126

Fig. 34 – « Extrait du plan de la Route nationale n° 89, commune de Malemort, de Lyon à Bordeaux indiquant 
l’alignement à donner au Sr Lagane pharmacien à Brive » (1893) 
AD19, 2 S 126

Fig. 33

Fig. 34
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Fig. 35 – « Extrait du plan de la Route nationale n° 89, commune de Malemort, de Lyon à Bordeaux indiquant 
l’alignement à donner au Sr Boissière » (1893) 
AD19, 2 S 126

Fig. 36 – Plan de la commune de Malemort (1907)
AD19, 2 O 891

Fig. 35

Fig. 36
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Fig. 37 – Plan de l’école de Malemort (1908)
AD19, 2 O 891
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Fig. 38 – Carte postale ancienne : vue de la route de Tulle (act. Avenue Jean Jaurès) depuis le sud-ouest
Document communiqué par M. et Mme Besse

Fig. 39 – Carte postale ancienne : vue de la route de Tulle (act. Avenue Jean Jaurès) depuis le sud-ouest
Document communiqué par M. et Mme Besse

Fig. 40 – Carte postale ancienne : vue de la route de Tulle (act. Avenue Jean Jaurès)
Document communiqué par M. et Mme Besse

Fig. 41 – Carte postale ancienne : vue de la route de Tulle (act. Avenue Jean Jaurès) depuis le nord-est
Document communiqué par M. et Mme Besse

Fig. 39

Fig. 41

Fig. 38

Fig. 40
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Fig. 42 – Carte postale ancienne : vue de la route de Tulle (act. Avenue Jean Jaurès) depuis le sud-ouest
Document communiqué par M. et Mme Besse

Fig. 43 – Carte postale ancienne : vue de l’ancienne usine à papier
Document communiqué par M. et Mme Besse

Fig. 44 – Carte postale ancienne : vue du bourg depuis le sud-est
Document communiqué par M. et Mme Besse

Fig. 45 – Carte postale ancienne : vue des ruines du château de Bréniges, depuis le sud
Document communiqué par M. et Mme Besse

Fig. 45Fig. 44

Fig. 43Fig. 42
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Fig. 46 – Carte postale ancienne : vue de la tour sud 
de l’ancien château de Bréniges
Document communiqué par M. et Mme Besse

Fig. 47 – Carte postale ancienne : vue de la tour sud 
de l’ancien château de Bréniges
Document communiqué par M. et Mme Besse

Fig. 48 – Carte postale ancienne : vue de la tour à 
contreforts enveloppants, depuis le nord-est
Document communiqué par M. et Mme Besse

Fig. 49 – Carte postale ancienne : vue de l’école
Document communiqué par M. et Mme Besse

Fig. 47Fig. 46

Fig. 49
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Fig. 50 – Carte postale ancienne : vue de l’église Saint-Xantin
Document communiqué par M. et Mme Besse

Fig. 51 – Carte postale ancienne : vue du pont construit entre 1846 et 1847
Document communiqué par M. et Mme Besse

Fig. 52 – Vue aérienne du bourg de Malemort, depuis le sud-ouest (sans date)
Document communiqué par M. Pillet

Fig. 50

Fig. 51

Fig. 52
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Fig. 53 – Le bourg de Malemort d’après le cadastre dit « napoléonien »
SIG de N. Tranchant / E. Dellong / D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 54 – Mise en évidence des zones à l’intérieur du réseau parcellaire de Malemort
SIG de N. Tranchant / E. Dellong, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 55 – Mise en évidence d’un parcellaire rayonnant
SIG de N. Tranchant / E. Dellong, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 56 – Le système viaire de Malemort
SIG de N. Tranchant / E. Dellong, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 57 – Le système bâti de Malemort
SIG de N. Tranchant / E. Dellong, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 58 – Le mur MUR 31 mis au jour lors des fouilles de 2011
DAO de D. PALOUMBAS (d’après des orthophotographies de M. DUTAILLY), Hadès, 2012. Clichés de V. Cousi et D. Paloumbas-Odile
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Fig. 59 – Proposition de restitution des portes sur le cadastre napoléonien
SIG de N. Tranchant et É.  Dellong ; DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 60 – Maisons repérées à l’Hôpital-Bodat, d’après le cadastre de 2012
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI., clichés et DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

PA
RC

EL
LE

 6
8 

   
   

   
   

   
  

PA
RC

EL
LE

 1
44

   
   

   
   

   
   

B
I

B
H

B
M

42

22
7

21
4

21
7

12

62

80

22
8

95

63

14
8

21
3

21
2

78

81

20
1

23

82

18

16
0

65

64

75

79

70

16
1

94

21
8

15
6

14
4

16

14
7

11

69

20

74

21
6

15

19

15
4

22
4

83

21
5

15
2

44
89

13
7

66

45

17

67

71

46

68

15
5

15
3

1019
8

14
6

14

10
7

27
1

88 15
8

14
5

27
0

22
6

9

30
 m

0

Bâ
tim

en
t v

is
ité

Bâ
tim

en
t n

on
 v

is
ité

 m
ai

s 
pr

és
en

ta
nt

 u
n 

in
té

rê
t 

ar
ch

éo
lo

gi
qu

e

L’H
O

PI
TA

L-
BO

D
AT

N
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Fig. 61 – Photos de l’ancien château de Bréniges, vue générale depuis le sud-est, aménagements intérieurs et 
embrasures de tir
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 62 – L’église Saint-Xantin, vue depuis le sud-est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 63 – Localisation d’un ancien moulin sur la Corrèze
SIG de N. Tranchant / E. Dellong, sources communauté d’agglomération de Brive, Bd Ortho IGN® et cadastre DGI, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 64 – Restitution schématique de la morphogenèse du bourg castral de Malemort et de ses abords
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI., DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

la Corrè
ze

Ég
lis

e 
Sa

in
t-

Xa
nt

in
(H

au
t M

A
 ?

 - 
XI

Ie
 s

iè
cl

e)

H
ôp

ita
l (

XI
IIe

 s
iè

cl
e)

Zo
ne

 d
e 

fr
an

ch
is

se
m

en
t 

(h
yp

ot
hè

se
)

Pô
le

 c
as

tr
al

 
(H

au
t M

A
 ?

-X
IIe

-X
III

e 
si

èc
le

s)

Zo
ne

 in
tr

a-
m

ur
os

(X
III

e 
si

èc
le

)

Pô
le

 c
as

tr
al

 
(X

IV
e-

XV
e 

si
èc

le
s)

Co
uv

en
t d

e 
D

om
in

ic
ai

ns
 (?

)

zo
n

e_
ét

u
d

e

Em
p

ri
se

 d
u

 c
as

tr
um

Vo
ie

s 
m

éd
ié

va
le

s 
(h

yp
o

th
ès

es
)

En
ce

in
te

 m
éd

ié
va

le
 (r

es
ti

tu
ti

o
n

 d
e 

p
ri

n
ci

p
e)

Zo
n

e 
d

’h
ab

it
at

 m
éd

ié
va

le
 p

ér
i-

u
rb

ai
n

e 29
0 

m
0

N
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Fig. 65 – Mise en évidence des tracés de la route de Sainte-Féréole et de la route royale
SIG de N. Tranchant / E. Dellong, sources communauté d’agglomération de Brive, Bd Ortho IGN® et cadastre DGI, DAO de 
D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

70 00 Mètres
±

Route de Saint-Féréole

Ancienne route de crête

Route royale n° 89

Zone d’étude



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 66 – Mise en évidence des bâtiments soumis aux procédures d’alignement au XIXe siècle
SIG de N. Tranchant / E. Dellong, sources communauté d’agglomération de Brive, Bd Ortho IGN® et cadastre DGI, DAO de 
D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 67 – Emplacement de l’ancienne filature sur le cadastre de 1823
SIG de N. Tranchant / E. Dellong, sources communauté d’agglomération de Brive, Bd Ortho IGN® et cadastre DGI, DAO de 
D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 68 – Mise en évidence d’un front bâti le long de l’avenue Jean Jaurès, cadastre de 2012
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI., clichés et DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

25
9

12
7

68

28

29

76

88

92

81

25

80

35
5

89

26
0

26

87

83

26
2

82

93

91

77

90

12
4

11
7

12
8

85
86

27
2

11
5

75

11
8

78

12
2

27
3

79

69

32
2

12
5

12
1

26
1

12
6

11
9

12
0

27

30
0

24

12
3

24

5
00

M
èt

re
s

±



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 69 – Mise en évidence du front bâti formé par les parcelles 17 et 18, cadastre de 2012
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 70 – Mise en évidence du front bâti au sud des parcelles 20, 21 et 24 du cadastre de 2012
SIG de N. Tranchant / E. Dellong, sources communauté d’agglomération de Brive, Bd Ortho IGN® et cadastre DGI, cliché DAO 
de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 71 – Le mur-pignon sud du logis de la parcelle 24
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 72 – Mise en évidence de la venelle comblée entre les parcelles 275 et 274
Clichés de T. Pillet et D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 73 – La venelle entre les parcelles 79 et 88
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 74 – La venelle entre les parcelles 18 et 19
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 75 – La ruelle entre les parcelles 90 et 91
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 76 – La voie secondaire entre les parcelles 19 et 23
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 77 – Les logis d’angle des parcelles 275 et 67
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 78 – Exemples de modules rectangulaires inférieurs à 100 m2

Relevés de M. Dutailly, croquis de terrain et DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

24 (rez-de-chaussée surélevé)

96 (étage de soubassement)

76 (étage de soubassement)

355 (rez-de-chaussée) 168 (étage de soubassement)

147 (étage de soubassement)

0 1 m 10 m

N



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 79 – Exemples de modules à plans tassés
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI., DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 80 – Exemples de modules à plans tassés ou en « U »
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI., DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 81 – Plan des niveaux inférieurs du logis de la parcelle 168 et mise en évidence du module primitif
D’après un fond de plan fourni par M. Rosenthal, compléments et DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 82 – Petit module voûté de la parcelle 24
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 83 – Étage de soubassement voûté de la parcelle 24, vu depuis le nord-ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 84 – Étage de soubassement voûté de la parcelle 24, vu depuis le sud-ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 85 – Le mur intérieur nord de l’étage de soubassement voûté de la parcelle 96
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 86 – Le mur intérieur sud (adossé) de l’étage de soubassement voûté de la parcelle 96
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 87 – La cave de la parcelle 105
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 88 – La cave de la parcelle 105
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 89 – L’entrée primitive de l’étage de soubassement de la parcelle 96, depuis la rue
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 90 – Exemples de voûtes en berceau plein-cintre continu
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 91 – Localisation des salles voûtées
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 92 – Étage de soubassement voûté du grand logis des parcelles 92-93
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 93 – Étage de soubassement voûté du logis sud de la parcelle 388
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 94 – Détail du voûtement du grand logis des parcelles 92-93
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 95 – Détail du voûtement de l’étage de soubassement voûté de la parcelle 24
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 92

Fig. 94

Fig. 93

Fig. 95



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 96 – Détail du voûtement du petit module voûté de la parcelle 24
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 97 – La voûte de la parcelle 96, vue depuis le nord-est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 98 – Mise en évidence d’une section de maçonnerie droite antérieure (?) à la voûte de l’étage de soubasse-
ment nord de la parcelle 24 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 99 – Mise en évidence d’une section de maçonnerie droite antérieure (?) à la voûte de l’étage de soubasse-
ment du grand logis des parcelles 92-93 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 100 – La colonne en réemploi dans le logis de la parcelle 168, vue depuis le sud-ouest 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 101 – La colonne en réemploi dans le logis de la parcelle 168, vue depuis le sud-est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 102 – La colonne en réemploi dans le logis de la parcelle 105, vue depuis le sud-ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 103 – Détail de la base de la colonne en réemploi dans le logis de la parcelle 105
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 104 – Fût de colonne dans le logis de la parcelle 147
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 105 – Coupe nord-sud de la parcelle 24
Relevés de M. Dutailly, croquis de terrain et DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 106 – Plan des niveaux inférieurs du logis de la parcelle 105
Relevés de M. Dutailly, croquis de terrain et DAO de D. Paloumbas-Odile, d’après un fond de plan fourni par M. Meslins, Hadès, 2013
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Fig. 107 – Niche intra-murale couverte d’un arc en plein-cintre dans la parcelle 24
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 108 – Niche intra-murale dans l’étage du grand logis des parcelles 92-93
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 109 – Niche intra-murale dans l’étage de soubassement du logis de la parcelle 96 (mur sud)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 110 – Trappe dans la voûte de l’étage de soubassement de la parcelle 76
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 111 – Puits dans le logis nord de la parcelle 71
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 112 – Puits dans l’étage de soubassement de la parcelle 76
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 113 – L’élévation sur rue du corps de logis nord de la parcelle 24
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 114 – Affleurement rocheux au sud-est de la parcelle 355
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 115 – Affleurement rocheux en fondation du logis de la parcelle 103
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 116 – Exemples de maçonneries en pierre de taille de grès gris
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

PA
RC

EL
LE

 1
05

PA
RC

EL
LE

 1
0

PA
RC

EL
LE

 2
1

PA
RC

EL
LE

 2
5



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 117 – Le mur-pignon nord-est du logis des parcelles 92-93 (MUR 188)
DAO de D. PALOUMBAS (d’après une orthophotographie de M. DUTAILLY), Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 118 – Parement extérieur du mur-gouttereau ouest du logis de la parcelle 168  
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 119 – L’élévation ouest du logis de la parcelle 67  
DAO d’A. Perrin et D. PALOUMBAS (d’après une orthophotographie de M. DUTAILLY), clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 120 – Rangs d’assises médiévales au dessus de la porte en plein-cintre de la parcelle 119  
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 121 – Maçonnerie en pierre de taille de grès beige-vert à joints rubanés conservé au nord de la parcelle 64
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 122 – Assises régulières en pierre de taille de grès beige et de grès vert de grand appareil dans le mur-gout-
tereau est du logis de la parcelle 96
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 123 – Parement extérieur ouest du logis de la parcelle 119
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 124 – Mur-pignon nord du logis de la parcelle 103
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 125 – Impacts de taille sur des structures conservées dans les parcelles 24, 67, 92-93 et 275
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 126 – Impacts de taille sur des structures conservées dans les parcelles 92-93 et 275
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 127 – Impacts de taille sur la tour à contreforts enveloppants et sur le mur mis au jour au sud-ouest de 
cette tour
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 128 – Parement en moellons de grès (logis nord de la parcelle 388, mur sud)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 129 – Détail du parement extérieur du mur est du logis d’angle de la parcelle 275
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 130 – Détail du parement extérieur du mur nord du logis de la parcelle 90
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 131 – Le logis de la parcelle 10, vue générale depuis le sud
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 132 – Le logis de la parcelle 23, vue générale depuis le nord-ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 133 – Élévation extérieure nord-ouest du logis des parcelles 92-93
Relevés de M. Dutailly, croquis de terrain et DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 134 – La porte POR 180, vue depuis le nord-ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 135 – La porte POR 182, vue depuis le nord-ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 136 – Élévation intérieure nord-ouest du logis des parcelles 92-93
Relevés de M. Dutailly, croquis de terrain et DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 137 – L’embrasure intérieure de la porte POR 180
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 138 – L’embrasure intérieure de la porte POR 182
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 137

Fig. 138



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 139 – La porte en arc brisé POR 109  
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 140 – La porte en arc brisé POR 267 (parcelle 168)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 141 – Porte en arc brisé dans le logis dit « du prieuré »
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 142 – Porte en arc brisé dans le logis dit « du prieuré »
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 143 – La porte en plein-cintre BAI 183
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 144 – La porte en plein-cintre POR 185
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 145 – Portes en plein-cintre sur les parcelles 67 et 119
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 146 – Portes en plein-cintre sur les parcelles 92-93 et 96
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 147 – Portes en plein-cintre sur les parcelles 168 et 355
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 148 – Porte en plein-cintre dans le logis dit « du prieuré »
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 149 – Porte en plein-cintre dans le logis dit « du prieuré »
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 150 – Porte couverte d’un linteau sur coussinets (POR 303, parcelle 355)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 151 – Détail d’un coussinet de la porte POR 303
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 152 – Détail d’un congé de la porte POR 303
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 153 – Porte couverte d’un arc segmentaire dans le mur-gouttereau sud-est du logis des parcelles 92-93 
(POR 192)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 154 – Porte couverte d’un arc segmentaire (?) dans le mur nord du logis primitif de la parcelle 67 (POR 115)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 155 – Porte en plein-cintre romane dans l’église Saint-Xantin
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 152

Fig. 154

Fig. 153

Fig. 155



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 156 – Éléments en grès rouge, beige et vert employés dans plusieurs constructions particulières de Malemort
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 157 – La baie géminée BAI 186
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 158 – Exemples de baies géminées à linteaux découpés en arc brisé à Turenne (Corrèze)
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 159 – Baies couvertes par des voûtes en berceau incliné, Malemort
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 160 – Exemples de baies couvertes par des voûtes en berceau incliné, Turenne (Corrèze)
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 161 – Piédroit sud de la cheminée engagée CHE 297 (parcelle 275)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 162 – Vestige d’un arc segmentaire en pierre de taille de grès vert sur le mur-pignon du corps de bâtiment 
sud de la parcelle 24
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 163 – Moulures des portes des tours de l’ancien château de Bréniges
Clichés et DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 164 – La porte en anse de panier POR 63 (parcelle 24), vue depuis l’ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 165 – Détail de l’arc de la porte en anse de panier POR 63 (parcelle 24)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 166 – La porte couverte d’un arc segmentaire POR 77 (parcelle 24), vue depuis l’ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 167 – La porte couverte d’un arc segmentaire POR 85 (parcelle 24), vue depuis le sud
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 168 – La porte couverte d’un arc en plein-cintre POR 207 (parcelle 93), vue depuis le nord-est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 169 – La porte couverte d’un arc en plein-cintre POR 278 (parcelle 275), vue depuis le sud-ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 170 – La porte POR 199 (parcelles 92-93), vue depuis le sud-ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 171 – Exemples de portes chanfreinées, Malemort
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 172 – Porte à profil en quart-de-rond dans le mur-gouttereau sud-est du logis des parcelles 92-93
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 173 – Détail d’une des deux portes à profil en quart-de-rond dans le mur-gouttereau sud-est du logis des 
parcelles 92-93
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 174 – Linteau profilé en quart-de-rond dans le logis de la parcelle 275 (POR 293)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 175 – Linteau portant écu dans le logis de la parcelle 275 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 176 – Exemples de croisées, Malemort 
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 177 – Détail du linteau en quart-de-rond de la fenêtre BAI 190 (parcelles 92-93) 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 178 – Fenêtre profilée en quart-de-rond dans le mur-gouttereau sud-est du logis des parcelles 92-93
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 179 – Fenêtre en grès vert de la parcelle 89
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 180 – Fenêtre à double cavet de la parcelle 388
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 181 – La cheminée CHE 96 (parcelle 24)
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 182 – La cheminée CHE 202 (parcelles 92-93)
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 183 – La cheminée CHE 203 (parcelles 92-93)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 184 – La cheminée CHE 274 (parcelle 168)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 185 – Détail du linteau de la cheminée CHE 274 (parcelle 168)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 186 – La cheminée CHE 297 (parcelle 95)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 187 – La cheminée du logis nord de la parcelle 388 (CHE 314)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 188 – Logis médiévaux, Malemort
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

PARCELLES 92-93

PARCELLE 119

PARCELLE 96

PARCELLE 168

PARCELLE 355

PARCELLE 67



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 189 – Logis de la parcelle 275, vu depuis l’est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 190 – Détail du mur médiéval (?) MUR 282 (parcelle 275)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 191 – Plan des niveaux inférieurs de la parcelle 24
Relevés de M. Dutailly, croquis de terrain, D.A.O., Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 192 – Croquis métré de l’étage de soubassement du logis de la parcelle 147
Relevés de terrain, D.A.O., Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 193 – Le logis nord de la parcelle 388, vu depuis le nord-est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 194 – Restitution hypothétique d’un front bâti le long de la rue des Roses
SIG de N. Tranchant / E. Dellong / D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 195 – Localisation de la parcelle 119 sur le cadastre de 1823
SIG de N. Tranchant / E. Dellong / D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 196 – Élévation nord-ouest du logis des parcelles 92-93
Orthophoto de M. Dutailly, croquis de terrain, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 197 – Le mur-pignon sur rue du logis de la parcelle 96
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 198 – Plans de l’étage de soubassement et du rez-de-chaussée surélevé du logis de la parcelle 168
D’après un fond de plan fourni par M. Rosenthal, compléments et DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 199 – Plan du rez-de-chaussée du logis des parcelles 92-93
Relevés de M. Dutailly, croquis de terrain, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 200 – Plan du rez-de-chaussée du logis de la parcelle 67
Relevés de M. Dutailly, croquis de terrain, D.A.O. et Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 201 – Plans des niveaux inférieurs et du rez-de-chaussée de la parcelle 24
Relevés de M. Dutailly, croquis de terrain, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 202 – Localisation des portes antérieures à 1500
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 203 – Localisation des baies et des cheminées antérieures à 1500
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 204 – Localisation des portes postérieures à 1500
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 205 – Localisation des fenêtres postérieures à 1500
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

la C
orrè

ze

Ruisseau des 
Saulières

1100 Mètres

N

Avenue Je
an Ja

urès

Ru
e d

e l
a S

ta
tio

n

Rue des RosesRue de la République

Rue Jean Bosredon

Rue Jean Kantelip

Rue des G
laïeuls

Rue Platon
Place des 
Lilas

Rue des Marguerites

Rue J
ea

n K
an

te
lip

Ru
e 

de
 M

on
te

m
ar

t

Ru
e 

de
s B

ra
ba

nç
on

s

Rue des Fleurs

Ru
e d

es
 R

os
es

Rue de M
ontem

art

Av
en

ue
 d

u 
15

 a
oû

t 1
94

4

Ru
e 

Li
eu

te
na

nt-C

olonel V
érin

es

42

289

35

314

140

331

259

325

153

312

330

403

3

31

339

381

314

349

162

402

380

354

316

30

33

141

351

218

167

32

374

382

66

55

340

33

284

138

54

99

290

34

362

179

64

37

143

155

40

41

262

166

282

101

286

52

360

296

156

182

318

68

191

177

388

171

355

8

56

386

28

263

127

29

151

31

29

35

159

39

385

181

173

53139

168

336

114

189

176

244

301

93

377

96

152

300

401

173

317

186

99

136

20

147

158

277

142

174

28

178

2

100

24

47

115

63

58

107

37

327

108

369

11

321

251

65

144

105

38

46

318

76

174

75

88

372

271

92

364

109

266

25

81

70

133

137

10

80

38

113

17

67

363

145

154

146

89

288

371

18

26

69

106
278

36

237

400

274

87

160

21

83

180

265

172

320

44

366

95

361

82

276

134

9

368

91

98 322

328

111

45

32

77

90

124
307

103

333

117

48

175

73

128

365

8586

272
19

103

7478

306

23

273

72

332

367

260

352

148

269

329

71

313

61

376

295

256

119

249

118

253

267

122

79

373

148

250

130

146

120

383

104

275

270

375

387

125

169

102

121

304

161

100

12

261

370

110

15

126

145

14

22
16

27

315

311

123

338

353 359

316

49

Croisées

Baie chanfreinée non compartimentée

Baie non compartimentée en cavet

Baie non compartimentée en quart-de-rond

Cheminée 15e-16e siècles

Cheminée 16e-17e siècles

Cheminée 18e siècle



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 206 – Localisation des maisons médiévales
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 207 – Localisation des maisons étudiées en monographie
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 208 – Éléments lapidaires sur la parcelle 168 et en bordure de la rue des Roses
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 209 – Éléments lapidaires en réemploi sur les parcelles 24, 89, 168
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 210 – Logis du prieuré, vue de la galerie
depuis le nord-ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 211 – La cheminée du logis de la parcelle 8
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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1. Présentation de l’immeuble bâti

L’immeuble bâti de la parcelle 24 est issu de la réunion de deux corps de bâtiment accolés du nord au sud. 
L’ensemble forme un vaste rectangle trapézoïdal dont le mur nord borde la rue de la République (fig. 1 
à 3). Au sud, le bâtiment est séparé de l’avenue Jean Jaurès par un jardin mesurant entre 7,20 m et 11 m 
de long. Un espace privatif non bâti dont la largeur varie entre 2,80 m et 3,80 m borde le bâtiment, à l’est. 
L’immeuble bâti de la parcelle 24 est donc libre de contiguïté sur trois de ses faces. À l’ouest, il sert d’appui 
à un corps de bâtiment annexe (parcelle 21) et à un perron (parcelle 22), et il est accolé au mur-pignon est 
du logis de la parcelle 23 (fig. 4).

2. Description

2.1. Le corps de bâtiment sud

Le corps de bâtiment sud correspond, en plan, à un trapèze d’une hauteur hors-œuvre d’environ 6, 80 m 
dont les côtés parallèles nord et sud mesurent respectivement 9 m et approximativement 7 m hors-œuvre 
(fig. 5). L’élévation comporte trois niveaux : un rez-de-chaussée et deux étages carrés. Le rez-de-chaussée 
et le premier étage sont indépendants. Un escalier tournant à deux volées droites en pierre dessert le pre-
mier étage, au sud (ESC 52). 

2.1.1. Description extérieure  

2.1.1.1. Le mur-pignon sud (MUR 53)

Le mur MUR 53 (fig. 6 à 8) est ajouré, au rez-de-chaussée, par deux arcades segmentaires en pierre de taille 
de grès gris et de grès rouge-brun, à joints beurrés (ARC 54,  fig. 9, ARC 55). Les deux arcades sont séparées 
par un contrefort (CTF 56) a priori collé contre le mur-pignon (fig. 10). Ce contrefort mesure environ 0,50 m 
à la base et sa maçonnerie est un appareil régulier de pierres de taille de grès gris, rouge-brun et beige 
(USC 2402). On peut noter que les quatre premières assises du contrefort mêlent différents types de grès, 
alors que les assises supérieures sont exclusivement construites en grès gris. L’angle sud-ouest du mur 
MUR 53 forme une légère saillie d’environ 0,20 m vers le sud (IND 57, fig. 11). À l’est, le mur d’échiffre de 
l’escalier ESC 52 obstrue une partie de l’arcade ARC 54. La hauteur sous clé de l’arcade ouest atteint 2,37 m. 
Sa largeur entre le contrefort CTF 56 et l’angle en saillie est de 2,73 m. L’arcade est mesure 1,68 m de large. 
Les deux arcades sont surmontées par un parement qui pourrait leur être contemporain. Ce parement 
USC 2401 est constitué d’un appareil régulier de pierres de taille de grès gris. Une porte à double battant a 
été aménagée sous l’arcade située à l’ouest du contrefort (POR 58). Elle s’insère dans une maçonnerie régu-
lière en pierre de taille de grès à joints beurrés (USC 2403) qui paraît postérieure au parement USC 2401. La 
fenêtre BAI 59, située sous l’arcade est, ne présente pas de caractéristiques particulières. Elle s’intègre dans 
une maçonnerie incertaine composée, en partie, de pierres de réemploi (USC 2404). Une meule circulaire 
a ainsi été utilisée pour la construction de l’allège de la fenêtre (fig. 12). Les parements extérieurs des deux 
étages carrés ont été entièrement enduits. 

2.1.1.2. Le mur-pignon nord (MUR 60)

Le pignon du mur MUR 60 a pu être partiellement observé en raison du dérasement des niveaux supérieurs 
du corps de bâtiment nord (fig. 13). Son appareil de revêtement est une maçonnerie irrégulière constituée 
de moellons et de pierres de taille de grès (USC 2419). Un enduit épais recouvre cette maçonnerie, dans la-
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quelle s’insère une baie (BAI 61) constituée d’un arc segmentaire en pierre de taille de grès vert (USC 2420) 
et d’un piédroit ouest en pierre de taille (USC 2421). Ce piédroit est surmonté d’une pierre en saillie qui 
pourrait correspondre à un sommier ou à une console. Au moins quatre assises en pierre de taille de grès 
vert de grand appareil à joints maigres (USC 2422) surplombent la baie BAI 61. L’USC 2422 pourrait être 
identifiée à un conduit de cheminée.  

L’observation du mur-pignon MUR 60 a donc mis en évidence deux aménagements intéressants d’un 
point de vue archéologique. L’ouverture segmentaire BAI 61 est manifestement le négatif d’une struc-
ture détruite appartenant au corps de bâtiment nord. L’interprétation de la maçonnerie USC 2422 est plus 
incertaine. 

2.1.1.3. Le mur-gouttereau ouest (MUR 62)

Le parement extérieur du mur-gouttereau ouest a pu être étudié depuis l’intérieur du corps de bâtiment de 
la parcelle 21. Le principal aménagement de cette façade est la porte POR 63, dont l’encadrement extérieur 
est en partie obstrué par le mur nord du bâtiment de la parcelle 21 (fig. 14 et 15). La porte POR 63 a été 
entièrement construite en pierre de taille de grès vert. Elle est couverte par un arc en anse de panier à joint 
de faîtage. L’intrados et les piédroits sont profilés en cavet (fig. 16). La hauteur sous clé de cette porte est 
de 1,67 m et son embrasure extérieure mesure environ 1,45 m de long. Elle s’insère dans une maçonnerie 
régulière en pierre de taille de grès (USC 2425) conservé sur quelques assises seulement. Le reste de l’élé-
vation est constitué d’un appareil irrégulier à joints beurrés, mêlant des moellons et des pierres de taille de 
grès en réemploi (grès verts, beiges, gris, etc., USC 2426).

2.1.2. Les dispositions intérieures : le rez-de-chaussée (RDC 16)

Le rez-de-chaussée RDC 16 est une salle planchéiée de plan trapézoïdal mesurant 5,49 m x 5 m x 6 m de 
côtés (fig. 5). La hauteur sous plafond est de 2,90 m. Le plancher est constitué de solives d’une hauteur de 
0,12 m, parallèles au mur-pignon. 

2.1.2.1. Le mur MUR 62

Le parement intérieur du mur MUR 62 est entièrement enduit. Une partie de l’embrasure intérieure de la 
porte POR 63 est conservée au nord du mur, au niveau du collage avec le mur MUR 60. Cette embrasure 
présente un faible ébrasement et mesure 1,77 m de long sur son grand côté. Sa largeur est-ouest atteint 
0,90 m de large, feuillure comprise.
L’ébrasement sud est constitué d’une maçonnerie régulière en pierre de taille de grès beige-vert (USC 2405) 
liaisonnée avec le parement intérieur du mur MUR 60. Un échantillon de mortier de maçonnerie (?) a été 
prélevé dans cet ébrasement. Il s’agit d’un mortier blanc et compact, composé de nodules de chaux et 
de sables grossiers (USC 2406). L’ébrasement nord de la porte POR 63 se situe dans le même alignement 
que le mur MUR 60. Deux maçonneries ont été observées dans cette section d’embrasure. Les cinq pre-
mières assises correspondent à un appareil régulier de pierre de taille de grès vert (hauteurs : de 0,18 m à 
0,32 m ; largeurs : de 0,25 m à 0,50 m, USC 2407, fig. 18). Les pierres sont liées par un mortier gris-blanc 
compact à base de chaux, de sables et de graviers (USC 2408), et l’on notera l’utilisation d’ardoises dans 
plusieurs joints de coupe. Un trou barrier rectangulaire est conservé dans la quatrième assise. La maçon-
nerie USC 2407 semble avoir été reprise à partir de la cinquième assise, mais cette réfection n’a pas pu 
être authentifiée. L’arrière-voussure de la porte est constituée par un arc segmentaire en moellons de grès 
(USC 2409, fig. 17). Au moins trois gonds ont été conservés. 

En définitive, l’embrasure intérieure de la porte POR 63 s’avère être l’unique élément remarquable de la 
section intérieure du MUR 62. Sa largeur l’assimilerait à une porte « cochère », mais sa fonction reste à 
préciser. Le collage observé entre l’ébrasement nord de cette porte et le mur MUR 60 atteste que les deux 
aménagements ne sont pas synchrones, malgré leur alignement. 
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2.1.2.2. Le mur MUR 60

Le mur MUR 60 mesure environ 7 m de long, d’est en ouest (fig. 19). Il est ajouré dans sa partie médiane 
par un passage voûté en plein-cintre (PAS 64, fig. 20) qui dessert le rez-de-chaussée RDC 17, et par un jour 
rectangulaire (BAI 65) situé à l’est de ce passage (fig. 21). 
Le parement sud du mur MUR 60 comprend deux maçonneries. Une partie du parement, au dessus du 
passage voûté, est composée d’assises régulières en pierre de taille de grès dont les hauteurs varient entre 
0,22 m et 0,27 m (USC 2410). Un mortier homogène de couleur ocre rouge (USC 2411) a été prélevé à 
l’intérieur de cette maçonnerie. Sa matrice est une terre argileuse mélangée à de très rares petits nodules 
de chaux. Ces nodules semblent être des inclusions postérieures au mortier USC 2411. A l’est du parement 
USC 2410, on constate que le revêtement du mur MUR 60 a été réalisé dans une maçonnerie hétéroclite et 
irrégulière mêlant des moellons à tête dressée et des pierres de taille de grès (USC 2412). Un prélèvement 
effectué dans les joints de cet appareil révèle un mortier très compact de couleur blanc à gris, composé de 
chaux, de sables et de cailloutis (USC 2413). 
L’embrasure du jour BAI 65 a été murée. L’encadrement extérieur de ce jour mesurait 0,32 m de haut et 
0,14 m de large. Cet aménagement semble égal à la maçonnerie USC 2410. En revanche, le passage voûté 
PAS 64 paraît postérieur à cette maçonnerie. D’une largeur est-ouest de 1,70 m et d’une profondeur avoi-
sinant 0,90 du nord au sud, il est couvert d’une voûte en berceau plein-cintre en pierre de taille de grès 
(USC 2414). Son embrasure est droite et la hauteur sous clé du passage mesure 1,62 m. Un de claveaux 
de la voûte USC 2414 présente un chanfrein sur sa surface supérieure, ce qui prouve qu’il a été réutilisé. La 
voûte repose de part et d’autre sur des sections de maçonnerie en pierre de taille de grès équivalentes à la 
maçonnerie du voûtement : le tableau d’embrasure est (USC 2415) et le voûtement sont contemporains 
(fig. 22). Les liens entre le voûtement et le tableau d’embrasure ouest sont plus incertains. Une importante 
césure verticale (USC 2417) scinde le parement de ce tableau d’embrasure et se poursuit dans le voûte-
ment USC 2414 (fig. 23). Au sud de la césure, on retrouve une maçonnerie régulière en pierre de taille de 
grand appareil (0,20 m x 0,77 m, 0,30 m x 0,70 m ; etc., USC 2416). L’appareil situé au nord de la césure est 
plus incertain (USC 2418). Une partie de la voûte et da la maçonnerie du tableau ouest a manifestement 
été reprise à une époque indéterminée (fig. 24). On notera cependant qu’il n’y a pas de véritables ruptures 
d’assise entre les deux appareils.

Le voûtement et les maçonneries des tableaux d’embrasure s’appuient, au nord, sur deux massifs de ma-
çonnerie indéterminés de section rectangulaire, bâtis en pierre de taille de grès clair (IND 66 et IND 67). Ces 
massifs délimitent l’entrée de la salle voûtée RDC 17 (fig. 25). 

L’étude du rez-de-chaussée du corps de bâtiment sud a donc permis de restituer un volume trapézoïdal 
dont trois des murs porteurs présentent des éléments archéologiques remarquables : deux arcades seg-
mentaires dans le mur sud, une embrasure de porte dans le mur ouest et deux ouvertures, dont un jour 
muré, dans le mur nord. Il convient de noter que le sol du rez-de-chaussée RDC 16 conserve des lambeaux 
de sol, dont un pavement irrégulier (PAV 68, fig. 26) et un sol constitué de carreaux de pavement en terre 
cuite et/ou de tuiles plates en réemploi (SOL 69, fig. 27).   

2.2. Le corps de bâtiment nord

Le corps de bâtiment nord s’élève sur deux niveaux et correspond, en plan, à un quadrilatère trapézoïdal 
d’environ 9 m x 8,70 m x 10,30 m x 9,80 m de côtés hors-œuvre (fig. 5). Le rez-de-chaussée surélevé est 
accessible de plain-pied depuis la rue de la République, au nord. Un escalier droit perpendiculaire au mur-
gouttereau ouest dessert le rez-de-chaussée, précédé de ce côté-ci par une galerie en bois (fig. 4).
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2.2.1. Description extérieure 

2.2.1.1. Le mur-pignon nord (MUR 70)

Le mur-pignon sur rue du corps de bâtiment nord s’élève sur deux niveaux : un rez-de-chaussée et un 
étage de comble (fig. 28). Le rez-de-chaussée est ouvert par une porte piétonne (POR 73) encadrée par 
deux ouvertures charretières (POR 71 et 72). Ces trois ouvertures sont couvertes par une sablière destinée à 
supporter un pan de bois (USC 2423) mesurant 8,6 m de long. Le parement extérieur de cette façade a fait 
l’objet de plusieurs reprises. Les maçonneries constitutives du piédroit ouest de la porte charretière POR 
71 et des deux trumeaux du rez-de-chaussée (USC 2424) paraissent antérieures aux autres maçonneries. 
L’étage de comble conserve les vestiges d’une baie en pierre de taille de grès vert coiffée d’un linteau dé-
lardé en double accolade (BAI 74, fig. 29). Un meneau peut être restitué sous le linteau de cette baie, dont 
les piédroits gardent des traces de chaux. La fenêtre BAI 74 se situe à l’aplomb du trumeau ouest du rez-
de-chaussée. Les autres ouvertures et les maçonneries de l’étage de comble sont des réfections récentes.  
Le mur-pignon MUR 70 s’appuie, à l’ouest, sur une section de maçonnerie d’une largeur d’environ 1 m 
(fig. 30) qui semble correspondre au mur-gouttereau ouest MUR 75. On y observe une maçonnerie régu-
lière en pierre de taille de grès vert et de grès rouge-brun (USC 2427). Le vestige d’un montant chanfreiné, 
peut-être un piédroit de porte, semble devoir être restitué au rez-de-chaussée, à la jonction avec la maçon-
nerie du mur de la parcelle 23 (IND 76). Une pierre de taille en grès vert ornée d’un corps de moulure indé-
terminé (congé pyramidal ?) surmonte ce vestige (fig. 31). 

En résumé, il apparaît que la façade nord du corps de bâtiment situé en bordure de la rue de la République 
est constituée d’un mur principal (MUR 70) qui prend appui sur une maçonnerie antérieure faisant office 
de mur-écran (MUR 75). Le premier étage de cette façade semble avoir été constitué, avant les transforma-
tions de l’époque moderne, par une structure en pan de bois.

2.2.1.2. Le mur-gouttereau ouest (MUR 75)

Le mur-gouttereau ouest a été en partie dérasé au niveau de l’étage carré mais il est intégralement conser-
vé au niveau de l’étage de soubassement et du rez-de-chaussée. 
De la maçonnerie extérieure de l’étage de soubassement il n’a été possible d’observer que l’encadrement 
de la porte POR 77 (fig. 32). Cette porte chanfreinée est couverte d’un arc à intrados segmentaire d’une 
portée de 1,43 m. La profondeur de son embrasure, très légèrement ébrasée, atteint environ 0,93 m. La 
hauteur sous faîtage est de 1,86 m. La base du piédroit sud est ponctuée d’un congé en biais. Le profil du 
congé nord est plus incertain. 
Deux ouvertures ajourent le rez-de-chaussée : une porte piétonne chanfreinée (POR 78, fig. 33) et une 
fenêtre, au sud (BAI 79, fig. 34). La porte POR 78 a une embrasure faiblement ébrasée d’une profondeur 
de 0,66 m et d’une largeur entre feuillure de 0,79 m, à l’extérieur. La hauteur sous linteau de la porte est de 
2,11 m, mais il faut considérer que le niveau de seuil a été abaissé sur une hauteur comprise entre 0,40 m 
et 0,50 m (fig. 35). Les deux piédroits ont été réalisés en pierre de taille de grès, avec des joints maigres. 
Ils sont ponctués par des congés bûchés dont le profil demeure indéterminé. La fenêtre BAI 79 mesure 
1,37 m de large et 1,64 m de haut. Son encadrement extérieur est composé de pierres de taille de grès 
de différentes teintes : on trouve des grès rouges, des grès blancs à gros grains, des grès vert-beige à 
grains moyens et des grès verts à grains fins. On devine que cet encadrement était initialement chanfreiné : 
la feuillure semble avoir été taillée dans un pan de maçonnerie en biais. Le synchronisme entre la porte 
POR 78 et la fenêtre BAI 79 n’est pas assuré. Un prélèvement effectué sous le piédroit nord de la porte 
POR 78 a mis en évidence la présence d’un mortier de maçonnerie composé d’une terre argileuse de cou-
leur rouge ocre (USC 2428, fig. 35). 
Plusieurs indices suggèrent que le mur MUR 75 se prolongeait d’un niveau supplémentaire au moins. Un 
tronçon de mur qui paraît équivalent au mur MUR 75 est conservé dans l’angle nord-ouest de la parcelle 24 
(fig. 36). Son parement (intérieur ?) oriental conserve les vestiges d’un encadrement de baie murée (BAI 80) 
en pierre de taille de grès vert à grains fins (fig. 37).
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 2.2.2. Les dispositions intérieures

Le niveau bas a été divisé en trois espaces : un espace indéterminé en rez-de-chaussée, desservi par la 
porte segmentaire POR 77, une salle voûtée également en rez-de-chaussée (RDC 17) et un étage de sou-
bassement voûté (ETA 19) adossé à la rue de la République. Ces trois espaces résultent vraisemblablement 
de la division d’un module initial (fig. 5). 

2.2.2.1. Le rez-de-chaussée RDC 18 

Le rez-de-chaussée RDC 18 est un petit volume planchéié proche du carré d’environ 3 m de côté dans-
œuvre. Cet espace est délimité, au nord, par le mur sud de l’étage de soubassement voûté ETA 19 (MUR 81), 
à l’est par le mur ouest de la salle voûtée RDC 17 (MUR 82), au sud par le mur MUR 60 et à l’ouest par le mur 
MUR 75. 
L’embrasure intérieure de la porte POR 77 est conservée. Son ébrasement nord est constitué de pierres de 
taille de grès de grand appareil (USC 2429). On y observe une encoche barrière ainsi que les vestiges d’un 
gond (fig. 38). L’ébrasement sud USC 2430 a semble t-il été repris : le piédroit et le parement intérieur du 
mur MUR 75 ne sont pas parfaitement liaisonnés (fig. 39). L’embrasure est couverte par un arc segmentaire 
en pierre de taille de grès. L’embrasure intérieure de la porte POR 77 jouxte, au sud, une niche intra-murale 
couverte d’un arc en plein-cintre (NCH 83, fig. 40). Une feuillure extérieure atteste que cette niche était 
fermée par un vantail. Elle dispose de logettes latérales et elle était dédoublée, verticalement, par une 
tablette en bois. 
Le mur MUR 75 est percé, en soubassement, par une baie murée (BAI 84, fig. 41) qui correspond à l’enca-
drement extérieur de la baie ouest du rez-de-chaussée voûté RDC 17. 
Le collage entre le mur MUR 81 et le parement intérieur du mur MUR 75 est attesté. Le mur MUR 81 est 
ajouré d’une porte chanfreinée d’une largeur entre feuillure de 1,05 m (fig. 42). Cette porte est couverte 
d’un arc à intrados segmentaire (POR 85) en partie constitué de pierres de taille de grès vert à grains fins. 
Les piédroits sont ornés de congés en biais. Des layures sont observables sur la face extérieure de la clé du 
couvrement (fig. 43). 

2.2.2.2. Le rez-de-chaussée RDC 17

Le rez-de-chaussée RDC 17 (fig. 44) est une salle couverte d’une voûte en berceau segmentaire orientée 
est-ouest (VOU 86). Cette salle correspond, en plan, à un rectangle trapézoïdal d’environ 2,5 m x 4,5 m de 
côtés dans-œuvre. La voûte VOU 86 a été réalisée dans une maçonnerie régulière de pierre de taille de 
grès gris à grains grossiers (longueur x hauteur : 0,56 m x 0,30 m ; 0,52 m x 0,30 m ; 0,58 m x 0,27 m ; etc., 
USC 2431, fig. 45), liée par un mortier compact composé d’un mélange de terre ocre rouge et de nodules 
de chaux (USC 2432). 
Le parement intérieur du mur MUR 87 (fig. 46) est une maçonnerie régulière en pierre de taille de grès de 
grand appareil (0,45 m x 0,35 m ; 0,48 m x 0,30 m ; 0,35 m x 0,20 m ; etc, USC 2433). Une niche rectangulaire 
de 0,44 m x 0,36 m de côtés a été aménagée dans ce mur (NCH 88). Son embrasure, en biais, correspond 
peut-être à l’embrasure d’un soupirail muré. On notera également que la première assise forme un ressaut 
d’environ 0,04 m par rapport au nu du parement. Le lien stratigraphique entre le mur est et le mur nord 
est imprécis, même s’il semblerait que le premier serve d’appui au second. Le parement nord (fig. 44) 
est constitué d’un appareil régulier de gros moellons de grès à tête dressée, alternant carreaux et bou-
tisses (0,42 m x 0,22 m ; 0,27 m x 0,22 m ; 0,30 m x 0,23 m ; etc. ; largeur moyenne des boutisses : 0,08 m, 
USC 2434). On relèvera l’utilisation fréquente d’ardoises et de briques pour le calage des assises. À l’est 
du mur, une pierre circulaire pourrait correspondre à un fût de colonne en réemploi (diamètre : 0,12 m, 
USC 2435, fig. 47). Le parement intérieur du mur ouest MUR 82 est en pierre de taille de grand appareil de 
grès (0,53 m x 0,29 m ; 0,45 m x 0,30 m ; etc., USC 2436, fig. 48). Ce mur est ajouré, au sud, d’une ouverture 
murée haute de 1,55 m et large d’environ 1,06 m. Cette baie est couverte d’un linteau en bois.
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2.2.3. L’étage de soubassement voûté ETA 19

L’étage de soubassement voûté ETA 19 occupe un peu plus de la moitié du niveau inférieur du corps de bâ-
timent nord (fig. 49). Son plan est un rectangle trapézoïdal long de 8 m à 9 m et large de 4,20 m environ. La 
pièce est couverte d’une voûte en berceau segmentaire d’une hauteur maximale de 2,50 m (VOU 89). Cette 
voûte en pierre de taille de grès (USC 2437) repose au nord et au sud sur des sections de maçonnerie droites 
en pierre de taille mesurant 1,30 m de haut. Un soupirail muré a été aménagé dans la voûte, au nord (BAI 90, 
fig. 50). Le parement intérieur du mur ouest a été construit dans une maçonnerie régulière en pierre de 
taille de grès à grains grossiers (0,44 m x 0,27 m ; 0,40 m x 0,27 m ; 0,59 m x 0,28 m ; etc., USC 2438, fig. 51). 
Les joints de cette maçonnerie semblent avoir été creusés par l’humidité. Des ardoises ont été utilisées pour 
le calage des assises et les joints de coupe. Une césure matérialisée par une rupture de plusieurs assises est 
visible au nord de ce parement. L’homogénéité des pierres de part et d’autre de cette césure ne permet 
pas d’affirmer que cette césure correspond a une reprise. Elle pourrait en effet être assimilée à un arrêt 
temporaire du chantier de construction du mur MUR 75. Un soupirail en partie obstrué par la voûte ajoure 
ce mur (BAI 91, fig. 52). Sa profondeur est d’environ 0,98 m. Une deuxième rupture d’assise est perceptible 
dans l’angle inférieur sud du mur. Elle semble correspondre à l’aménagement d’un bac à eau en pierre intra-
mural (fig. 53). Parmi les pierres constitutives de la maçonnerie de comblement entre la césure et cet amé-
nagement indéterminé (USC 2439) figurent deux fragments polygonaux que l’on peut assimiler à des fûts 
de colonnes ou à des éléments de piédroits. L’une de ces pierres a été taillée dans du grès vert à grains fins 
(fig. 54) ; la matrice de l’autre pierre est un grès plus grossier. Une rigole conservée contre le mur MUR 75, 
parallèlement à celui-ci, rappelle l’existence d’un système de drainage aujourd’hui enseveli (fig. 55).  

2.2.4. Le rez-de-chaussée surélevé RDC 14

Le rez-de-chaussée RDC 14 est un trapèze irrégulier de 7, 40 m x 7,70 m x 8,40 m x 9,30 m de côtés (fig. 56 
et 57). La pièce est couverte par un plancher constitué de solives perpendiculaires aux murs-pignons. Ces 
solives de section carrée (0,22 m de côté) sont portées par une grande poutre traversante (0,27 m x 0,42 m) 
ancrée dans les deux murs-gouttereaux est et ouest (PTR 92, fig. 58). Les principaux aménagements remar-
quables sont conservés dans les murs ouest et sud.

2.2.4.1. Le mur ouest MUR 75

Deux ouvertures ajourent ce mur : la porte POR 78 et la fenêtre BAI 79 (fig. 59). Au nord de la porte, le pare-
ment intérieur du mur MUR 75 est un appareil irrégulier en moellons de différents types de grès (USC 2440, 
fig. 60). Au sud, la section de parement comprise entre la porte et la fenêtre est un appareil régulier de 
pierre de taille de grès sur lequel peuvent être observées des traces de layures (USC 2441). L’embrasure de 
la porte POR 78 est très faiblement ébrasée. Sa largeur intérieure est de 0,95 m et elle est couverte d’une 
arrière-voussure segmentaire constituée de moellons de grès posés de chant. Une encoche barrière peut 
être observée dans l’ébrasement sud (fig. 61). L’embrasure de la fenêtre BAI 79 est ébrasée. Construite en 
pierre de taille de grès, elle disposait à l’origine de deux coussièges (fig. 62 et 63). Les banquettes ont été 
bûchées pour mettre en place un potager (fig. 64). 

2.2.4.2. Le mur sud MUR 93

Ce mur bâti en pierre se superpose au mur du niveau inférieur (fig. 65). Il s’appuie, à l’ouest, contre le mur 
MUR 75 mais il sert d’appui, à l’est, au mur MUR 94. Une porte chanfreinée couverte d’un linteau a été 
aménagée à l’est du mur (POR 95, fig. 66). Large de 0,89 m, elle dispose de piédroits ornés de congés en 
biais. La pièce maîtresse de ce mur est une cheminée engagée dont le foyer, ébrasé, mesure entre 2,60 m 
et 2,80 m de large (CHE 96, fig. 67). Un large tore surligné d’un fin listel orne le jambage des deux piédroits 
(USC 2442 et 2443). Ce tore est adouci de part et d’autre par deux gorges (fig. 68). Les piédroits reposent 
sur des bases prismatiques (fig. 69) et ils sont surmontés, chacun, d’une console en saillie portant un décor 
en triangle renversé (fig. 70). Ces consoles soutiennent un linteau en bois (USC 2444). Ce linteau est un ré-
emploi car une de ses faces, à l’intérieur du foyer, est chanfreinée et ponctuée par deux congés en triangle 
droit. Un arc segmentaire a été aménagé dans le contre-cœur de cette cheminée. 
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On peut conclure la description du rez-de-chaussée RDC 14 par quelques observations ayant trait à ses 
revêtements de sol. Une partie de la salle est dallée, au sud. Plusieurs types de dalles peuvent être obser-
vés : des dalles de grès gris mais également des dalles de grès rouges, au sud-est (fig. 71).  

2.2.5. L’étage carré ETA 15

Cet étage est desservi par un escalier en bois à une volée droite aménagé contre le mur MUR 73 (ESC 97, 
fig. 72). La charpente CHA 98 se compose d’un poinçon remployé comme poteau, d’un faîtage, d’un arba-
létrier de facture récente, de pannes et de chevrons. Ces derniers reposent directement sur les goutte-
reaux. Le poinçon est une pièce de bois réemployée de section carrée dont les arêtes, chanfreinées, sont 
ponctuées de congés en triangle droit (USC 2444, fig. 73). Il se superpose à la pièce de bois USC 2445, 
qui sert de support à la poutre du rez-de-chaussée PTR 92. On observe, sur l’une des faces de l’USC 2444, 
un alignement de petits percements subcirculaires pouvant correspondre à des négatifs de lattes. Cette 
observation permet de déduire que l’USC 2444 faisait partie d’une structure en pan-de-bois, un refend ou 
une façade.

L’étude descriptive de l’immeuble bâti de la parcelle 24 a donc fait émerger plusieurs entités bâties à l’inté-
rieur d’un espace somme toute assez réduit. En dépit des incertitudes qui pèsent sur l’interprétation de ces 
entités, certaines données ayant trait à l’évolution de la parcelle peuvent être synthétisées. 

3. Synthèse

3.1. Phase 1 - Une maison médiévale ou tardo-médiévale en bordure de la rue de la Répu-
blique ?

3.1.1. Proposition de restitution

Divers indices conduisent à restituer, sur le tracé du corps de bâtiment nord, un module de maison médié-
vale. L’épaisseur du mur sud de ce volume (1,10 m), est une première donnée décisive, de même que la 
présence d’un jour muré sur le parement sud de ce mur : de toute évidence, la pièce correspondant au rez-
de-chaussée RDC 16 a été construite sur un espace extérieur (fig. 5). En outre, le collage constaté entre le 
mur MUR 75 et le mur MUR 81 semble confirmer l’antériorité du premier vis-à-vis du second. Nous pouvons 
déduire de ces observations que les voûtes VOU 86 et 89 ont été aménagées a posteriori. Un argument 
étaye cette hypothèse : le collage observé entre la voûte VOU 89 et une section de maçonnerie droite qui 
lui est manifestement antérieure, au nord (fig. 74). Le module médiéval aurait donc consisté en une mai-
son de plan trapézoïdal dont le niveau bas, planchéié, mesurait environ 7,50 m x 7,20 m x 8,3 m x 8,8 m de 
côtés dans-œuvre. 

3.1.2.  Éléments de datation

Les marqueurs chronologiques sont peu nombreux. La datation relative de la cheminée CHE 96 reste le 
indice. Le décor de ses piédroits la situerait dans un Moyen Âge tardif ou au début de l’époque moderne 
(fin du XVe siècle-XVIe siècle). Le module « primitif » daterait donc, au plus bas, des années 1500. Nous pen-
sons en effet que cette cheminée a été mis en place après la phase 1, ce que semble indiquer la présence, 
sur la face nord du mur MUR 93, d’une ouverture indéterminée en pierre de taille de grès vert pouvant 
s’apparenter à un manteau de cheminée médiéval (fig. 13). La porte couverte d’un arc segmentaire POR 77 
est également susceptible d’appartenir à cette phase 1 (fig. 32). 

La phase 1 regrouperait donc, en définitive, une séquence médiévale large que l’on datera, par prudence, 
des années 1400-1500. Plusieurs données qui restent à authentifier tendraient à vieillir cette séquence. 
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3.2. Phase 2 - Les modifications de l’époque moderne

3.2.1. La construction du corps de bâtiment sud

L’extension vers le sud de l’occupation bâtie de la parcelle 24 se serait traduite, vers la fin du Moyen Âge 
ou durant l’époque moderne, par la construction d’un corps de bâtiment adossé au mur MUR 60. Le tracé 
en anse de panier de la porte POR 63 permet d’entrevoir une construction des années 1500-1600 (fig. 14 
à 17). 

3.2.2. Des modifications dans le corps de bâtiment nord

La cheminée à décor torique, la porte chanfreinée POR 95 et les deux ouvertures ouest du mur MUR 75 
peuvent également être attribuées à cette période. Il est possible que le corps de bâtiment nord ait été di-
visé à la même époque, comme l’atteste le changement d’appareil observé à l’intérieur du mur-gouttereau 
MUR 75 (fig. 60) et le collage entre ce mur et le mur MUR 81. La fenêtre à double accolade du mur-pignon 
sur rue provient peut-être de cette séquence de travaux. 

3.2.3. La transformation du corps de bâtiment nord en bâtiment agricole

L’agencement des ouvertures du mur MUR 70 atteste qu’une partie du corps de bâtiment nord a été uti-
lisée pour des fonctions utilitaires, vraisemblablement agricoles. On situera ces transformations à la fin 
de l’époque moderne (XVIIIe siècle ?). La datation de l’escalier ESC 97 permettrait de dater, ad quem, cette 
séquence.  

La phase 2 se serait donc matérialisée par l’édification d’un nouveau bâtiment au sud de la parcelle et par 
plusieurs reconstructions du corps de bâtiment nord. 

3.3. Phase 3 - Les modifications de la période contemporaine

3.3.1. Un dérasement du corps de bâtiment nord

Le tronçon de mur conservé entre les maisons des parcelles 23 et 24 et les vestiges observés sur le mur 
MUR 93 laissent penser que les niveaux supérieurs du corps de bâtiment nord ont été détruits. Nous 
déduisons des aménagements et des maçonneries du mur MUR 75 que cette démolition a été tardive 
(XIXe siècle ?). 

3.3.2. La mise en place de la voûte VOU 86

La voûte du rez-de-chaussée RDC 17 paraît dater de la période contemporaine car elle est constituée d’un 
appareil régulier en pierre de taille de grès gris à grains grossiers, caractéristique des constructions du 
XIXe siècle. 

4. Conclusion

L’histoire architecturale de cette parcelle reste à écrire. Une première approche de son contexte archéo-
logique a livré des indications qui ont permis d’esquisser des pistes de réflexion, à défaut d’avoir fourni 
des données brutes. Les observations les plus intéressantes concernent l’identification d’un hypothétique 
module de maison médiévale. La cheminée à profil torique est, intrinsèquement, l’élément majeur de la 
parcelle. Il resterait à affiner les hypothèses de datation et à mieux cerner l’articulation des phases chrono-
logiques mises en exergue par cette courte étude. Une étude de propriété se révélerait sans aucun doute 
bénéfique. Des expertises dendrochronologiques sur la sablière chanfreinée et sur le linteau de la chemi-
née du rez-de-chaussée seraient utiles pour dater plus précisément la phase 1.
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Fig. 14 – La porte en anse de panier POR 63
Fig. 15 – La porte en anse de panier POR 63
Fig. 16 – Détail de l’arc en anse de panier de la porte POR 63
Fig. 17 – La face intérieure de l’arc en anse de panier de la porte POR 63 
Fig. 18 – L’appareil régulier de pierre de taille de grès vert USC 2407
Fig. 19 – Le mur MUR 60, vu depuis le sud-ouest
Fig. 20 – Le passage voûté en plein-cintre PAS 64
Fig. 21 – Le jour rectangulaire BAI 65
Fig. 22 – Le tableau d’embrasure est du passage voûté PAS 64
Fig. 23 – Le couvrement du passage PAS 64
Fig. 24 – Le tableau d’embrasure ouest du passage voûté PAS 64
Fig. 25 – Massifs de maçonnerie indéterminés de section rectangulaire en pierre de taille de grès clair (IND 66 et 
IND 67)
Fig. 26 – Section de pavement dans le rez-de-chaussée RDC 16
Fig. 27 – Sol en terre cuite dans le rez-de-chaussée RDC 16
Fig. 28 – Sol en terre cuite dans le rez-de-chaussée RDC 16
Fig. 29 – Le mur-pignon nord (MUR 70)
Fig. 30 – Section de maçonnerie contre le mur MUR 70
Fig. 31 – Vestige d’un montant chanfreiné à la jonction avec la maçonnerie du mur de la parcelle 23 (IND 76)
Fig. 32 – La porte POR 77
Fig. 33 – La porte POR 78
Fig. 34 – La fenêtre BAI 79
Fig. 35 – La base du piédroit nord de la porte POR 78 et le mortier de terre USC 2428
Fig. 36 – Tronçon de mur conservé dans l’angle nord-ouest de la parcelle 24
Fig. 37 – La baie murée BAI 80
Fig. 38 – L’ébrasement nord de la porte POR 77
Fig. 39 – L’ébrasement sud de la porte POR 77
Fig. 40 – La niche intra-murale NCH 83
Fig. 41 – La baie murée BAI 84
Fig. 42 – La porte POR 85
Fig. 43 – Layures sur l’arc de la porte POR 85
Fig. 44 – Le rez-de-chaussée voûté RDC 17, vu depuis le sud-est
Fig. 45 – Détail du voûtement du rez-de-chaussée voûté RDC 17
Fig. 46 – Le parement intérieur du mur MUR 87
Fig. 47 – Fût de colonne (?) en réemploi dans le mur nord du RDC 17 
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Fig. 48 – Le parement intérieur oriental du rez-de-chaussée RDC 17 
Fig. 49 – L’étage de soubassement ETA 19, vu depuis l’ouest 
Fig. 50 – Le soupirail BAI 90 
Fig. 51 – Le mur MUR 75 
Fig. 52 – Le soupirail BAI 91 
Fig. 53 – Aménagement indéterminé dans le mur MUR 75 
Fig. 54 – Fragment de piédroit (?) en réemploi dans le mur MUR 75 
Fig. 55 – Rigole parallèle au mur MUR 75 
Fig. 56 – Plan du rez-de-chaussée surélevé RDC 14 
Fig. 57 – Le rez-de-chaussée RDC 14
Fig. 58 – La poutre PTR 92
Fig. 59 – La porte POR 78 et la fenêtre BAI 79
Fig. 60 – L’appareil irrégulier en moellons de grès (USC 2440)
Fig. 61 – Encoche barrière dans l’ébrasement sud de la porte POR 78
Fig. 62 – L’embrasure de la fenêtre BAI 79
Fig. 63 – Coussiège bûché dans l’embrasure de la fenêtre BAI 79
Fig. 64 – Potager aménagé dans l’embrasure de la fenêtre BAI 79
Fig. 65 – Coupe nord-sud de la parcelle 24
Fig. 66 – La porte POR 95
Fig. 67 – La cheminée CHE 96
Fig. 68 – Le piédroit ouest de la cheminée CHE 96
Fig. 69 – Détail de la base du piédroit ouest de la cheminée CHE 96
Fig. 70 – Détail de la console du piédroit ouest de la cheminée CHE 96
Fig. 71 – Dallage dans le quart sud-est du rez-de-chaussée RDC 14
Fig. 72 – L’escalier ESC 97
Fig. 73 – Pièce de bois en réemploi faisant office de poinçon (USC 2444) dans l’étage de comble
Fig. 74 – Collage entre la voûte VOU 89 et une section de maçonnerie droite 
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Fig. 1 – Localisation de la parcelle 24 sur le cadastre de 2013 
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI
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Fig. 2 – Vue générale des bâtiments depuis le nord
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 3 – Le corps de bâtiment sud
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 4 – Le perron de la parcelle 22, à l’ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 5 – Plan des niveaux inférieurs et proposition de phasage chronologique
Relevés de M. Dutailly, croquis de terrain et DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 6 – Relevé partiel du mur MUR 53 
DAO de D. Paloumbas-Odile (d’après une orthophotographie de M. Dutailly), Hadès, 2013 
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Fig. 7 – Photo des élévations sud des logis des parcelles 21 et 24 avant la réfection des façades
Document fourni par M. et Mme Pannetier

Fig. 8 – Vue générale des deux arcades ARC 54 et ARC 55
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 9 – L’arcade ouest, vue depuis le sud-ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 10 – Le contrefort CTF 56
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 11 – Massif en saillie dans l’angle sud-ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 12 – L’arcade est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 13 – Le pignon du mur MUR 60
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 14 – La porte en anse de panier POR 63
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 15 – La porte en anse de panier POR 63
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 16 – Détail de l’arc en anse de panier de la porte POR 63
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 17 – La face intérieure de l’arc en anse de panier de la porte POR 63 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 18 – L’appareil régulier de pierre de taille de grès vert USC 2407
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 19 – Le mur MUR 60, vu depuis le sud-ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 20 – Le passage voûté en plein-cintre PAS 64
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 21 – Le jour rectangulaire BAI 65
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 22 – Le tableau d’embrasure est du passage voûté PAS 64
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 23 – Le couvrement du passage PAS 64
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 24 – Le tableau d’embrasure ouest du passage voûté PAS 64
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 25 – Massifs de maçonnerie indéterminés de section rectangulaire en pierre de taille de grès clair (IND 66 et 
IND 67)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 26 – Section de pavement dans le rez-de-chaussée RDC 16
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 27 – Sol en terre cuite dans le rez-de-chaussée RDC 16
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 28 – Sol en terre cuite dans le rez-de-chaussée RDC 16
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 29 – Le mur-pignon nord (MUR 70)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 30 – Section de maçonnerie contre le mur MUR 70
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 31 – Vestige d’un montant chanfreiné à la jonction avec la maçonnerie du mur de la parcelle 23 (IND 76)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 32 – La porte POR 77
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 33 – La porte POR 78
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 34 – La fenêtre BAI 79
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 35 – La base du piédroit nord de la porte POR 78 et le mortier de terre USC 2428
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 36 – Tronçon de mur conservé dans l’angle nord-ouest de la parcelle 24
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 37 – La baie murée BAI 80
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 38 – L’ébrasement nord de la porte POR 77
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 39 – L’ébrasement sud de la porte POR 77
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 40 – La niche intra-murale NCH 83
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 41 – La baie murée BAI 84
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 42 – La porte POR 85
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 43 – Layures sur l’arc de la porte POR 85
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 44 – Le rez-de-chaussée voûté RDC 17, vu depuis le sud-est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 45 – Détail du voûtement du rez-de-chaussée voûté RDC 17
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 46 – Le parement intérieur du mur MUR 87
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 47 – Fût de colonne (?) en réemploi dans le mur nord du RDC 17 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 48 – Le parement intérieur oriental du rez-de-chaussée RDC 17 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 49 – L’étage de soubassement ETA 19, vu depuis l’ouest 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 50 – Le soupirail BAI 90 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 51 – Le mur MUR 75 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 52 – Le soupirail BAI 91 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 53 – Aménagement indéterminé dans le mur MUR 75 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 54 – Fragment de piédroit (?) en réemploi dans le mur MUR 75 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 55 – Rigole parallèle au mur MUR 75 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 56 – Plan du rez-de-chaussée surélevé RDC 14 
Relevés de M. Dutailly, croquis de terrain et DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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 Fig. 57 – Le rez-de-chaussée RDC 14
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 58 – La poutre PTR 92
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 59 – La porte POR 78 et la fenêtre BAI 79
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 60 – L’appareil irrégulier en moellons de grès (USC 2440)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 61 – Encoche barrière dans l’ébrasement sud de la porte POR 78
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 62 – L’embrasure de la fenêtre BAI 79
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 63 – Coussiège bûché dans l’embrasure de la fenêtre BAI 79
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 64 – Potager aménagé dans l’embrasure de la fenêtre BAI 79
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 65 – Coupe nord-sud de la parcelle 24
Relevés de M. Dutailly, croquis de terrain et DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 66 – La porte POR 95
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 67 – La cheminée CHE 96
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 68 – Le piédroit ouest de la cheminée CHE 96
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 69 – Détail de la base du piédroit ouest de la cheminée CHE 96
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 70 – Détail de la console du piédroit ouest de la cheminée CHE 96
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 71 – Dallage dans le quart sud-est du rez-de-chaussée RDC 14
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 72 – L’escalier ESC 97
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 73 – Pièce de bois en réemploi faisant office de poinçon (USC 2444) dans l’étage de comble
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 74 – Collage entre la voûte VOU 89 et une section de maçonnerie droite 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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1. Présentation de l’immeuble bâti

L’immeuble bâti de la parcelle 67 est un édifice rectangulaire à un étage carré, implanté à l’angle de la 
rue des Glaïeuls et de la rue Jean Kantelip (fig. 1 à 3). Le bâtiment est libre de contiguïté mais il est pro-
longé, au sud, par un mur de soutènement qui pourrait être contemporain de la plus ancienne séquence 
de construction mise en évidence sur les parcelles 66 et 67. 

2. Description

2.1. Les façades

2.1.1. Le mur-pignon ouest (MUR 104) et le mur de soutènement sud (MUR 105)

L’élévation ouest de l’immeuble bâti de la parcelle 67 est constituée de deux pans de mur formant un angle 
obtus en direction de l’ouest (fig. 4 et 5). Le mur de soutènement MUR 105 prolonge le pan de mur sud 
dans le même alignement. Il semble que ces deux derniers murs soient antérieurs au premier. 

Les parements extérieurs ayant été rejointoyés avec des joints beurrés, la lecture des maçonneries se révèle 
difficile. Il apparaît cependant que la plus ancienne maçonnerie est conservée sur le pan de mur sud de 
l’immeuble bâti de la parcelle 67. Constituant les treize premières assises de ce pan de mur, l’USC 6701 
se compose de moellons à tête dressée et/ou de pierres de taille de grès beige-vert (fig. 6). La plupart des 
pierres portent des traces de bûchage profondes sur leur face formant parement. Un jour rectangulaire 
muré semble pouvoir être associé à cette maçonnerie (BAI 106, fig. 7). L’USC 6701 paraît se prolonger sur 
le mur de soutènement MUR 105. Cependant, la présence de joints rubanés sur l’ensemble de ce mur ne 
permet pas de l’affirmer. Une fente de jour étroite mesurant environ 0,90 m de haut et 0,12 m de large peut 
en revanche être restituée dans le mur de soutènement (fig. 8) : nous assimilons l’USC 6702 à l’encadre-
ment extérieur de la baie ébrasée BAI 107 (infra). Notons que le mur de soutènement MUR 105 est bâti sur 
plusieurs ressauts en pierre de taille de grès (USC 6703 ; dimensions : 0,26 m x 0,42 m ; 0,25 m x 0,35 m ; 
0,30 m x 0,55 m ; etc., fig. 9). Le parement extérieur de l’étage a été construit dans une maçonnerie irrégu-
lière en moellons de grès (USC 6704). 

Le pan de mur nord de l’immeuble bâti de la parcelle 67 (fig. 5 et 10) est ajouré de trois ouvertures super-
posées : une porte piétonne couverte d’un arc en plein-cintre (POR 108) inscrite dans l’embrasure d’une 
porte antérieure (POR 109, fig. 11), au rez-de-chaussée, et une fenêtre pourvue d’un appui mouluré, à 
l’étage (BAI 110, fig. 12). D’une largeur de 2,20 m et d’une hauteur sous faîtage de 3 m, la porte POR 109 
est la plus ancienne ouverture de ce pan de mur. Elle est couverte par un arc à intrados chanfreiné légère-
ment brisé, à joint de faîtage (fig. 13). Cet arc repose, au nord, sur un piédroit chanfreiné en pierre de taille 
de grès, et sur la maçonnerie d’angle du pan de mur sud, de l’autre côté (fig. 14). L’arc semble extradossé 
avec plusieurs assises régulières en moellons de grès à tête dressée qui lui seraient donc contemporaines 
(USC 6705). Le lien stratigraphique entre le piédroit nord de la porte et l’angle du bâtiment n’a pas pu être 
explicité. Une porte surmontée d’un arc en plein-cintre chanfreiné à joint de faîtage (fig. 15) a été aména-
gée à l’intérieur de l’embrasure de la porte POR 109 : la porte POR 108 est une ouverture piétonne haute de 
2,10 m et large de 1,04 m. La fenêtre de l’étage BAI 110 est couverte d’un linteau chanfreiné en grès rouge 
qui paraît être un remploi. Les deux piédroits, à angles vifs, surmontent un appui en grès rouge dont le pro-
fil se compose d’un cavet et d’un bandeau (fig. 16). Cette fenêtre s’insère dans une maçonnerie irrégulière 
en moellons de grès (USC 6706).  
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2.1.2. Le mur-gouttereau nord (MUR 111)

L’élévation nord est aveugle (fig. 17). On y observe deux maçonneries : l’une régulière, composée de moel-
lons à tête dressée et de pierres de taille de grès beige-vert (USC 6707), au rez-de-chaussée, et l’autre 
irrégulière en moellons (USC 6708), à l’étage. Le parement USC 6707 pourrait être équivalent au parement 
USC 6705.  

2.2. Les dispositions intérieures

Le bâtiment de la parcelle 67 est divisé longitudinalement en deux par un mur dont le tracé sud n’a pas été 
relevé (MUR 112, fig. 18). 

2.2.1. Le rez-de-chaussée ouest (RDC 26)

Le rez-de-chaussée RDC 26 est une salle planchéiée de plan trapézoïdal mesurant 2,60 m x 5,70 m x 3,50 m 
x 6,20 m de côtés dans-œuvre. Elle est délimitée, à l’est, par une cloison aménagée dans l’encadrement 
d’une grande arcade à intrados brisé (ARC 113, fig. 19 et 20), et au sud par le mur MUR 112.  

2.2.1.1. Le mur MUR 112

Le mur MUR 112 mesure entre 0,70 m et 0,90 m de large. Il conserve les vestiges de deux ouvertures an-
ciennes dont seuls subsistent les encadrements extérieurs, visibles depuis le rez-de-chaussée RDC 26 : une 
baie ébrasée (BAI 114, fig. 21) et une porte couverte d’un arc indéterminé (POR 115, fig. 22). L’encadre-
ment extérieur de la baie BAI 114 est un jour rectangulaire chanfreiné mesurant 0,64 m x 0,93 m (largeur 
du chanfrein : 0,15 m). La présence d’un petit percement subcirculaire dans l’ébrasement est, à l’amorce 
du chanfrein extérieur, pourrait laisser penser que cette baie était fermée par une grille. Elle est associée à 
une maçonnerie régulière composée de moellons à tête dressée et de pierres de taille de grès vert, beige 
et gris, à grains fins (USC 6709, fig. 23). Ce parement repose sur une section de maçonnerie sensiblement 
équivalente mais constituée de grès beiges veinés à gros grains (USC 6710 : maçonnerie de soubasse-
ment ?). Le mur MUR 112 était ajouré, à l’est, par une porte couverte d’un arc dont il ne reste plus que trois 
claveaux (POR 115, fig. 24). Des traces de layures verticales sont visibles sur un des claveaux en pierre de 
taille de grès vert. Des photos prises avant la restauration du bâtiment dans le dernier quart du XXe siècle 
attestent que la porte POR 115 était couverte, au sud, par une arrière-voussure segmentaire (fig. 25).    

2.2.1.2. Le mur MUR 111

La présence de joints cimentés sur le parement intérieur du mur MUR 111 perturbe la lecture stratigra-
phique de cette élévation. L’amorce d’une ouverture couverte par un arc segmentaire peut néanmoins 
être restituée au nord-ouest.

2.2.1.3. L’arcade ARC 113

L’arcade ARC 113 est en grande partie masquée, du côté du rez-de-chaussée RDC 26, par un mur épais collé 
contre le mur MUR 112, perpendiculairement à celui-ci. Elle mesure 3,65 m de large et sa hauteur sous clé 
avoisine 3 m. Son intrados est brisé et chanfreiné des deux côtés de l’arcade (fig. 26). Les chanfreins sont 
ponctués, au niveau du sommier de l’arc, par un congé dont le profil s’apparente à un rai-de-cœur (fig. 27). 
Des traces de layures sont visibles sur les chanfreins. Les claveaux sont constitués de pierres de taille de 
grès vert-beige à grains fins.   

2.2.2. L’étage carré

Une embrasure de porte ébrasée (POR 116, fig. 28) est conservée dans le mur MUR 117, au dessus de 
l’arcade ARC 113. L’embrasure détermine, en plan, un trapèze régulier de 0,76 m x 0,66 m x 0,60 m de 
côtés. 
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2.2.3. L’étage de comble (ETA 28)

L’étage de comble comprend une charpente triangulée (CHA 118) comprenant au moins une ferme prin-
cipale (fig. 29). Celle-ci se compose de deux chevrons, d’un faux-entrait, et de deux décharges entre le 
poinçon et le faîtage. La tête du poinçon est chanfreinée (fig. 30). Des marques d’assemblage en chiffres 
romains ont été observées sur l’ensemble des pièces. La présence de mortaises sur les chevrons atteste que 
cette charpente a été réalisée avec des éléments de réemploi. 

2.2.4. Le parement intérieur du mur de soutènement MUR 105

L’embrasure intérieure de la baie ébrasée BAI 107 est couverte d’une voûte en berceau incliné (fig. 31 et 
32). La largeur de l’embrasure atteint 1,10 m. L’encadrement de la baie est constitué de pierres de taille de 
grès rouge et vert à grains moyens. 

3. Synthèse 

3.1. Phase 1 - Un édifice médiéval au sud du rez-de-chaussée RDC 26

Trois indices incitent à penser que le mur de soutènement MUR 105 et le mur MUR 112 sont antérieurs aux 
autres structures. On constate, d’une part, que la maçonnerie extérieure du pan de mur sud de logis de la 
parcelle 67 sert d’appui au pan de mur nord. Il s’avère, d’autre part, que les ouvertures conservées sur le 
parement nord du mur MUR 112 sont des encadrements extérieurs. Enfin, il apparaît que l’épaisseur sup-
posée du mur MUR 112 est supérieure à celle des autres murs du logis de la parcelle 67. Le bâtiment primitif 
aurait donc consisté en un logis d’angle ouvert par une porte clavée au nord, et dont le mur ouest bordait 
l’actuelle rue des Glaïeuls. Cette hypothèse de restitution met en évidence un tracé de voirie différent du 
tracé actuel.
La datation de ce bâtiment est imprécise. Nous savons que sa construction est antérieure à la porte en arc 
brisé et à l’arcade intérieure, mais ces deux ouvertures n’ont pu être datées. La baie ébrasée couverte d’une 
voûte inclinée orienterait les datations vers le XIIIe siècle.

3.2. Phase 2 - La construction d’un corps de bâtiment à rez-de-chaussée voûté

Le bâtiment primitif aurait été agrandi, au nord, par l’adjonction d’un corps de bâtiment dont nous ne 
connaissons pas l’emprise, à l’est. L’arcade ARC 113 semble pouvoir être assimilée à un arc doubleau : on 
s’expliquerait mal, autrement, la présence de chanfreins sur ses deux faces. Il y’a donc lieu de penser que 
le bâtiment du XIIIe siècle a été agrandi au cours du Moyen Âge par un bâtiment de plan allongé dont le 
rez-de-chaussée était voûté. L’accès à ce bâtiment s’effectuait depuis la rue, à l’ouest (POR 109). Ce bâti-
ment comportait au moins un étage carré, comme l’atteste le mur de refend MUR 117. Son positionnement 
implique peut-être une fonction en lien avec la voirie (porterie ?).

3.3. Phase 3 - Des modifications à la fin du Moyen Âge ou au début de l’époque moderne

Les travaux de la phase 3 se manifestent, en façade, par la porte piétonne en plein-cintre et, peut-être, par 
la fenêtre dotée d’un appui moulurée. Cette dernière pourrait aussi être associée à la phase 2. La charpente 
semble également avoir été construite durant cette période. Sa configuration, à chevrons formant fermes, 
est un indice d’ancienneté à défaut d’être un élément de datation. 

3.4. Phase 4 - La transformation des logis en bâtiments agricoles (avant 1823)

Le bâtiment de la parcelle 67 était une grange en 1823. L’édifice appartenait à Jean-Baptiste Laval.  
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4. Conclusion

Les vestiges conservés sur les parcelles 66 et 67 présentent un grand intérêt pour l’étude des constructions 
médiévales du bourg castral de Malemort. La restitution d’un bâtiment du XIIIe siècle ou antérieur à cette 
date est une donnée particulièrement significative, même si les vestiges sont lacunaires. De nombreuses 
questions demeurent au terme de cette étude. La configuration du « premier » édifice est inconnue. 
De même, nous savons peu de choses sur la nature du bâtiment accolé au nord : doit-on l’identifier à un 
édifice religieux ? À un bâtiment « polyvalent » doté d’un rez-de-chaussée utilitaire voûté (une écurie par 
exemple) ? Une étude de propriété permettrait peut-être d’en savoir plus sur les différentes fonctions de 
ces bâtiments et sur leurs transformations depuis le Moyen Âge.   
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Fig. 1 – Localisation de la parcelle 67 sur le cadastre de 2013
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI
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Fig. 2 – Vue générale du bâtiment depuis l’ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 3 – Vue générale du bâtiment depuis le nord-est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 4 – Vue générale du mur-pignon ouest (MUR 104) et le mur de soutènement sud (MUR 105)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 5 – Relevé du mur-pignon ouest (MUR 104) et le mur de soutènement sud (MUR 105)
DAO d’A. Perrin et de D. PALOUMBAS (d’après une orthophotographie de M. DUTAILLY), Hadès, 2013
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Fig. 6 – Le pan sud du mur MUR 104 et le mur de soutènement MUR 105, vue rapprochée
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 7 – Le jour muré BAI 106
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 8 – Encadrement extérieur de la baie ébrasée BAI 107
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 9 – Ressauts du mur de soutènement MUR 105
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 10 – Le pan nord du mur MUR 104
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 11 – Les deux portes POR 108 et POR 109
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 12 – La fenêtre BAI 110
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 13 – L’arc de couvrement de la porte POR 109
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 14 – L’ancrage de l’arc de la porte POR 109 au sud
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 15 – L’arc de la porte POR 108
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 16 – L’appui de la baie BAI 110
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 17 – Le mur-gouttereau nord MUR 111 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 18 – Plan du rez-de-chaussée
Relevé de M. Dutailly, DAO et relevés de terrain de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 19 – L’arcade ARC 113, vue depuis l’ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 20 – L’arcade ARC 113, vue depuis l’est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 21 – La baie BAI 114
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 22 – La porte POR 115
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 23 – La maçonnerie régulière USC 6709
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 24 – Les trois claveaux de la porte POR 115
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 25 – Photo de l’élévation sud avant travaux
Document communiqué par M. et Mme Aubry. 

Fig. 26 – L’intrados chanfreiné de l’arcade ARC 113, côté ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 27 – Détail d’un congé de l’arcade ARC 113
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 28 – L’embrasure de la porte POR 116
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 29 – La charpente CHA 118
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 30 – Détail du poinçon de la charpente CHA 118
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 31 – Parement intérieur du mur MUR 105
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 32 – Embrasure intérieure de la baie BAI 107
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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1. Présentation des immeubles bâtis

Les parcelles 92 et 93 (fig. 1) regroupent deux corps de bâtiment : un grand édifice subrectangulaire me-
surant environ 17,7 m x 6,5 m de côtés hors-œuvre (fig. 2 et 3), et un petit bâtiment disposé en retour 
d’équerre au sud-est du précédent (fig. 4). Cet ensemble bâti est implanté sur un îlot contourné par la rue 
Jean Kantelip, au sud-est, et par la rue Jean Bosredon, au nord-ouest. Des murs de soutènement délimitent 
l’îlot au nord, au sud et à l’ouest (fig. 5). 

2. Description

2.1. Le corps de bâtiment principal

L’édifice s’élève sur trois niveaux : un étage de soubassement voûté, un rez-de-chaussée surélevé et un 
étage carré. Il est accosté, au nord-ouest, par un corps de bâtiment couvert d’un toit en appentis et il sert 
d’appui, au sud-est, à un autre corps de bâtiment disposé en retour d’équerre. 

2.1.1. Les dispositions extérieures

2.1.1.1. Le mur-gouttereau nord-ouest (MUR 176)

Le rez-de-chaussée est ajouré, au nord-ouest, par une porte chanfreinée d’une largeur de 0,78 m (POR 177, 
fig. 6 et 7). Cette porte s’insère dans une reprise de maçonnerie et correspond manifestement à une phase 
d’abaissement des niveaux de sol. Elle est accostée, au nord, de deux arcs en plein-cintre (fig. 8 à 10) 
constitués de moellons de grès équarris et de pierres de taille posés de chant (ARC 178 et 179 ; dimensions 
des claveaux : 0,15 m x 0,16 m x 0,37 m ; 0,14 m x 0,17 m x 0,39 m ; etc.). La portée de l’arc nord atteint 
1,60 m. La portée de l’arc sud peut être estimée à environ 1,40 m. Les deux arcs et la porte chanfreinée sont 
surmontés par deux ouvertures (fig. 11) : une porte couverte d’un arc brisé (POR 180) et une baie ébrasée 
(BAI 181). Dotée d’une embrasure atteignant 1,98 m de large, la porte POR 180 (fig. 12) est coiffée d’un arc 
brisé à joint de faîtage composé de pierres de taille de grès vert (USC 9201). L’encadrement extérieur de la 
baie BAI 181 est un jour chanfreiné étroit mesurant 1,33 m de haut et environ 0,20 m de large (USC 9202, 
fig. 13 et 14). Ces deux ouvertures sont contemporaines de la maçonnerie USC 9203, assimilée au pare-
ment extérieur du rez-de-chaussée du mur MUR 176. L’USC 9203 est une maçonnerie régulière à joints 
beurrés composée de moellons à tête dressée et de pierres de taille de grès. Deux percements indéter-
minés peuvent être observés dans l’angle nord-ouest (USC 9204, négatifs de poutraison ?), ainsi qu’une 
césure subverticale correspondant vraisemblablement à une séquence de reprise (USC 9205). Notons que 
le mur MUR 176 est ajouré, au sud, par une porte chanfreinée couverte d’un arc brisé (POR 182, fig. 15). 
Des traces de laye subsistent sur plusieurs claveaux de l’arc de cette porte (fig. 16), dont le seuil se situe sur 
le même plan horizontal que celui de la porte POR 180 (fig. 6). 
 
L’étage a été en grande partie rejointoyé avec des joints rubanés et beurrés (fig. 17 et 18). Du nord-est 
au sud-ouest, quatre ouvertures ajourent ce niveau : une baie murée couverte d’un arc en plein-cintre 
(BAI 183, fig. 19), une fenêtre chanfreinée (BAI 184), une porte murée surmontée d’un arc en plein-cintre 
(POR 185, fig. 20) et une baie géminée (BAI 186, fig. 21). La baie BAI 183 est partiellement détruite. Son 
piédroit nord a notamment été bûché. La porte POR 185 a une largeur d’environ 1,10 m. Son arc de couvre-
ment est constitué de pierres de taille de grès beige à grains fins. Un trumeau sépare cette porte de la baie 
géminée BAI 186. Celle-ci est surmontée de deux linteaux délardés en arc brisé ou en plein-cintre (fig. 22). 
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La porte POR 185 est liée à une maçonnerie régulière en pierre de taille de grès conservée sur quelques 
assises seulement (USC 9206). On observe par ailleurs que le piédroit sud de la baie géminée semble harpé 
avec un massif de maçonnerie en pierre de taille terminé par un glacis (fig. 23), que l’on peut assimiler à 
un contrefort (IND 187). 

2.1.1.2. Le mur-pignon nord-est (MUR 188)

Deux maçonneries peuvent être identifiées sur cette façade, qui présente un léger fruit (fig. 24 et 25). 
L’USC 9207 est une maçonnerie composée d’assises régulières en pierre de taille de grès dont les hauteurs 
sont comprises entre 0,20 m et 0,30 m (fig. 26). Ce parement est constitutif des deux chaînages d’angle. 
Il est également conservé sur quelques assises à l’est de la façade. Le talus proprement dit est composé de 
pierres de taille massives dont les longueurs atteignent 1,05 m (fig. 27). Le reste du parement a été bâti 
dans une maçonnerie irrégulière qui comprend des moellons et des pierres de taille de grès en réemploi 
(USC 9208). Le rez-de-chaussée est ajouré d’une porte transformée en fenêtre (POR 189). Une fenêtre 
dotée d’un encadrement mouluré en quart-de-rond (BAI 190, fig. 28) se superpose à cette porte.  

2.1.1.3. Le mur-gouttereau sud-est (MUR 191)

Le mur-gouttereau MUR 191 se compose de plusieurs maçonneries (fig. 29 et 30). Le quart nord de l’élé-
vation conserve un parement extérieur régulier en pierre de taille de grès qui peut être mis en équivalence 
avec le parement USC 9207. Une césure incertaine sépare cette maçonnerie du parement USC 9209, qui est 
une maçonnerie à joints rubanés en pierre de taille et en moellons de grès. Enfin, la moitié sud de la façade 
présente deux parements irréguliers à joints beurrés, en moellons de grès (USC 9210 et USC 9221). Des 
cinq ouvertures qui ajourent le rez-de-chaussée, l’ouverture murée POR 192 semble être la plus ancienne 
(fig. 31). Partiellement conservée au sud de l’élévation, elle est couverte par un arc chanfreiné à intrados 
segmentaire. D’une portée de 0,96 m, l’arc se compose d’une clé en grès vert et de claveaux en grès rouge 
à grains fins. Les deux autres portes du rez-de-chaussée ont un encadrement profilé en quart-de-rond 
taillée en léger relief (POR 193 et 194, fig. 32 et 33). Ce corps de moulure est similaire à celui de la fenêtre 
BAI 190. L’étage est percé de cinq fenêtres superposées aux ouvertures du rez-de-chaussée, délimitant 
ainsi cinq travées en façade. Située au dessus de l’ouverture segmentaire, la fenêtre BAI 195 est une demi-
croisée murée moulurée en cavet (fig. 34). Cette fenêtre est encadrée par deux baies ornées de quart-de-
rond (BAI 196 et 197, fig. 35 et 36) qui pourraient correspondre à deux anciennes portes transformées en 
fenêtres, comme le suggèrent les maçonneries de comblement constitutives des murs d’allège (fig. 37). 

2.1.1.4. Le mur-pignon sud-ouest (MUR 198)

Le mur-pignon sud-ouest est entièrement enduit (fig. 38). Le seul vestige visible est une porte piétonne 
chanfreinée couverte d’un arc en anse de panier ou en berceau plein-cintre (POR 199, fig. 39). Des impacts 
de taille profonds sont observables sur l’encadrement de cette porte (fig. 40). L’utilisation d’une pointe-
rolle peut être suggérée. 

Le bâtiment est couvert d’ardoise. La charpente (CHA 209) comprend plusieurs fermes de toit brisé dé-
pourvues de pannes (fig. 41 et 42). Elle se compose d’entraits, de poinçons, de jambes-de-force, de dé-
charges et de chevrons. 

2.1.2. Les dispositions intérieures

2.1.2.1. Principe de distribution

L’étage de soubassement et le rez-de-chaussée sont indépendants. Un escalier tournant à volées droites 
implanté au milieu de l’édifice dessert l’étage et les combles.
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2.1.2.2. L’étage de soubassement voûté (ETA 22)

L’étage de soubassement occupe la moitié sud du bâtiment et s’apparente à une salle voûtée de plan rec-
tangulaire mesurant 7,25 m x 4,20 m de côtés (fig. 43 et 44). La voûte VOU 200 a un profil en anse de panier 
(hauteur sous faîtage : 2,10 m). Elle a été réalisée dans un appareil régulier en pierre de taille de grès gris 
(USC 9211). La salle communique avec le corps de bâtiment disposé en retour d’équerre, au sud-est, par 
l’intermédiaire d’une porte chanfreinée couverte d’un arc en plein-cintre (POR 201, fig. 45 à 48).  

2.1.2.3. Les niveaux de rez-de-chaussée (RDC 23 et 24)

2.1.2.3.1. Le rez-de-chaussée nord (RDC 23)

Le rez-de-chaussée nord est une salle planchéiée de plan trapézoïdal mesurant 5,4 m x 7,25 m x 4,30 m x 
7,10 m de côtés dans-œuvre (fig. 49). Les vestiges les plus anciens sont conservés dans le mur nord-ouest 
(fig. 50, 51 et 84). Le parement intérieur de ce mur est homogène : l’USC 9212 est une maçonnerie régu-
lière en pierre de taille et en moellons de grès à tête dressée (0,27 m x 0,50 m ; 0,24 m x 0,62 m ; 0,20 m x 
0,23 m ; etc.). Des boutisses d’une largeur comprise entre 0,05 m et 0,11 m semblent pouvoir être restituées 
au nord du parement. Les pierres sont liées par un mortier de terre de couleur marron-beige (USC 9213, 
fig. 55). Deux ouvertures sont contemporaines de cette maçonnerie : la porte POR 180 (fig. 52) et la baie 
ébrasée BAI 181 (fig. 53). L’embrasure intérieure de la porte POR 180 est droite et elle est couverte par 
un arc segmentaire en pierre de taille. Deux encoches destinées à l’ancrage d’une poutre barrière sont 
visibles sur les tableaux d’embrasure, en vis-à-vis (fig. 54). La baie BAI 181 mesure 1,20 m de large et elle est 
couverte par une voûte en berceau incliné (fig. 56). On constate la présence de deux arcs en berceau seg-
mentaire dans la partie inférieure du parement. Ces arcs correspondent manifestement aux arcs ARC 178 
(fig. 57) et 179. Une encoche carrée a pu être observée entre les deux arcs (USC 9214). Ce percement pour-
rait être assimilé à une encoche de poutraison : son altitude supérieure correspond approximativement au 
niveau de sol du rez-de-chaussée RDC 24. 
On retrouve, sur une partie du mur MUR 188 (fig. 58), le parement USC 9212 (fig. 65). Ce parement est 
antérieur à la cheminée engagée CHE 202 (fig. 59). Le manteau de cette cheminée est composé de deux 
piédroits aux jambages profilés d’un épais tore à listel (ou de deux quarts-de-rond encadrant un bandeau, 
fig. 60 et 61), de deux consoles chanfreinées (fig. 62) et d’un linteau monolithe (fig. 63). La hotte est droite. 
Cette cheminée est contemporaine du parement USC 9215, constitué d’assises régulières de moellons à 
tête dressée et de pierres de taille de grès d’une hauteur comprise entre 0,22 m et 0,25 m. 
Le mur sud (fig. 64) se caractérise par d’importantes reprises de maçonnerie. La maçonnerie de l’angle 
oriental est harpée avec le parement USC 9215. Les deux ouvertures qui ajourent ce mur s’insèrent dans 
des reprises irrégulières qui trahissent leur postériorité par rapport à la maçonnerie principale USC 9220. 
Cette dernière est une maçonnerie régulière liée à un mortier de terre. 

2.1.2.3.2. Le rez-de-chaussée sud (RDC 24)

Le rez-de-chaussée sud s’apparente à une salle planchéiée rectangulaire mesurant environ 7,90 m de long 
et 5,5 m de large. Les plus anciens vestiges sont conservés au nord-ouest (fig. 66 et 84). L’embrasure inté-
rieure de la porte POR 182, très légèrement ébrasée, correspond en plan à un trapèze régulier de 0,80 m 
x 1,76 m x 2 m de côtés. Elle est couverte par un arc segmentaire en pierre de taille de grès (fig. 67). Cette 
porte est synchrone avec le parement USC 9216, constitué de pierre de taille et de moellons de grès à tête 
dressée (0,24 m x 0,42 m ; 0,24 m x 0,44 m ; etc.). Le tiers sud du mur se compose d’une maçonnerie irrégu-
lière en moellons de grès à joints beurrés (USC 9217). 
L’élévation intérieure du mur MUR 191 conserve également plusieurs vestiges anciens, dont une embra-
sure murée correspondant à la porte POR 192 (fig. 68), et une porte chanfreinée donnant accès au corps 
de bâtiment en retour d’équerre. On relèvera également la présence de quatre consoles en bois taillées en 
quart-de-rond et méplat (USC 9218), au nord-est de la salle (fig. 69 à 71). Ces consoles servent de support 
aux solives du plancher. 
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Le mur-pignon MUR 198 est pourvu d’une cheminée engagée composée de piédroits à jambages chanfrei-
nés, d’un arc segmentaire et d’une hotte droite (CHE 203, fig. 72). L’arc de couvrement de la cheminée a 
été réalisé en pierre de taille de grès vert-beige à grains fins. Des impacts de taille obliques et parallèles se 
superposent à d’autres impacts plus grossiers sur les faces apparentes des claveaux de cet arc. L’embrasure 
intérieure de la porte POR 199 est légèrement ébrasée. Elle est couverte d’un arc segmentaire.   

2.1.2.4. L’étage carré (ETA 25)

L’étage carré (fig. 76) a été en grande partie modifié mais il conserve deux aménagements « fossiles », dont 
une embrasure intérieure de porte dans le mur-gouttereau nord-ouest (POR 204, fig. 73). Cette embra-
sure se situe entre la fenêtre chanfreinée BAI 184 et la porte POR 185. Son piédroit sud (USC 9219, fig. 74) 
appartient manifestement à une embrasure antérieure, comme l’indique l’orientation de son chanfrein. 
L’autre aménagement remarquable de cet étage est un placard intra-mural conservé dans le mur-goutte-
reau sud-est (NCH 205, fig. 75). Ce placard rectangulaire est doté de logettes latérales et il était divisé par 
une planche de bois horizontale dont ne subsistent plus que les deux feuillures. 

2.2. Le corps de bâtiment secondaire

Ce corps de bâtiment est accolé au logis principal, au sud-est de celui-ci (fig. 77). Il s’élève sur deux ni-
veaux : un rez-de-chaussée voûté et un étage carré. 

2.2.1. Les dispositions extérieures : le mur-pignon sud-est (MUR 206)

L’élévation est présente un parement extérieur homogène constitué d’une maçonnerie à joints beurrés 
en moellons à tête dressée et/ou en pierre de taille de grès gris clair. Le rez-de-chaussée est ajouré d’une 
grande porte cochère couverte d’un arc en plein-cintre en pierre de taille de grès rouge (POR 207, fig. 78). 
Cette porte est surmontée d’une fenêtre chanfreinée, à l’étage (BAI 208, fig. 79). Le linteau de cette baie 
est composé d’une pierre de taille de grès vert. On observe que le piédroit nord est désaxé par rapport au 
linteau, ce qui pourrait signifier que l’ouverture actuelle s’est substituée à une embrasure plus importante.  

2.2.2. Les dispositions intérieures : le rez-de-chaussée voûté

Le rez-de-chaussée voûté est une salle rectangulaire en partie excavée mesurant environ 4 m x 4,6 m de cô-
tés (fig. 80). La voûte adopte un profil en anse de panier et elle a été bâtie en pierre de taille et en moellon 
à tête dressée de grès gris (joints beurrés). Un soupirail aujourd’hui muré assurait l’éclairage et l’aération de 
la pièce dans le mur nord-est (fig. 81). L’entrée actuelle s’inscrit dans une embrasure antérieure couverte 
d’un arc segmentaire (fig. 82). 

3. Synthèse

3.1. Phase 1 - Un édifice du XIIIe siècle 

Notre proposition est de mettre en équivalence les plus anciens vestiges conservés dans le mur-goutte-
reau nord-ouest du corps de bâtiment principal. Les deux portes en arc brisé, les parements intérieurs 
USC 9212 et 9216, la baie ébrasée, les deux ouvertures clavées et la baie géminée de l’étage semblent 
appartenir à une même séquence de construction. Le parfait alignement horizontal des arrières-voussures 
segmentaires des portes POR 180 et 182 conforte cette hypothèse. Les reprises de maçonnerie observées 
sur les parements intérieurs et extérieurs du mur-gouttereau nord-ouest laissent penser que l’édifice mé-
diéval mesurait environ 13 m de long. Sa largeur devait être celle du rez-de-chaussée RDC 23, si l’on en juge 
par la nature du parement USC 9220. Ce bâtiment s’élevait sur au moins deux niveaux. Nous n’avons pas 
pu déterminer l’authenticité de l’étage de soubassement voûté ETA 22, qui semble néanmoins devoir être 
assimilé à une reprise en sous-œuvre postérieure à la phase 1.
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La datation absolue de ce bâtiment reste incertaine. L’indice le plus fiable est la baie géminée. Ce type de 
fenêtre semble avoir été surtout utilisé au cours du XIIIe siècle. Des exemples similaires existent à Turenne, 
notamment. La baie ébrasée BAI 181 serait elle aussi caractéristique du XIIIe siècle. Des baies couvertes de 
voûtes en berceau incliné ont été recensés dans d’autres maisons médiévales de Malemort (parcelles 67, 
168) et dans plusieurs logis de castra tels Turenne ou Creysse (Lot).  

La phase 1 comprendrait donc la construction d’un édifice de plan rectangulaire à un étage carré, pourvu 
d’un double accès au rez-de-chaussée depuis le nord-ouest. Peut-être faut-il envisager, pour le rez-de-
chaussée, une fonction utilitaire que pérenniseraient les deux portes en arc brisé. L’hypothèse d’une écurie 
peut être avancée. Les modalités de la distribution verticale de ce logis demeurent inconnues.  

3.2. Phase 2 - Des travaux à la fin du Moyen Âge et/ou au début de l’époque moderne

3.2.1. Phase 2a - Une première reconstruction 

La porte couverte d’un arc segmentaire POR 192, la cheminée CHE 203 et la demi-croisée profilée en cavet 
BAI 195 semblent antérieures aux autres ouvertures du mur-gouttereau sud-est. Leurs profils permettent 
de proposer une fourchette de datation comprise entre les années 1450 et les premières décennies du XVIe 
siècle. Il semble que le niveau de sol du rez-de-chaussée RDC 23 ait été abaissé à cette période.

3.2.2. Phase 2b - Une seconde reconstruction et une division de la maison (?)

Les baies moulurées en quart-de-rond du mur-gouttereau sud-est du mur-pignon nord, ainsi que la che-
minée CHE 202, relèveraient d’une deuxième séquence de reconstruction que l’on datera du début de 
l’époque moderne. Cette phase aurait consisté à modifier les ouvertures de la façade sud-est et, peut-être, 
à diviser le bâtiment. On associera en effet à la phase 2b la porte chanfreinée POR 177. La présence d’un 
piédroit chanfreiné dans le mur-gouttereau nord-ouest conduit à envisager l’hypothèse d’une division 
contemporaine des travaux de la fin du Moyen Âge, en tous les cas antérieure au XVIIIe siècle. On peut aussi 
considérer que les deux cheminées matérialisent un découpage foncier antérieur à la phase 2, mais cela 
semble peu probable. 

3.2.3. Phase 2c - La construction de l’étage de soubassement (datation incertaine)

La date de construction de l’étage de soubassement ETA 22 est incertaine. Le profil de la porte POR 201 
serait un indice favorable à une datation haute (antérieure au XVIe siècle ?). Cet étage n’était peut-être pas 
voûté, comme en témoigne le collage observé entre la voûte et le parement du mur-gouttereau sud-est, 
dans l’ébrasement nord de la porte POR 201 (fig. 83). 

3.2.4. La construction du corps de bâtiment sud-est

Le profil de la porte en grès rouge autorise à penser que la construction du corps de bâtiment sud-est est an-
térieure au XVIIe siècle. Le collage entre ce corps de bâtiment et la porte POR 201 entérine cette proposition.

Les travaux de la phase 2 semblent donc avoir été importants. La restitution des différents travaux interve-
nus durant cette période reste à préciser cependant.

3.3. Phase 3 - Un remembrement du corps de logis principal (avant 1823)

La maison figure sous une seule propriété foncière sur le cadastre de 1823 (« sol de maison, cour »). Elle 
appartenait aux héritiers de Pierre Vierge. Une hypothèse consisterait à penser que les deux logis ont été 
réunis peu avant 1823.
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4. Conclusion

Les bâtiments des parcelles 92 et 93 constituent sans aucun doute les plus importants témoins de l’archi-
tecture médiévale de l’ancien bourg castral de Malemort. La conservation sur un même ensemble bâti 
de plusieurs vestiges du XIIIe siècle est une donnée remarquable. Cet édifice pourrait avoir été la proprié-
té d’un lignage de chevaliers et/ou de coseigneurs qu’il reste à identifier, ou un logis appartenant à une 
famille de bourgeois de Brive. Gageons que le traitement sériel des sources textuelles permette de faire 
émerger les propriétaires de ce bâtiment au XIIIe siècle. L’ampleur des travaux entrepris durant la fin du 
Moyen Âge permet de supposer qu’il est resté dans les mains d’une ou de plusieurs familles fortunées 
entre le XVe siècle et le XVIIe siècle. 
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Fig. 1 – Localisation des parcelles 92 et 93 sur le cadastre de 2013
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI
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Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 2 – Vue générale du corps de bâtiment principal depuis l’est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 3 – Vue générale du corps de bâtiment principal depuis le nord
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 4 – Le corps de bâtiment secondaire, vu depuis le sud-est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 5 – Photos des murs de soutènement des parcelles 92 et 93
Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 6 – Élévation nord-ouest
DAO et relevés de terrain de D. Paloumbas-Odile (d’après une orthophotographie de M. Dutailly), Hadès, 2013
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Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 7 – La porte chanfreinée POR 177
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 8 – Vue générale des deux arcs ARC 178 et ARC 179
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 9 – L’arc ARC 179
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 10 – L’arc ARC 178
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 11 – Vue générale des deux ouvertures POR 180 et BAI 181  
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 12 – La porte POR 180
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 13 – L’embrasure extérieure du jour BAI 181
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 14 – Détail de l’embrasure intérieure du jour BAI 181
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 15 – La porte en arc brisé POR 182
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 16 – Layures sur l’arc de la porte POR 182
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 17 – Le parement extérieur de l’étage du mur MUR 176, vu depuis le nord 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 18 – Le parement extérieur de l’étage du mur MUR 176, vu depuis le sud-ouest 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 19 – La porte BAI 183
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 20 – La porte POR 185
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 21 – La baie BAI 186
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 22 – Détail des linteaux de la baie BAI 186
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 23 – Le massif indéterminé IND 187
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 24 – Le mur-pignon nord-est du logis des parcelles 92-93 (MUR 188)
DAO de D. Paloumbas-Odile (d’après une orthophotographie de M. Dutailly), Clichés de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 25 – Le mur-pignon MUR 188
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 26 – Détail du parement USC 9207
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 27 – La base du mur MUR 188
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 28 – La fenêtre BAI 190
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 29 – Le mur-gouttereau sud-est, vu depuis le sud-est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 30 – Relevé extérieur partiel du mur-gouttereau sud-est
DAO d’A. Perrin et de D. Paloumbas-Odile (d’après une orthophotographie de M. Dutailly), Cliché de D. Paloumbas-Odile, 
Hadès, 2013

13
0 

m

13
7 

m

Ph
as

e 
2a

Ph
as

e 
1

Ph
as

e 
2b

XI
IIe

 s
iè

cl
e 

Ép
oq

ue
 

m
od

er
ne

O
ri

en
ta

ti
on

 c
hr

on
ol

og
iq

ue

PO
R 

19
3 

 
EA

92
07

 
 

U
SC

PO
R 

19
3

PO
R 

19
4

BA
I 1

95

BA
I 1

96
BA

I 1
97

92
07

92
09

92
10

PO
R 

19
2

92
21

N
0

1 
m

5 
m

SU
D

/O
U

ES
T



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 31 – La porte segmentaire POR 192
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 32 – La porte POR 193, détail du piédroit nord profilé en quart-de-rond
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 33 – La porte POR 194
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 34 – La fenêtre BAI 195
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 35 – La fenêtre BAI 196
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 36 – La fenêtre BAI 197
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 37 – Maçonnerie de comblement sous la fenêtre BAI 196
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 38 – Le mur-pignon sud-ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 39 – La porte POR 199
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 40 – Impacts de taille sur la porte POR 199
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 41 – La charpente CHA 209
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 42 – La charpente CHA 209
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 43 – Plan des niveaux bas des deux logis 
Relevés de M. Dutailly, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 44 – L’étage de soubassement ETA 22
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 45 – Détail du voûtement de l’étage de soubassement ETA 22
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 46 – La porte en plein-cintre POR 201
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 47 – Détail de l’arc de la porte POR 201
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 48 – Embrasure intérieure de la porte POR 201 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 49 – Plan du rez-de-chaussée du corps de bâtiment principal 
Relevés de M. Dutailly, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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Fig. 50 – Le parement intérieur du mur MUR 176, vu depuis le sud 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 51 – Le parement intérieur du mur MUR 176, vu depuis le nord-est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 52 – L’embrasure intérieure de la porte POR 180 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 53 – L’embrasure intérieure de la baie ébrasée BAI 181
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 



Étude documentaire et de topographie archéologique - Commune de Malemort (Corrèze). HADÈS, 2013

Fig. 54 – Encoche dans l’embrasure de la porte POR 180
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 55 – Détail du mortier de terre USC 9213
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 56 – Détail de la voûte de la baie BAI 181 
Relevés de M. Dutailly, croquis de terrain et DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013

Fig. 57 – L’arc ARC 178
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 58 – Vue générale du parement intérieur du mur MUR 188
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 59 – La cheminée CHE 202
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 60 – Détail du piédroit nord de la cheminée CHE 202
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 61 – Détail du piédroit sud de la cheminée CHE 202
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 62 – Console du piédroit nord de la chemine CHE 202
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 63 – Le linteau de la cheminée CHE 202
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 64 – Le parement intérieur du mur MUR 191
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 65 – Harpage entre les maçonneries des murs MUR 180 et 188 (USC 9212)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 66 – Le parement intérieur du mur MUR 176 (module sud)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 67 – Vue rapprochée de l’embrasure intérieure de la porte POR 182
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 68 – L’embrasure intérieure murée de la porte POR 192
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 69 – Les consoles en bois du mur MUR 191
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 70 – Détail d’une console en bois
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 71 – Détail d’une console en bois
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 72 – La cheminée CHE 203
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 73 – La porte POR 204
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 74 – Le piédroit USC 9219 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 75 – La niche intra-murale NCH 205
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 76 – Plan de l’étage
Relevés de M. Dutailly, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 77 – Vue générale du corps de bâtiment sud-est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 78 – La porte POR 207
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 79 – La fenêtre BAI 208
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 80 – L’étage de soubassement du corps de bâtiment sud-est, vu depuis le sud-est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 81 – Le soupirail au nord-est de l’étage de soubassement du corps de bâtiment sud-est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 82 – Le mur sud de l’étage de soubassement du corps de bâtiment sud-est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 83 – Insertion de la voûte de l’étage de soubassement du corps de bâtiment principal dans une section de 
maçonnerie droite
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 84 – Relevé partiel du parement intérieur du mur-gouttereau sud-est
DAO de D. Paloumbas-Odile (d’après une orthophotographie de M. Dutailly), D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013
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1. Présentation des immeubles bâtis

La parcelle 275 (fig. 1) regroupe deux corps de bâtiment : une maison d’angle située à la jonction de la rue 
de la République et de la rue Jean Bosredon (fig. 2), et une maison à mur-gouttereau sur rue implantée en 
bordure de la rue Jean Bosredon (fig. 3). 

2. Description

2.1. La maison d’angle

La maison d’angle de la parcelle 275 a un plan rectangulaire régulier (fig. 4). Elle mesure 7,5 m x 6 m de 
côtés hors-œuvre et s’élève sur un étage carré. L’édifice sert d’appui, au nord-ouest, au corps de bâtiment 
de la parcelle 274. 

2.1.1. Description extérieure

2.1.1.1. Le mur sud-ouest (MUR 277)

La base de l’élévation sud-ouest (fig. 5 et 42) est légèrement talutée (hauteur du talus : environ 1,10 m, 
fig. 6). La façade a été entièrement rejointoyée avec des joints rubanés et le parement du rez-de-chaussée est 
recouvert par un enduit. Une porte cochère couverte d’un arc en plein-cintre d’une portée de 2,05 m ajoure 
le milieu de la façade, au rez-de-chaussée (POR 278 ; hauteur sous clé : 2,5 m, fig. 7). L’arc est à angle vif et il 
est constitué de pierres de taille de grès rouge, vert et gris-beige (fig. 8). Plusieurs claveaux conservent des 
impacts de taille plus ou moins profonds, parallèles et obliques. La date 1657 a été gravée sur le claveau en 
grès rouge situé au dessus du sommier est (USC 27501, fig. 9). L’embrasure de cette porte a été réduite pour 
l’aménagement d’une porte piétonne d’une largeur de 0,80 m (POR 279). Deux fenêtres rectangulaires à 
feuillure externe (fig. 10) encadrent la porte POR 278. Cette dernière est surmontée, à l’étage, par une fenêtre 
fermée par des vantaux à petits carreaux (BAI 280) inscrite dans l’embrasure d’une grande croisée (BAI 281) 
mesurant 1,60 m x 1,45 m de côtés environ (fig. 11). Cette croisée est couverte d’un linteau en grès vert et elle 
est dotée d’un appui d’allège saillant mouluré en grès vert (fig. 12). Cette fenêtre s’insère dans une maçon-
nerie régulière en pierre de taille et/ou en moellon de grès à tête dressée de couleur gris clair (USC 27502). 

2.1.1.2. Le mur sud-est (MUR 282)

La maçonnerie du rez-de-chaussée du mur MUR 282 (fig. 13), partiellement recouverte par un enduit de 
ciment, se compose d’assises régulières en pierre de taille de grès blanc veiné (USC 27503, fig. 14). On 
notera la présence d’ardoises dans les joints de coupe. La chaîne d’angle a été réalisée avec des pierres 
de taille de grès vert (USC 27504). Une porte piétonne rectangulaire précédée d’un emmarchement droit 
dessert le rez-de-chaussée, au nord (POR 283, fig. 15). Son encadrement extérieur présente une feuillure 
qui paraît s’être substituée à un chanfrein ou à un cavet. Cette porte est surmontée, à l’étage, par une tête 
de mur en légère saillie (MUR 284, fig. 16). Un jour chanfreiné coiffé d’un linteau en pierre de taille de grès 
rouge (BAI 285, fig. 17) et une fenêtre surmontée d’un linteau en pierre de taille de grès vert (BAI 286, 
fig. 18) ajourent l’étage. On retrouve, sur ce niveau, le parement USC 27502.

2.1.1.3. Le mur nord-ouest (MUR 287) et le mur MUR 288

Ces deux murs (fig. 19) étaient libres de contiguïté avant les reconstructions récentes entreprises sur les 
bâtiments de la parcelle 274. Le parement extérieur du mur MUR 287 est constitué d’une maçonnerie irré-
gulière à joints beurrés, en moellons de grès (USC 27505). Un prélèvement de mortier a révélé l’existence 
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d’un mortier de joint friable composé de terre argileuse, de sables grossiers, de petits graviers et de no-
dules de chaux inférieurs à 0,005 m (USC 27510). Le conduit de la cheminée CHE 289 est en pierre de taille 
de grand appareil de grès gris (fig. 20). Ce parement est accolé au mur de refend MUR 288 (fig. 21), dont le 
parement extérieur ouest se compose de pierres de taille et de moellons de grès (USC 27506) liés par un 
mortier composé de terre argileuse, de sables fins et de petits graviers (USC 27511). La largeur de ce mur 
est d’environ 0,83 m. 

2.1.2. Les dispositions intérieures

2.1.2.1. Principe de distribution

L’étage est desservi par un escalier en bois parallèle au mur MUR 277 (ESC 290, fig. 22). Un escalier au-
jourd’hui détruit, aménagé dans l’épaisseur du mur MUR 288, permettait d’accéder à l’étage depuis la rue 
Jean Bosredon (ESC 291, fig. 23). 

2.1.2.2. Le rez-de-chaussée RDC 29

Le rez-de-chaussée RDC 29 est une salle planchéiée de plan rectangulaire mesurant 4,7 m x 6,3 m de côtés. 
À l’ouest de la pièce, une cheminée engagée en pierre recouverte d’un revêtement en bois a été aménagée 
dans le mur MUR 287 (CHE 289, fig. 24). Au nord, le mur MUR 288 est percé de trois portes qui commu-
niquent avec le rez-de-chaussée du corps de bâtiment nord (fig. 25). La porte POR 292 mesure 0,80 m de 
large entre les deux feuillures et son embrasure ébrasée a été comblée. Elle est surmontée d’un linteau 
et d’un jour d’imposte en bois. Son encadrement est entaillé d’une épaisse feuillure qui semble avoir été 
retaillée dans un corps de moulure indéterminé. La porte POR 293 (fig. 26) est dotée d’une embrasure très 
légèrement ébrasée et sa largeur est sensiblement équivalente à celle de la porte POR 292 (0,84 m entre les 
feuillures). Ses piédroits en pierre de taille de grès de différentes teintes (grès verts à grains fins, grès gros-
siers) sont ornés d’un corps de moulure convexe. On retrouve cette moulure, taillée en relief, sur le linteau 
(fig. 27 et 28). Celui-ci est constitué d’une pierre de taille de grès jaune. On observe, sur la face apparente du 
linteau, de fines stries parallèles auxquelles semblent se superposer des impacts plus grossiers. Cette porte 
était accostée, à l’est, d’une troisième porte dont ne subsiste plus que l’amorce des piédroits (POR 294, fig. 
29). Le piédroit oriental est collé à la maçonnerie de soubassement du mur MUR 282, qui lui est donc anté-
rieure (USC 27507, fig. 30). Cette maçonnerie régulière composée de pierre de taille et/ou  de moellons à 
tête dressé de grès a été observée sur trois assises (hauteurs des assises : 0,09 m, 0,22 m ; 0,28 m). Le pare-
ment sud du mur MUR 288 est une maçonnerie irrégulière en moellons de grès (USC 27512). Un mortier à 
base de terre, de sables et de petits graviers a été utilisé comme liant de maçonnerie (USC 27513). Ce mor-
tier est distinct de celui prélevé dans le parement ouest, du côté de l’ancienne venelle. 

2.2. Le corps de bâtiment nord

2.2.1. Description extérieure : le mur MUR 295

L’élévation est a été remaniée à une date récente (fig. 31). Deux vestiges anciens y sont néanmoins conser-
vés. Le premier est un tronçon de piédroit chanfreiné situé dans l’angle sud, à 1,73 m du niveau de la rue 
(fig. 32). Il se compose de trois éléments en pierre de taille de grès vert et de grès beige à gros grains 
(USC 27508, fig. 33). Un congé en biais ponctue le chanfrein. Le second vestige est un linteau de porte 
chanfreiné en pierre de taille de grès (fig. 34 à 36), orné d’un écu au bord inférieur arrondi dans lequel ont 
été inscrites la date « 1901 » et les initiales « M. P. » (USC 27509). 

2.2.2. Le rez-de-chaussée RDC 30

Le rez-de-chaussée du corps de bâtiment nord est une salle subrectangulaire d’environ 5,60 m x 6,20 m 
de côtés. Le mur MUR 296 conserve les vestiges d’une cheminée incorporée dont subsistent les piédroits 
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chanfreinés et le sommier sud de l’arc de couvrement (CHE 297, fig. 37). Un placard intra-mural à feuillure 
jouxte la cheminée, au sud (NCH 298, fig. 38). Ces deux aménagements s’insèrent dans une maçonnerie 
régulière en carreaux et boutisses, composée de pierre de taille et de moellons à tête dressée de grès 
(USC 27514). Cette maçonnerie est liée à un mortier de terre friable de couleur ocre, composé de sable 
fin et de petits graviers (USC 27515). Au nord, la salle communique avec le rez-de-chaussée voûté de la 
parcelle 95 par une porte chanfreinée (POR 213, fig. 39).

2.2.3. L’étage ETA 31

Une cheminée engagée est conservée dans le mur MUR 109 (CHE 299, fig. 40). Son manteau comprend de 
larges piédroits profilés en doucine, deux consoles chanfreinées en saillie, une plate-bande chanfreinée et 
une corniche taillée en doucine. 

3. Synthèse

3.1. Phase 1 - Une construction de la fin du Moyen Âge ?

D’un point de vue stratigraphique, le plus ancien vestige de cet ensemble bâti est le parement de soubas-
sement USC 27507 (fig. 30). L’étude a permis de montrer que ce parement était antérieur au mur MUR 282. 
D’autre part, même s’il n’a pas été possible de déterminer la nature de la relation stratigraphique entre 
le mur MUR 296 et le mur MUR 288, nous pensons que le second est postérieur au premier. Intrinsèque-
ment, il semble en effet que la cheminée incorporée, le placard intra-mural et le parement intérieur du mur 
MUR 296 sont antérieurs aux trois portes aménagées dans le « refend ». 

La phase 1 comprendrait donc la construction d’un bâtiment implanté en bordure de l’actuelle rue Jean 
Bosredon. Cet édifice était libre de contiguïté sur au moins deux de ses faces, à l’ouest et à l’est. Il est très pro-
bable que le niveau de sol du rez-de-chaussée ait été exhaussé, comme l’atteste l’enfouissement partiel de la 
cheminée incorporée. Le positionnement du piédroit USC 27508 validerait aussi cette hypothèse. 

3.2. Phase 2 - Une reconstruction et une division (fin du Moyen Âge-époque moderne)

La porte cochère en plein-cintre POR 278 et la grande croisée qui lui est superposée pourraient avoir été 
mises en place à la même époque. Le profil du cordon de la croisée orienterait les datations vers la fin du 
XVe siècle ou au début du XVIe siècle. La date inscrite sur le claveau USC 27501 indiquerait une recons-
truction plus récente (1657), mais cette inscription peut difficilement servir d’élément de datation. Nous 
n’avons pas pu déterminer l’origine de la construction du mur MUR 288, qui semble toutefois antérieur 
aux deux ouvertures. On associera également à la phase 2 la construction de mur de « refend «  MUR 288, 
comme semble l’indiquer le profil en quart-de-rond du linteau de la porte POR 293.

3.3. Phase 3 - Des travaux au XVIIIe siècle

C’est probablement au cours du XVIIIe siècle qu’un escalier a été construit dans l’épaisseur du mur MUR 288. 
La fenêtre à petits bois qui a pris place dans la grande croisée semble également contemporaine de cette 
phase. Enfin, on associera à la phase 3 le comblement des trois embrasures du mur MUR 288 et leur trans-
formation en placard. 

3.4. Phase 4 - Des travaux au XIXe siècle

Le revêtement en bois de la cheminée du bâtiment d’angle et l’escalier en bois de ce même bâtiment ont 
probablement été mis en place durant la période contemporaine. La parcelle 275 n’était pas divisée sur 
le plan cadastral de 1823. Elle faisait partie d’un vaste logis englobant une partie de la parcelle 95. Cette 
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maison (« sol de maison ») appartenait à Antoine Tribie. On précisera que le comblement de la venelle qui 
séparait le logis d’angle du logis de la parcelle 274 est récent, comme l’atteste une photo prise avant les 
travaux réalisés sur ces deux ensembles (fig. 41).

4. Conclusion

La restitution des phases de construction et de démolition de l’ensemble bâti de la parcelle 275 demeure 
très incertaine. Il faut d’abord considérer que l’authenticité de la phase 1 reste hypothétique, car les ves-
tiges que nous avons utilisés pour le phasage n’autorisent aucune datation précise. Une des principales 
interrogations concerne le mur MUR 288 : la présence de trois ouvertures piétonnes dans ce mur interpelle. 
Une piste de réflexion consisterait à penser que le rez-de-chaussée du bâtiment d’angle était un porche 
ou une écurie au XVIIe siècle. Une étude de propriété permettrait peut-être de mieux cerner l’évolution 
architecturale de cette parcelle. 
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Fig. 1 – Localisation de la parcelle 275sur le cadastre de 2013
Fond cadastral, communauté d’agglomération de Brive, DGI
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Fig. 2 – Vue générale du corps de bâtiment d’angle depuis le sud-ouest
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 3 – Vue générale du corps de bâtiment nord depuis l’est
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 4 – Plan du rez-de-chaussée
Relevés de M. DUTAILLY, DAO de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 5 – Le parement extérieur du mur MUR 104
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 6 – La base talutée du mur MUR 104
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 7 – La porte POR 278
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 8 – Détail de l’arc de la porte POR 278
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 9 – Claveau sur lequel est gravé la date 1657 (USC 27501)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 10 – La baie située à l’ouest de la porte en plein-cintre POR 278
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 11 – La croisée BAI 281  
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 12 – L’appui de la baie BAI 281
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 13 – Le parement extérieur du mur MUR 282
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 14 – Détail du parement USC 27503
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 15 – La porte POR 283
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 16 – La tête de mur MUR 284
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 17 – Le jour chanfreiné BAI 285 
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 18 – La fenêtre BAI 286
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 19 – Les parements extérieurs des murs MUR 287 et MUR 288
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 20 – Le mur MUR 287
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 21 – Le mur MUR 288
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 22 – Vue du rez-de-chaussée RDC 29 depuis le nord
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 23 – Les vestiges de l’escalier ESC 291
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 24 – La cheminée CHE 289
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 25 – Le parement sud du mur MUR 288
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 26 – La porte POR 293
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 27 – Le linteau de la porte POR 293
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 28 – Détail de la moulure en quart-de-rond de la porte POR 293
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 29 – Piédroit de la porte détruite POR 294
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 30 – Maçonnerie de soubassement du mur MUR 282 (USC 27507)
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 31 – Le mur MUR 295
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 32 – Le vestige de piédroit USC 27508
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 33 – Détail du piédroit USC 27508
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 34 – Le linteau USC 27509
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 35 – Détail de l’écu sur le linteau USC 27509
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 36 – Impacts de taille sur le linteau USC 27509
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 37 – Piédroit sud de la chemine incorporée CHE 297
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 38 – La niche intra-murale NCH 298
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 39 – La porte chanfreinée POR 213
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 

Fig. 40 – La cheminée engagée CHE 299
Cliché de D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 41 – Mise en évidence de la venelle comblée entre les parcelles 275 et 274
Clichés de T. Pillet et D. Paloumbas-Odile, Hadès, 2013 
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Fig. 42 – Relevé partiel du mur MUR 277
DAO de D. Paloumbas-Odile (d’après une orthophotographie de M. DUTAILLY), Hadès, 2013
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